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L'adolescence est une periode ou les jeunes essaient d'etablir leur propre 
identite, ou ils amorcent leur puberte : changement de voix, developpement des poils, 
croissance des seins et apparition des regies pour les filles (Cortes, Fleming, Catalano 
et Brown 2006). De plus, c'est maintenant le passage de l'ecole primaire a l'ecole 
secondaire : cela peut amener la perte des amis ainsi que de nouveaux stress 
(Leadbeater, Kuperminc, Blatt, Hertzog, 1999). Selon Cortes et al. (2006), les 
preadolescentes sont plus vulnerables que les preadolescents a souffrir de problemes 
de sante mentale a cause des differents defis engendres. Done, ce memoire 
s'interesse a la sante mentale des preadolescentes et plus precisement a l'anxiete et la 
depression, que nous mettrons sous la vocale de troubles interiorises et il comporte 
deux objectifs. Le premier est de connaitre les caracteristiques personnelles, 
familiales, sociales et scolaires des preadolescentes qui ont des troubles interiorises 
(N=39) a celles qui n'en demontrent pas (N=211). D'apres nos connaissances, 
aucune etude s'est interessee a la fois aux quatre caracteristiques, ce qui represente 
une belle avenue pour 1'intervention systemique. Le deuxieme objectif est de 
determiner parmi l'ensemble des variables significatives, celles qui sont les plus liees 
aux troubles interiorises. Vue la diversite des caracteristiques mesurees (variables 
dependantes), plusieurs instruments de mesure seront utilises. Pour ce qui est de la 
variable independante (troubles interiorises), les echelles anxiete et depression de 
Achenbach (1991) permettront de discriminer les deux groupes. Nos resultats 
indiquent que plusieurs caracteristiques sont en lien avec les troubles interiorises chez 
les preadolescentes. II y a notamment des perceptions negatives de la sante et de 
l'estime de soi, plus de stress positifs et de comportements exteriorises. Au niveau de 
la famille, un revenu familial moindre, plus de stress vecus par la famille, davantage 
de conflits conjugaux ainsi qu'une relation mere-enfant moins satisfaisante sont en 
lien avec les troubles interiorises. Un deficit au niveau des habiletes sociales 
(affirmation et cooperation) et des problemes sociaux font parties des caracteristiques 
sociales retrouvees. Pour terminer, un rendement scolaire en mathematique plus 
7 
faible est retrouve parmi les caracteristiques scolaires. De plus, nos resultats 
demontrent qu'une perception negative de la sante ainsi que des problemes sociaux 
sont les caracteristiques qui sont les plus associees aux troubles interiorises. De fait, 
une fille qui a une perception negative de sa sante a cinq fois plus de probabilites de 
manifester des troubles interiorises. II est aussi demontre qu'une preadolescente qui a 
des problemes sociaux est deux fois plus a risque de souffrir de troubles interiorises. 
En guise de conclusion, notre recherche aura contribue a enrichir l'etat de 
connaissances sur les troubles interiorises, mais en plus, a outiller les intervenants 
dans les milieux scolaires et sociaux quant aux elements-cles de 1'intervention. 
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RESUME 
Resume : Etude sur les caracteristiques associees aux troubles interiorises (anxiete 
et depression) chez une population de jeunes adolescentes.- Le premier objectif de 
celle-ci est de comparer les caracteristiques personnelles, familiales, sociales et 
scolaires des preadolescentes qui ont des troubles interiorises (N=39) a celles qui n'en 
presentent pas (N=211). Plusieurs caracteristiques sont en lien avec ces troubles : 
sante et estime de soi plus negative, plus de comportements exteriorises, plus de 
stress positifs, un revenu familial moindre, plus evenements stressants vecus par la 
famille et davantage de conflits conjugaux. De plus, une relation parent-enfant moins 
satisfaisante ainsi qu'un deficit au niveau des habiletes sociales font partie des 
caracteristiques associees. Le deuxieme objectif est de determiner, parmi l'ensemble 
des variables retrouvees dans le premier objectif, celles qui sont les plus en lien avec 
les troubles interiorises Ce sont la perception de la sante ainsi que les problemes 
sociaux qui sont les plus associes aux troubles interiorises. 
Mots-cles : troubles interiorises - preadolescence - caracteristiques associees -
anxiete - depression - filles. 
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INTRODUCTION 
Ce memoire porte sur les caracteristiques de jeunes preadolescentes qui ont 
des troubles interiorises. L'objectif principal de cette recherche est de comparer les 
caracteristiques personnelles, familiales, sociales et scolaires d'un groupe de filles, 
agees entre 10 et 14 ans, qui manifestent des troubles interiorises (anxiete et 
depression) a un groupe de filles qui n'en demontrent pas. Le deuxieme objectif pour 
cette meme recherche est de determiner parmi 1'ensemble des caracteristiques celles 
qui differencient significativement les deux groupes de filles, celles qui sont les plus 
liees a des troubles interiorises. 
II comporte cinq chapitres. Le premier expose la problematique de recherche 
en decrivant d'abord le contexte scolaire et social, ensuite la definition, la prevalence 
et la pertinence sociale de mener une telle etude. Ce chapitre decrit egalement 
Petiologie et les consequences des troubles interiorises en terminant par la question 
de recherche qui guidera la recension des ecrits. Le deuxieme chapitre presente la 
methodologie ainsi que la recension des ecrits en lien avec la question tout en 
concluant avec l'objectif de la recherche ainsi la pertinence scientifique. Ensuite, le 
troisieme chapitre expose la methodologie permettant d'atteindre les objectifs de la 
recherche : le devis, la strategic d'echantillonnage ainsi que les instruments de mesure 
utilises. Le quatrieme chapitre permet de presenter les resultats obtenus pour chacun 
des objectifs et enfin, le cinquieme montre la discussion, limites et recommandations 
de cette etude. II est a noter que ce memoire suit les normes de redaction et de 




1. CONTEXTE SCOLAIRE ET SOCIAL 
Bien que selon le Ministere de l'Education du Loisir et du Sport (MELS), les 
difficultes de comportement fassent reference a la fois a des problemes interiorises 
(ex.: anxiete, depression) ou exteriorises (ex.: agression, conduites antisociales), les 
descriptions des eleves identifies a l'ecole «en difficulte de comportement» 
renvoient quasi essentiellement aux difficultes exteriorises, incluant l'opposition aux 
adultes, la provocation, l'impulsivite et les comportements agressifs ou delinquants 
(Conseil Superieur de l'Education, 2001; Dery et Lapalme, 2006; Fortin, Marcotte, 
Potvin, et Royer, 2000). Or, les eleves manifestant des difficultes de comportements 
interiorises sont sources de preoccupations importantes (Conseil Superieur de 
l'Education, 2001). En effet, on comptait dans les ecoles publiques au Quebec, en 
2000, pres de 10 % des adolescents qui manifestaient des troubles interiorises (Fortin 
et al. 2000). Dery et Lapalme, (2006) soulignent que parmi les eleves recevant des 
services complementaires pour un trouble de comportement, seuls 5% ont des 
troubles interiorises (sans troubles exteriorises concomitants). Leur etude suggere que 
les eleves souffrant de troubles interiorises sont peu depistes a l'ecole pour recevoir 
des services complementaires. Une etude de Nelson, Babyak, Gonzalez et Benner 
(2003) revele egalement que parmi les eleves suivis a l'ecole pour des troubles de 
comportement, quatre fois plus de filles que de garcons presentent des troubles 
interiorises. Ces troubles demeurant, toutefois, largement sous-detectes dans les 
milieux scolaires, possiblement parce qu'ils sont moins derangeants que les troubles 
exteriorise (Dery et Lapalme, 2006; Fortin et al.2000). 
Temoignant du succes limite des interventions educatives et psychosociales, le 
MELS, anciennement le MEQ (1999) a cible parmi les priorites de recherche 
1'amelioration des connaissances relatives aux eleves en difficultes de comportement, 
garcons et filles, afin d'acquerir une meilleure vision des difficultes et des moyens 
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d'intervenir. Dans cette demarche de priorisation, le Conseil Superieur de 
l'Education (2001) « s'inquiete des jeunes en detresse qui, pour toutes sortes de 
raisons, n'attirent pas l'attention sur eux, ne sollicitent pas de services particuliers et 
semblent passer incognito tout au long du primaire » (p. 69). Toujours selon le 
Conseil, ceux-ci manifestent des comportements sous-reactifs, c'est-a-dire des 
comportements de dependance, de retrait et de peurs. Ces eleves s'organisent pour se 
faire oublier, ne derangent pas le climat de la classe et preferent etre ignores. Ainsi, il 
recommande : « Dans un contexte de reussite educative pour tous, il est imperieux de 
les depister et de leur offrir des services educatifs qui repondent a leurs besoins » 
(p. 69). 
Pour permettre la conception d'interventions differenciees et ajustees aux 
differents besoins de ces eleves, dont les filles, il apparait essentiel de mener des 
etudes afin d'avoir une meilleure comprehension des facteurs de risque et de 
protection (scolaires, sociaux, familiaux) associes a leurs difficultes. Puisque des 
proportions significativement plus elevees de filles que de garcons souffrent de tels 
problemes (Dery et Lapalme, 2006; Nelson et al. 2001), il est important de connaltre 
les caracteristiques qui distinguent les filles manifestant des troubles interiorises, de 
celles qui n'en demontrent pas. 
1.1 Definition, prevalence et pertinence sociale 
II existe plusieurs terminologies pour definir les «difficultes » ou «les 
troubles interiorises». Achenbach (1991) utilise plutot la terminologie de 
« comportements interiorises » chez les jeunes et les adolescents. En effet, ce 
chercheur a cree un instrument devaluation, le Child Behavior Checklist (CBCL), 
abondamment utilise dans les recherches en Amerique du Nord et en Europe pour 
mesurer les comportements interiorises. Le tableau 1 ci-dessous presente les 
differentes echelles de l'instrument: anxieux/depressifs, retires et somatisation. 
18 
Tableau 1 




Crie beaucoup, a des peurs, ne se sent pas aime, nervosite, culpabilite, 
perfectionnisme, s'ennuie, parle de se suicider, ne s'estime pas, est 
craintif. 
S'amuse peu, prefere etre seul, ne parle pas, est secret, timide, 
malheureux, retire socialement, manque d'energie. 
Cauchemars, migraines, fatigue, nausees, constipation, problemes 
oculaires, de peau, maux d'estomac. 
Cet instrument permet egalement d'etablir des scores cliniques permettant de 
cibler les jeunes ayant des difflcultes importantes et necessitant un service de soutien. 
Des correlations significatives sont observees entre ces scores cliniques et les 
diagnostiques de troubles anxieux ou de troubles depressifs definit par PAmerican 
Psychiatric Association (APA, 2000). 
Le Diagnostic and Statistical Manual of Mental Disorders (DSM-IV-TR et 
APA, 2000) definit les troubles anxieux (voir tableau 2) et les troubles depressifs 
(voir tableau 3) sous la rubrique des troubles de l'humeur et des troubles anxieux. A 
propos de ceux-ci, on note : « Ces troubles sont vecus surtout sous forme de 
souffrance interieure. Ce sont des conduites silencieuses et non genantes qui peuvent 
rester meconnues tres longtemps » (Valla, Bergeron et St Georges, 1998, p.563). 
II existe une forte cooccurrence entre les troubles anxieux et les troubles 
depressifs (Vitaro et Gagnon, 2000). C'est pour cette raison que plusieurs 
chercheurs, dont nous-memes, combinent ces troubles sous la vocale plus large de 
«troubles interiorises » (Achenbach, 1991; Vitaro et al. 2000; Fortin et al. 2000). II 
existerait, neanmoins, des particularites aux deux troubles. On note entre autres, que 
P emotion dominante avec Panxiete est la peur tandis qu'avec la depression, c'est la 
tristesse (Kendall, Kortlander, Chansky et Brady, 1992). Selon Watson et Tellegen, 
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(1985), la depression implique une combinaison de plusieurs affects negatifs avec la 
presence de tres peu d'affects positifs. L'anxiete, quant a elle, implique beaucoup 
d'affects negatifs avec un peu plus d'affects positifs. 
Tableau 2 
Les troubles anxieux et un resume des symptomes (APA, 2000) 
Agoraphobie 
Anxiete de separation1 







Anxiete face a l'impossibilite ou la gdne de pouvoir s'6chapper dans le cas d'une 
attaque de panique. Situations evit6es ou subies avec une souffrance intense d'avoir 
cette attaque. 
D&resse excessive et recurrente lorsqu'il y a separation avec les figures d'attachement. 
Crainte, malaise intense caracterise par les quatre symptomes suivants survenant de 
facon brutale : sensation d'etranglement, transpiration, peur de mourir, palpitations, 
tremblements, impression d'&ouffement. 
Soucis excessifs concernant plusieurs situations. Les symptomes : irritabilite, 
fatigability, tension musculaire, agitation, difficulte de concentration. 
Peur intense et persistante face a des situations sociales ou de performances avec des 
inconnus ou bien le fait d'etre expose a l'observation des autres. Chez les enfants : 
l'anxiete peut declencher des pleurs, des exces de coleres, du retrait. 
Peur persistante et irraisonnee qui est declenchee par la presence ou 1'anticipation de 
l'objet ou de la situation anxiogene. L'exposition au stimulus engendre une reaction 
anxieuse immediate. 
Exposition a un eVenement traumatique oil il y a eu risque de mort ou de blessures : 
symptomes possibles : depersonnalisation, reduction de la conscience, amnesie. 
Existence soit de compulsions (comportements rtpetitifs que le sujet se sent pousse 
d'accomplir) ou d'obsessions (pens6es, impulsions persistantes) qui sont a l'origine de 
sentiments marques de detresse, d'une perte de temps considerable. 
Evenement traumatique qui est constamment revecu soit par des souvenirs repetitifs, 
par des impressions ou agissements soudains. Sentiment intense de detresse lors de 
l'exposition a des indices evoquant I'evenement traumatique en cause. 
Anxiete de separation: consider comme etant un trouble anxieux dans la literature, mais selon TAP A, ce 
trouble fait partie des autres troubles de la premiere, deuxieme enfance, de I'adolescence. 
2 Trouble obsessionnel-compulsif 
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Tableau 3 
Les troubles depressifs et un resume des symptomes (APA, 2000) 
Trouble depressif majeur 
Episode isole 
Trouble depressif majeur 
recurrent 
Trouble dysthymique 
Presence d'un episode depressif majeur (humeur depressive constante, perte de 
plaisir, perte ou gain de poids, insomnie ou hypersomnie, fatigue, perte d'6nergie, 
agitation ou ralentissement psychomoteur, sentiment de d^valorisation, pensees de 
mort recurrentes). 
Pendant une dur6e de deux semaines. 
Presence d'au moins deux Episodes depressifs majeurs. 
Humeurs d^pressives presentes pratiquement toute la journee, plus d'un jour sur deux 
pendant au moins deux ans. Symptomes lors de la deprime: perte d'appetit ou 
hyperphagie, insomnie ou hypersomnie, baisse d'energie, fatigue, faible estime de 
soi, difficulte de concentration, sentiment de perte d'espoir. 
Les preadolescentes semblent etre particulierement vulnerables a une pauvre 
sante mentale vu les divers defis engendres par la transition a l'adolescence (Cortes et 
al. 2006). Les troubles anxieux ou depressifs s'observent a des taux particulierement 
eleves chez les filles (Leadbeater et al. 1999). De plus, selon Hankin et Abramson 
(2001), les filles seraient plus vulnerables au stress et risquent de vivre des 
evenements de vie plus negatifs que les garcons. Les filles preadolescentes 
presentent une maturite plus precoce que les garcons et sont plus sensibles aux divers 
stress qu'elles experimented: la transition a l'ecole secondaire, le changement et le 
developpement par rapport a la puberte. Ces evenements stressants amenent les filles 
a devenir plus anxieuses et depressives (Leadbeater et al. 1999). De fait, a travers le 
temps, les troubles interiorises chez les filles tend a augmenter tandis qu'il reste 
stable chez les gar?ons (Leve, Kim, Pears, 2005). Selon 1'etude de Breton et de ses 
collegues (1999), les filles agees entre 9 et 14 ans ont plus de troubles anxieux et 
depressifs que les garcons. Aussi, ces troubles sont plus presents chez ce groupe 
d'age que chez les filles agees entre 6 et 8 ans. 
Les troubles anxieux sont largement reconnus comme etant le desordre 
psychopathologique le plus couramment observe chez les enfants et les adolescents 
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(Anderson, Williams, McGee et Silva, 1987). De plus, il semblerait qu'une 
identification deficitaire de ces troubles ferait en sorte que seulement 20% des jeunes 
aux prises avec ce probleme seraient suivis. A cause de la concomitance avec le 
trouble depressif, une partie de ces jeunes augmenteront leurs probabilites de 
developper un trouble depressif, d'autres formes de troubles anxieux et meme 
d'autres troubles de la sante mentale (Anderson et al. 1987). 
La comorbidity avec d'autres troubles du comportement est un aspect 
important a considerer chez les enfants et les adolescents. En effet, selon Dery et 
Lapalme (2006), il existe une forte cooccurrence entre les troubles interiorises et 
exteriorise et elle est encore plus importante chez les filles que chez les garcons. 
Chez les jeunes diagnostiques comme ayant des troubles anxieux, la probability qu'ils 
aient aussi un trouble depressif peut atteindre jusqu'a 69%. De plus, 17% a 22% de 
ces jeunes auraient un trouble concomitant avec le TDAH (Curry, Bennet et Murphy, 
1995). Bref, l'etude de Breton et al. (1999) suggere que les adolescentes depressives 
ou anxieuses ont plus de probabilites de presenter des troubles exteriorises tel que 
Phyperactivite et le trouble oppositionnel. Selon nous, la presence d'autres troubles 
peut amener les enseignants et les professionnels scolaires a ne pas intervenir 
directement sur les troubles interiorises, celui-ci etant moins derangeant. 
Selon Fortin et al. (2000), les jeunes ayant des troubles interiorises doivent 
beneficier d'une aide particuliere comme ceux ayant des troubles exteriorises. 
Comme mentionne precedemment, cette preoccupation est egalement evoquee par le 
MELS qui desire « leur offrir des services educatifs qui repondent a leurs besoins » 
(Conseil Superieur de l'Education, 2001, p.69). 
Puisque ces troubles semblent etre particulierement manifestos chez les filles 
des le debut de l'adolescence, pour cibler les meilleures interventions, il est 
necessaire de connaitre les caracteristiques qui distinguent les filles preadolescentes 
manifestant des troubles interiorises des autres filles. 
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1.2 Etiologie et consequences 
Differentes explications ont ete retrouvees dans la litterature en qui ce 
concerne le developpement des troubles anxieux. Certains auteurs ciblent davantage 
les caracteristiques personnelles des enfants et plus precisement des symptomes 
comme 1' inhibition comportementale, la peur intense dans des situations nouvelles, 
la gene, Pevitement et l'insecurite (Vitaro et Gagnon, 2000). Tandis que d'autres 
soulignent que les enfants et adolescents ayant des parents anxieux courent un risque 
important d'eprouver des troubles anxieux. Selon la recension de Vitaro et Gagnon, 
(2000), la psychopathologie des parents ajoutes a des pratiques parentales deficitaires 
augmentent le risque d'anxiete chez l'enfant. Done, il est possible que la 
combinaison des facteurs familiaux et personnels soit reliee aux troubles anxieux 
chez les enfants et adolescents. Dans la plupart des cas, l'anxiete va augmenter au fil 
du temps pour se transformer en un trouble plus grave a l'adolescence et a l'age 
adulte. Plus specifiquement, l'anxiete de separation serait un precurseur important de 
l'anxiete generalisee et du trouble panique a l'age adulte. 
Toujours selon Vitaro et Gagnon (2000), en ce qui a trait a la depression, 
plusieurs facteurs de risque personnels et familiaux sont egalement presents chez les 
jeunes. Generalement, le fait de vivre un episode depressif entraine des consequences 
comme l'abandon scolaire, l'isolement des pairs et la presence de gestes suicidaires. 
Aussi, les auteurs notent que les consequences de la depression a l'age adulte sont 
importantes : difficultes relationnelles, recours a des services professionnels et 
consommation de substances. Selon ces auteurs, la depression est une problematique 
caracterisee par l'intensite de sa recurrence; les jeunes depressifs deviennent souvent 
des adultes depressifs. 
Bien que la majorite des jeunes experimentent des defis a l'adolescence: la 
separation d'avec les parents, le besoin d'autonomie et l'etablissement de leur identite 
propre, cette periode de maturation amene certains a vivre plus de desespoir qui peut 
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meme mener jusqu'au suicide (Hankin et Abramson, 2001). Ceux-ci suggerent dans 
leur etude un modele empirique au niveau des vulnerabilites cognitives pour 
demontrer de quelle facon les filles adolescentes deviennent depressives. Les auteurs 
mentionnent que ce modele (presente au tableau 4) permet de predire et d'expliquer le 
developpement de la depression chez les adolescentes. 
Tableau 4 
Modele de la depression en lien avec les vulnerabilites 










En se referant au tableau, d'une part, les auteurs identifient au prealable des 
vulnerabilites inherentes a des facteurs biologiques (ex. la genetique), sociaux (ex. les 
amis) et environnementaux (ex. la famille) qui pourraient mener a des faiblesses au 
niveau cognitif. D'autre part, les evenements de vie negatifs amenent des affects et 
des emotions negatives. C'est en quelque sorte Pajout de ces vulnerabilites 
cognitives, comme les pensees erronees ou bien les perceptions negatives (distorsions 
cognitives) a des affects negatifs qui entraineraient une augmentation de la 
depression. En resume, ces vulnerabilites au niveau cognitif seraient plus en lien 
avec la depression que les evenements de vie et les affects negatifs. 
Vulnerabilites 
cognitives 
Les vulnerabilites cognitives 
peuvent etre en interaction avec 






1.3 Question de la recension des ecrits 
La question qui est a l'origine de la recension des ecrits est la suivante : 
Quelles sont les caracteristiques personnelles, familiales, sociales et scolaires qui 
distinguent les adolescentes qui manifestent un trouble de comportement de type 
interiorise? Puisque ces problemes semblent s'aggraver en periode de stress 
important, il serait primordial de cibler les articles qui portent plus specifiquement sur 
les jeunes au debut de Padolescence; une periode ou plusieurs changements 
(transition scolaire, maturation sexuelle) s'operent (Hankin et Abramson, 2001). 
C'est pourquoi la periode de la preadolescence est davantage ciblee dans cette etude. 
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DEUXIEME CHAPITRE 
REVUE DE LA LITTERATURE 
1. RECENSION DES ECRITS 
1.1 Methodologie de la recension des ecrits 
Pour repondre a cette question de recherche, une recherche bibliographique a 
ete effectuee dans les principales banques de donnees etant reconnues en education 
ou en sante mentale (ERIC et psycINFO). Certains criteres etaient preetablit pour 
retenir les textes : 1) avoir comme problematique la depression, l'anxiete ou les 
troubles interiorises; 2) ne devaient pas porter sur une clientele ayant une deficience 
intellectuelle ou bien d'autres troubles mentaux que l'anxiete et la depression : 3) 
l'echantillon devait contenir des filles d'age preadolescentes agees entre environ 10 et 
13 ans compare a un groupe temoin ouaun groupe de gar9ons. Pour repertorier les 
articles a partir des banques de donnees, certains mots-cles ont ete utilises et ils sont 
les suivants : « internalizing problem », « depression », « anxiety » « human female » 
et « early adolescent». Un total de 46 articles a ete trouve dans les deux banques de 
donnees. 
Apres une lecture approfondie des resumes ou/et des textes, un tres grand 
nombre d'etudes ont ete exclues parce qu'elles ne repondaient pas aux criteres de 
selection tel que prevu. Entre autres, plusieurs etudes utilisaient un echantillon de 
participants trop ages ou trop jeunes. Aussi, d'autres ont ete rejetees puisqu'elles 
presentaient un devis longitudinal avec des temps de mesure qui ne correspondaient 
pas a Page souhaite. De plus, quelques etudes n'examinaient que la prevalence, la 
persistance, le type d'intervention a privilegier quant a ces troubles ou bien les 
troubles concomitants sans lien avec les caracteristiques associees a des troubles 
interiorises. Bref, 14 etudes ont ete retenues dans le cadre de la recension des ecrits. 
II est a preciser que d'autres articles ont ete trouves grace a la bibliographie des 
etudes primaires et par des consultations de periodiques comme le Journal of 
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Abnormal Child Psychology. Les grilles resumees detaillees de ces etudes sont 
presentes a l'annexe A. 
1.2 Breve synthese des etudes recensees 
Une breve synthese des etudes repertoriees apparait a la page suivante, soit au 
tableau 5. Ce dernier presente des elements importants tel que les auteurs, les 
caracteristiques de Pechantillon (nombre selon le sexe, Page, le type de population), 
le type de mesure de l'outil et le choix du devis. Ensuite, sont presentees les 
caracteristiques personnelles (sante physique, le stress, les comportements 
exteriorises et l'image de soi), les caracteristiques familiales (caracteristiques 
personnelles des parents et familiales, pratiques parentales), les caracteristiques 
sociales (habiletes sociales, les problemes sociaux et les competences sociales) ainsi 
que les caracteristiques scolaires, plus precisement, le rendement scolaire. 
Comme on peut le constater, en analysant ce tableau, les troubles interiorises 
ne sont pas mesures de la meme maniere. La grande majorite des etudes recensees 
referent a la depression (N=10) et les autres etudes, soit a Panxiete (N=2) ou aux 
troubles interiorises (anxiete/depression) (N=2). Done, on observe que ces troubles 
n'ont pas ete mesures de la meme facon (instruments de mesure et variables etudiees 
differents). Aussi, une grande majorite des etudes portent sur des preadolescents qui 
ont des troubles repondant aux criteres diagnostiques ou bien atteignent le seuil 
clinique prevu. Finalement, les etudes recensees ont ete regroupees d'une maniere 
aleatoire. 
Au plan methodologique, la population ciblee pour la majorite des etudes 
refere a celle recherchee dans le cadre de ce projet de recherche : une population dite 
preadolescente agee entre 10 et 14 ans. L'etude de Cole et McPherson (1993) fait 


























































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































Nous avons conserve cet article puisqu'elle est dite classique dans le monde 
de la recherche sur les troubles interiorises. Une grande majorite des etudes ont ete 
effectues aupres d'un echantillon populationnel (N=12) en comparaison avec 
seulement deux etudes qui ont favorise un echantillon clinique. De plus, il est a noter 
que huit etudes ont ete realisees dans les annees 2000, ce qui augmente les 
probabilites que les connaissances soient a jour. Par ailleurs, trois etudes ont utilise 
un devis longitudinal (la mesure etant prise a un age cible par la recherche) tandis que 
les autres ont un devis transversal, tel que recherche dans le cadre de cette recherche. 
Les etudes longitudinales ont ete conservees parce que leurs resultats portent 
egalement sur des facteurs associes. Dans sept etudes, les chercheurs ont compare 
des garcons et des filles versus un groupe temoin comparativement a cinq etudes, qui 
ont compare un groupe incluant des garcons et de filles ensemble versus un groupe 
temoin. 
En ce qui concerne les facteurs associes, plusieurs auteurs se sont interesses 
aux caracteristiques personnelles des adolescentes qui ont des troubles interiorises. 
On note une grande diversite de caracteristiques personnelles etudiees. Elles sont de 
l'ordre de la sante, du statut pubertaire, du stress, de la concomitance avec les 
comportements exteriorises et de 1'image de soi. 
Les caracteristiques familiales portent en general sur les caracteristiques 
personnelles des parents et de la famille ainsi que sur les pratiques educatives, mais 
ce sont ces dernieres qui ont ete davantage examinees. II n'y a eu qu'une etude qui 
s'est interessee au statut socio-economique des parents qui caracterise les 
adolescentes qui ont des troubles interiorises. 
Quant aux caracteristiques scolaires, les auteurs se sont penches davantage sur 
le rendement scolaire des adolescents qu'a d'autres types de variables de l'ecole 
comme les relations avec les professeurs ou bien le climat de la classe. 
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Enfin, tres peu d'etudes (N=4) se sont interesse a la fols aux caracteristiques 
personnelles, familiales, sociales et scolaires. La majorite des etudes recensees (N=9) 
ont analyse un minimum de deux types de caracteristiques associees aux troubles 
interiorises. 
2. CARACTERISTIQUES PERSONNELLES DES PREADOLESCENTES 
Tel que mentionne precedemment, plusieurs etudes ont mesure les 
caracteristiques personnelles des adolescentes qui ont des troubles interiorises. Les 
facteurs physiques (sante, puberte), le stress, les comportements exteriorises et 
P image de soi et qui decrivent ces preadolescentes seront presentes. 
2.1 Caracteristiques physiques 
Quatre etudes ont evalue les caracteristiques physiques en lien avec les 
troubles interiorises chez les preadolescentes. 
2.1.1 La sante 
Dans P etude longitudinale de Reinherz, Giaconia, Pakiz, Silverman, Frost, et 
Lefkowitz, (1993) effectuee aupres d'un echantillon de 195 garcons et 190 filles, les 
chercheurs ont note qu'a Page de 15 ans, celles qui ont une depression majeure ont 
davantage de problemes de sante serieux que les filles non-depressives. Ces 
problemes sont de Pordre d'une ou des hospitalisations, des maladies 
cardiovasculaires, de problemes de diabete, de Pasthme et de diverses blessures. Ces 
resultats convergent avec P etude de Nilzon et Palmerus, (1997) realisee aupres d'un 
echantillon de 22 garcons et 10 filles ages en moyenne de 13 ans puisque les 
preadolescents depressifs et anxieux subissent plus de blessures, de maladies et de 
traumatismes que les preadolescents non-depressifs. Par contre, les auteurs n'ont pas 
fait d'analyse differenciee selon le sexe. Ainsi, on ne sait pas si ces difficultes sont 
aussi importantes pour les garcons que pour les filles. L'etude d'Oldehinkel, 
Rosmalen, Veensta, Dijkstra, et Ormel, (2007) effectuee aupres d'un echantillon de 
1053 garcons et 1096 filles ages en moyenne de 14 ans demontre que celles qui ont 
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des problemes depressifs manquent d'energie durant les activites physiques, signalant 
la possibility d'un probleme de sante. 
2.1.2 Le statut pubertaire 
Une seule etude a examine le lien entre la puberte et les troubles interiorises. 
C'est le cas de celle de Vitaro, Pelletier, Gagnon et Baron, (1995) qui ont conduit une 
etude longitudinale aupres de 22 garcons et 30 filles de Page de 11 a 13 ans. Les 
auteurs ont note que les preadolescentes qui ont des symptomes depressifs n'auraient 
pas un statut pubertaire different des autres preadolescentes. Plus specifiquement, 
elles n'auraient pas une puberte plus tardive ou plus precoce que les autres 
preadolescentes non-depressives. 
2.2 Les evenements stressants 
Quatre etudes ont examine les liens entre les troubles interiorises et les stress 
vecus par les filles. Dans l'ensemble, les resultats de ces etudes sont assez similaires. 
Plus specifiquement, Oldehinke! et al. (2007) notent que les preadolescentes 
qui ont des problemes depressifs rapportent vivre davantage de stress interpersonnels 
que les autres adolescentes. Ces resultats convergent avec ceux de Marcotte, 
Cournoyer, Gagne et Belanger (2005). Realisee avec un echantillon de 235 filles et 
de 264 garcons ages en moyenne de 11 ans, cette etude a compare deux sous-groupes 
de jeunes depressifs et anxieux. Les resultats demontrent que les preadolescents 
depressifs et anxieux (garcons et filles) percoivent davantage de stress quant au 
milieu scolaire que les adolescents non anxieux et non depressifs. De plus, les 
resultats de Nilzon et al. (1997) demontrent similairement que les preadolescents qui 
sont anxieux et depressifs ont vecu plus d'evenements de vie stressants que les 
preadolescents anxieux seulement. En outre, 1'etude de Broderick et Korteland 
(2002), qui ont utilise un echantillon de 191 garcons et 205 filles ages entre 9 et 12 
ans, converge egalement avec les etudes precedentes. Selon eux, les preadolescentes 
depressives vivent plus d'emotions negatives et sont plus preoccupees mentalement 
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que les preadolescentes qui ne sont pas depressives. Done, il apparait que les 
preadolescentes et les adolescents depressifs et anxieux ont vecu davantage 
d'evenements stressants que les adolescents qui ne manifestent pas ces troubles. 
2.3 Comportements exteriorises 
Dans la recension des ecrits, les resultats des etudes sont tres contradictoires 
en ce qui concerne les divers comportements exteriorises presentes par les 
adolescentes qui ont des troubles du comportement interiorises. 
Selon Petude de Fortin et al. (2000), les preadolescentes qui ont des troubles 
interiorises ont un bon niveau d'adaptation sociale et de controle de soi. C'est-a-dire 
que ces filles ne commettent pas plus de delits et qu'elles ne sont pas plus agressives 
que les preadolescentes du groupe temoin. Ces resultats divergent toutefois avec 
ceux de Vitaro et al. (1995) qui ont egalement etudie des sous-groupes de jeunes qui 
ont des symptomes depressifs. Ces auteurs constatent que ceux-ci manifestent 
davantage de comportements delinquants que les jeunes du groupe temoin. Les 
auteurs ajoutent par contre que ces adolescents ne sont pas plus agressifs, hyperactifs, 
oppositionnels que les jeunes du groupe temoin. 
D'autres etudes rapportent cependant des resultats opposes. Altmaan et 
Gotlib (1988) ont compare 20 garcons et 20 filles ages en moyenne de 10 ans qui sont 
depressifs ou non. Les resultats de leur etude indiquent que les preadolescents 
depressifs manifestent plus de comportements negatifs et agressifs que les 
preadolescents non-depressifs. Cette difference peut possiblement s'expliquer par le 
fait que dans Petude de Vitaro et al. (1995), les resultats ont ete rapportes par les 
professeurs tandis que dans Petude d'Altmaan et Gotlib (1998), ce sont des assistants 
de recherche qui ont fait les observations. II est a preciser qu'aucune analyse selon le 
sexe n'a ete effectuee dans ces etudes. 
Une autre explication concerne les differences entre les profils de sous-
groupes de jeunes ayant des troubles interiorises. Marcotte et al. (2005) avancent que 
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les preadolescents anxieux n'ont pas necessairement le meme profil que les 
preadolescents depressifs. Les resultats de leur etude demontrent que les 
preadolescents depressifs commettent davantage de delits et sont vus par les 
professeurs comme ayant plus de troubles exteriorises que les autres preadolescents. 
Par contre, les preadolescents anxieux ne commettent pas plus de delits que les 
preadolescents non-anxieux et les professeurs ne les qualifient pas comme ayant 
davantage de troubles de comportements exteriorises. 
2.4 Image de soi 
Les resultats des etudes recensees convergent generalement en ce qui 
concerne 1'image de soi plus faible des preadolescentes qui ont des troubles 
interiorises. 
Ginsburg, La Greca, et Silverman (1998) ont effectue une etude avec un 
echantillon de 61 filles et 93 garcons ages en moyenne de 9 ans qui sont anxieuses. 
Les resultats demontrent que celles-ci percoivent leur image de soi plus negativement 
que les filles non-anxieuses. De plus, elles entretiennent davantage de perceptions 
negatives envers elles-memes que les autres filles qui ne sont pas anxieuses. Ces 
resultats vont dans le meme sens des autres etudes. Par exemple, dans le cadre d'une 
etude longitudinale, Reinherz et al. (1993) ont note que les preadolescentes qui sont 
depressives a l'age de 9 ans ont une estime de soi moindre que les preadolescentes 
non-depressives a l'age de 15 ans. Les resultats de l'etude d'Altmaan et Gotlib 
(1988) vont dans la meme direction. Les preadolescentes depressives se percoivent 
moins competentes au niveau athletique, physique, comportemental et ont une estime 
de soi generate plus faible que les autres preadolescentes. Des resultats similaires 
sont obtenus par Marcotte et al. (2005), car les preadolescents depressifs rapportent 
avoir une image corporelle plus negative que les preadolescents qui ne sont pas 
depressifs. 
Par contre, Vitaro et al. (1995) soulignent que les perceptions de soi varient en 
fonction de l'age. Ces auteurs ont constate qu'a l'age de 11 ans, les filles qui ont des 
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symptomes depressifs ont une image de soi qui est similaire aux autres adolescentes 
de leur age. Cependant, en vieillissant, c'est-a-dire, entre Page de 12 et 13 ans, les 
adolescentes depressives percoivent leur apparence physique, leurs comportements et 
leur estime de soi plus negativement que les autres adolescentes. 
3. CARACTERISTIQUES PARENTALES ET FAMILIALES DES 
PREADOLESCENTES 
Plusieurs des etudes recensees ont documente les caracteristiques personnelles 
et familiales des parents des preadolescentes qui ont des troubles interiorises. Les 
caracteristiques mesurees sont: la sante mentale des parents, le statut socio-
economique, les evenements de vie stressants et les conflits conjugaux. 
3.1 Caracteristiques personnelles des parents 
3.1.1 Sante mentale des parents 
Les resultats des etudes recensees sont similaires quant a l'absence du lien 
entre la sante mentale des parents des preadolescentes et les troubles interiorises. 
C'est notamment le cas de P etude de Cortes et al. (2006) qui ont conduit une etude 
longitudinale aupres de 834 preadolescents de Page de 9 ans a 16 ans. Ceux-ci ont 
constate que plus le preadolescent a un score de depression eleve, plus il est probable 
qu'il ait une mere qui rapporte elle-meme avoir davantage de symptomes depressifs 
que les meres du groupe temoin. Ces resultats sont similaires pour les garcons et les 
filles. Les auteurs ajoutent que ce lien est plus concluant aupres des jeunes au debut 
de Padolescence. Ces resultats convergent avec ceux de Nilzon et al. (1997) puisque 
leurs resultats demontrent que les jeunes qui sont depressifs et anxieux ont une mere 
qui a deja ete traitee pour la depression (variable mesuree selon le parent). Dans cette 
etude, la sante mentale du pere a ete egalement evaluee et les peres des 
preadolescents qui manifestent de la depression et de l'anxiete rapportent davantage 
de symptomes depressifs et anxieux que les autres peres. II est a noter que cette etude 
est la seule qui ait mesuree la sante mentale du pere et aussi celle qui a le plus etudie 
les caracteristiques personnelles des parents. Ces resultats convergent egalement avec 
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ceux de Fortin et al. (2000) parce que les preadolescents qui ont des troubles 
interiorises repondent percevoir leurs parents comme etant davantage preoccupes par 
leur propre detresse. Les resultats etaient les memes pour les garcons et les filles. 
3.2 Caracteristiques familiales 
3.2.1 Statut socio-economique de lafamille 
De fa9on surprenante, l'etude de Reinherz et al. (1993) est la seule qui ait 
etudie le statut socio-economique. Les resultats de cette etude longitudinale 
demontrent qu'entre Page de 5 ans et 18 ans, le statut socio-economique des parents 
n'est pas en lien avec la depression chez leur jeune. Les resultats etant les memes 
pour les garcons et les filles. II est important de noter que Pecart entre les revenus de 
ces families est modeste puisqu'elles sont toutes de classes socio-economiques 
moyennes ou moyenne-faibles. 
3.2.2 Evenements de vie stressants 
Une seule etude de notre recension a examine des variables se rapportant aux 
evenements de vie stressants. Nilzon et al. (1997) ont note que les parents des 
preadolescents anxieux-depressifs s'adaptent aussi bien au stress que les parents du 
groupe de preadolescents anxieux, mais non-depressifs. 
3.2.3 Conflits conjugaux 
Les resultats des etudes recensees qui portent sur les conflits conjugaux sont 
plutot divergents. Par exemple, dans l'etude de Nilzon et al. (1997), les parents des 
preadolescents depressifs et anxieux rapportent avoir plus de disputes que les parents 
du groupe temoin. Toutefois, ces parents rapportent se sentir tout de meme en 
harmonie dans leur vie de couple. Par contre, d'autres etudes, dont celle de Cole et 
McPherson, (1993), notent que les conflits conjugaux ne caracterisent pas les 
adolescents depressifs qui sont ages de 16 ans. De plus, ces memes auteurs 
rapportent que Pexpressivite et la cohesion dans le couple est similaire aux autres 
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couples de parents d'adolescents non-depressifs. Ces differences peuvent 
possiblement s'expliquer par des differences dans les caracteristiques des 
echantillons. Cole et al. (1994) ont utilise un echantillon de 107 adolescents 
depressifs ages de 16 ans comparativement a Nilzon et al. (1997) qui ont, quant a eux, 
evalue un total de 32 preadolescents anxieux-depressif ages en moyenne de 13 ans. 
Bref, la difference d'age ainsi que le nombre de jeunes participants a l'etude peuvent 
expliquer ces resultats contradictoires. 
3.3 Pratiques parentales des parents des adolescentes 
Les differentes pratiques parentales recensees dans la litterature sont 
caracterisees par Pengagement, la communication, le controle parental et la 
supervision. Les resultats des etudes recensees sont plus mitiges en ce qui concerne 
les pratiques parentales des adolescentes qui ont un trouble du comportement 
interiorise. 
3.3.1 L 'engagement 
Quelques auteurs ont evalue Pengagement parental aupres des preadolescentes 
qui ont des troubles interiorises d'apres leur propre evaluation. C'est le cas de l'etude 
de Fortin et al. (2000) qui note que les preadolescentes ayant des troubles interiorises 
percoivent lews parents comme etant moins engages aupres d'elles. De plus, ces 
preadolescentes revelent etre moins aidees dans leurs devoirs et pensent que leurs 
parents ne demontrent pas assez de sensibilite. Ces resultats sont similaires a ceux de 
l'etude longitudinale de Vitaro et al. (1995) puisque les auteurs ont constate que les 
preadolescentes qui voient leurs symptomes depressifs augmenter entre Page de 12 
ans et 13 ans disent passer moins de temps avec leurs parents. 
Vitaro et al. (1995) ont des resultats qui nuancent les propos precedents. Les 
resultats demontrent que Pengagement des parents semble etre influence par Page des 
jeunes. En effet, les preadolescentes qui ont des symptomes depressifs a Page de 11 
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ans rapportent passer autant de temps avec leurs parents que les autres 
preadolescentes du groupe temoin. 
3.3.2 La communication 
Pour ce qui est de la communication, Vitaro et al. (1995) rapportent dans une 
autre etude que les preadolescentes qui ont vu leurs symptomes depressifs s'accroitre 
entre Page de 12 et 13 ans communiquent moins avec leurs parents. Cela va dans le 
meme sens que les resultats de l'etude de Fortin et al. (2000) qui ont note que les 
parents des preadolescentes qui ont des troubles interiorises communiquent moins 
avec celles-ci; sur des emissions de television ou bien sur des sujets de Pactualite 
(selon l'adolescente). De plus, ces parents discutent moins de leurs etudes avec elles, 
echangent peu sur des sujets d'avenir comme le marche de Pemploi et des projets 
futurs. Ces resultats divergent toutefois d'avec ceux de Marcotte et al. (2005) qui 
concluent que les preadolescents depressifs ou bien anxieux expriment autant leurs 
sentiments envers leurs parents que les preadolescents non-depressifs et non-anxieux. 
Ces etudes ont utilise des mesures auto-rapportees par les preadolescents et les 
echantillons sont comparables. Par contre, l'etude de Marcotte et al. (2005) inclut les 
preadolescentes anxieuses. II est done possible que les filles anxieuses se demarquent 
des filles depressives. L'etude de Cole et al. (1993) va dans le meme sens puisque les 
resultats demontrent que les jeunes depressifs s'expriment autant avec leurs parents 
que les jeunes non-depressifs. II est a noter que pour cette derniere etude, les 
perceptions ont ete recueillies aupres des deux parents et du jeune; ce qui augmente la 
precision des resultats de l'etude. 
3.3.3 Le controle parental 
Le controle parental est aussi une pratique parentale qui a ete etudiee. 
Marcotte et al. (2005) constatent que les preadolescents qui sont depressifs ne se 
percoivent pas comme etant plus controles par leurs parents que les autres 
preadolescents non-depressifs. Ces resultats convergent avec ceux de Nilzon et al. 
(1997) parce que ceux-ci soulignent egalement que les preadolescents depressifs-
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anxieux ne percoivent pas leurs parents plus rigides que les preadolescents non 
depressifs-anxieux. Par contre, selon Marcotte et al. (2005), les preadolescents qui 
sont anxieux se sentent plus controles de la part de leurs parents que les 
preadolescents non-anxieux. Done, il est possible que cette difference soit liee a la 
composition des groupes : les depressifs versus les anxieux. 
3.3.4 Supervision/ surprotection 
Dans la recension des ecrits, la surprotection parentale a aussi ete mesuree 
dans trois etudes. Les resultats de l'etude de Vitaro et al. (1995) suggerent que les 
preadolescentes ayant des symptomes depressifs se sentent davantage supervisees par 
leurs parents que les preadolescentes sans symptomes depressifs. Ces resultats sont 
semblables a ceux de l'etude de Nilzon et al. (1997) qui rapportent que les 
preadolescents depressifs et anxieux se percoivent plus surproteges par leurs parents. 
C'est la mere qui utiliserait davantage de surprotection verbale et moins de laissez-
faire. Aussi, Fortin et al. (2000) soulignent que les preadolescentes qui ont des 
troubles interiorises croient qu'elles sont bien encadrees par leurs parents. II est 
important de preciser, toutefois, que les resultats de l'etude de Vitaro et al. (1995) 
demontrent que les preadolescentes qui voient leurs symptomes depressifs augmenter 
entre l'age de 12 et 13 ans rapportent un manque de supervision parentale. II est 
possible que les enjeux de 1'adolescence en plus des symptomes depressifs presents 
amenent les adolescentes a percevoir un manque de supervision chez leurs parents. 
II est important de preciser que les resultats sur la sante mentale du parent sont 
tres similaires. Le statut socio-economique a ete evalue dans une etude seulement. 
Les etudes ont mesure davantage des variables reliees aux pratiques parentales et les 
resultats sont souvent en contradiction. 
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4. CARACTERISTIQUES SOCIALES DES PREADOLESCENTES 
Plusieurs etudes recensees ont documents les caracteristiques sociales des 
preadolescentes. Celles-ci sont representees par les habiletes sociales (la 
communication/affirmation et la cooperation), les comportements pro-sociaux et les 
competences sociales. 
4.1. Les habiletes sociales 
Trois etudes ont mesure les habiletes sociales en general; les auteurs n'ont pas 
decrit precisement les sous-echelles qu'ils ont analysees. Marcotte et al (2005), qui 
ont compare des sous-groupes de jeunes anxieux et depressifs ont mesure les 
habiletes sociales du jeune par l'entremise de Penseignant. De ce fait, selon leur 
point de vue, les preadolescents depressifs ont plus de difficultes dans leurs habiletes 
sociales que les preadolescents qui ne sont pas depressifs. Or, les auteurs n'ont pas 
compare les filles entres elles. Cela converge avec l'etude de Rinaldi et Heath (2006) 
qui, avec un echantillon de 64 garcons et 50 filles ages en moyenne de 11 ans, ont 
conciut que les preadolescents depressifs utilisaient plus de strategies hostiles avec les 
pairs (selon des assistants de recherche). Par contre, les preadolescents qui 
manifestent de Panxiete sont percu comme ayant autant de bonnes habiletes sociales 
que le groupe temoin (Marcotte et al. 2005). Done, il est possible que les 
comportements percus par Penseignant different selon la problematique du jeune 
(depression ou anxiete). Ces resultats convergent avec ceux de Fortin et al (2000), 
parce que les preadolescentes qui ont des troubles interiorises ont autant de bonnes 
habiletes sociales que les preadolescentes du groupe temoin. De plus, les resultats de 
l'etude de Ginsburg et al. (1998) demontrent que les preadolescents anxieux ont de 
bonnes habiletes sociales. 
40 
4.1.1 Communication/affirmation 
Parmi les etudes recensees, il y a trois etudes qui ont mesure la 
communication et 1'affirmation chez les preadolescentes et les resultats sont quelque 
peu mitiges. 
Les resultats de 1'etude de Ginsburg et al. (1998) demontrent que les 
preadolescents anxieux rapportent avoir davantage d'interactions negatives avec les 
pairs que les preadolescents non-anxieux. Plus specifiquement, les filles anxieuses se 
per9oivent comme etant moins affirmatives et moins responsables dans leurs 
interactions sociales. Les resultats precedents ont ete obtenus a partir de la perception 
des preadolescents. Ces resultats divergent avec ceux d'Erath, Flanagan et Bierman, 
(2007) parce que les preadolescentes qui sont anxieuses socialement ont autant 
d'habiletes a communiquer que les preadolescentes qui ne manifestent pas ces 
troubles. Les auteurs avancent l'idee que les filles auraient tendance a utiliser 
l'amitie afin de discuter et d'echanger sur ce qu'elles pensent, ce qui ferait que les 
filles anxieuses vivent des relations amicales harmonieuses. Cette difference peut etre 
a cause de l'age des participants : dans la premiere etude, les jeunes sont ages de 9 
ans tandis que dans celle de Erath et al. (2007), ils ont entre 12 a 13 ans. L'etude 
d'Altmaan et Gotlib (1998) va dans la meme direction que celle d'Erath et al. (2007) 
parce que les preadolescents depressifs initient un plus grand nombre d'interactions 
que les autres preadolescents. Ces jeunes passent plus du temps seuls et ont plus de 
chance de recevoir un code d' initiation que les non-depressifs, qui sont deja en 
interaction. 
4.1.2 La cooperation 
Une seule etude a mesure la cooperation chez les preadolescents qui ont des 
troubles interiorises. Ginsburg et al. (1998) constatent que les preadolescents anxieux 
ont autant d'habiletes de cooperation que les preadolescents non-anxieux. Par contre, 
les auteurs n'ont pas compare les filles entre elles. 
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4.1.3 Les comportements prosociaux 
Deux etudes ont mesure les comportements pro-sociaux des preadolescentes 
et elles convergent. Erath et al. (2007) ont note que les preadolescents anxieux 
socialement ont moins de comportements pro-sociaux que les preadolescents non-
anxieux. Cela signifie qu'ils sont plus en retrait socialement, preferent jouer seuls et 
ont des attentes negatives envers les autres. Les resultats de l'etude d'Altmaan et 
Gotlib (1988) vont dans la meme direction : les preadolescents depressifs ont plus de 
comportements negatifs et agressifs envers les pairs. 
4.2. Les competences sociales 
Quatre etudes de sont interesses a la popularity, c'est-a-dire qu'elles ont 
mesure le nombre d'amis que les preadolescents ont dans leur entourage. Oldehinkel 
et al. (2007) ont note que les adolescentes qui ont des problemes depressifs rapportent 
avoir moins d'amis que les adolescents non-depressifs. Ces resultats vont dans le 
meme sens que ceux de Reinherz et al. (1993), parce que les preadolescentes 
depressives se percoivent moins populaires aupres des pairs que les preadolescentes 
qui ne sont pas depressives. Ces resultats divergent avec ceux de Vitaro et al. (1995) 
puisqu'a 11 ans, les preadolescents ont des preferences sociales similaires aux autres 
preadolescents non-depressifs (autant de nomination positives que negatives). Done, 
les preadolescents depressifs ont le meme nombre d'amis. Par contre, lorsqu'elles 
sont encore depressives entre l'age de 12 et 13 ans, les preadolescentes percoivent 
moins de support de la part des amis que les autres preadolescentes non-depressives. 
II est possible encore une fois que la transition de l'ecole primaire au secondaire 
amene ces filles a perdre davantage d'amis. 
L'acceptation sociale des preadolescents depressifs a ete evaluee par Rockhill, 
Fan, Katon, McCauley, Crick et Pleck, (2007) qui ont utilise un echantillon de 169 
garcons et 200 filles ages entre 9 et 13 ans. En effet, leurs resultats demontrent que 
lorsque ces jeunes jouent avec un partenaire, celui-ci demontre davantage d'emotions 
negatives. De plus, les preadolescents depressifs ont plus de difficultes a vivre des 
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relations amicales optimales malgre des conditions favorables comparativement aux 
autres preadolescents. 
II est a mentionner que les resultats des differentes etudes sont souvent 
similaires pour ce qui est des habiletes sociales : il est possible que le lien entre un 
deficit entre les habiletes sociales et les troubles interiorises chez les filles soit 
fortement correle. 
5. CARACTERISTIQUES SCOLAIRES DES ADOLESCENTES 
D'apres les etudes recensees, quelques-unes ont mesure les caracteristiques de 
l'ecole en lien avec des troubles interiorises chez une population de preadolescentes. 
La variable principalement mesuree est le rendement academique. 
5.1 Rendement academique 
Quelques etudes ont mesure le rendement academique et se sont centres 
uniquement sur cette variable pour examiner les caracteristiques scolaires. 
En ce qui concerne le rendement academique, Marcotte et al. (2000) ont note 
que, selon les dossiers scolaires, les preadolescents anxieux ont un rendement 
academique similaire aux autres jeunes du groupe temoin. Ces resultats sont 
comparables a ceux obtenus dans l'etude de Vitaro et al. (1995). lis demontrent que 
les preadolescents qui ont des symptomes depressifs entre l'age de 11 ans et 13 ans 
ont des performances scolaires egales aux preadolescents qui n'en manifestent pas. 
Ces donnees ont ete encore recueillies dans le dossier scolaire de l'eleve. Les 
resultats de Reinherz et al. (1993) vont dans la merae direction : les echecs scolaires 
ne sont pas en lien avec la depression selon les renseignements scolaires obtenus par 
l'enseignant. 
L'etude de Fortin et al. (2000) nuance quelque peu ces resultats. Selon leurs 
resultats, les preadolescentes qui manifestent des troubles interiorises ont des notes 
equivalentes en mathematiques, mais inferieures en francais que les preadolescentes 
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qui n'ont pas de troubles interiorises. Cette difference peut etre en lien avec la facon 
dont la variable a ete mesuree. 
Par contre, il est important de noter que la perception qu'entretiennent les 
preadolescentes de leur propre performance scolaire est en contradiction avec les 
resultats precedents. Par exemple, Vitaro et al. (1995) ont note que les preadolescents 
qui ont des symptomes depressifs percoivent leur rendement scolaire comme etant 
plus faible que les preadolescents qui ne sont pas depressifs. Les resultats d'Altmaan 
et Gotlib (1988) convergent dans le meme sens. Dans cette etude, les filles 
depressives se percoivent comme etant moins competentes au niveau du rendement 
academique. 
Ainsi, le lien entre les troubles interiorises et le rendement academique semble 
varier en fonction des repondants et aussi selon les troubles manifestos : la depression 
ou bien Panxiete. 
6. SYNTHESE ET LIMITES DES ETUDES 
A la suite de l'analyse de ces etudes, il est possible d'avancer certains 
constats. Tout d'abord, etablir un portrait clair des caracteristiques associees aux 
troubles interiorises chez les preadolescentes est plutot difficile. En effet, force est de 
constater que de nombreuses caracteristiques sont en lien avec ces troubles de 
comportement. De fait, les facteurs associes sont varies et touchent a diverses 
spheres dans la vie des preadolescentes. 
La diversite des variables etudiees reflete l'absence d'un modele theorique 
integrateur expliquant le developpement des troubles interiorises chez les filles 
(Vitaro et al. 2000). Les etudes etant essentiellement descriptives, elles explorent 
plutot F influence de differentes variables tout en soulignant les nombreux obstacles 
que les filles doivent relever dans leur developpement personnel. Done, il est plus 
difficile d'identifier les variables cles liees aux troubles interiorises chez les filles. 
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Certaines limites de la recension des ecrits doivent etre soulignees. Une 
premiere limite a trait aux differentes terminologies utilisees pour etudier la 
problematique des troubles interiorises. Parmi les etudes recensees, il n'y a que les 
etudes de Fortin et al. (2000) et Marcotte et al. (2005) qui ont utilise le terme 
«troubles interiorises » dans leur definition. Soulignons cependant que dans ces 
deux etudes, les troubles interiorises ont ete evalues a partir de deux instruments 
distincts. Premierement, l'inventaire de depression de Beck (Beck, Epstein, Brown, 
et Steer, 1988 dans Fortin et al. 2000) a evalue la depression. Deuxiemement, le 
Dominique interactif (Valla, Bergeron et Smoll, 2000 dans Marcotte et al. 2005) a 
mesure l'anxiete. Les differentes terminologies et mesures utilises pour definir les 
troubles interiorises dans les autres etudes varient passablement: certains auteurs 
parlent de symptomes depressifs, de problemes depressifs ou d'humeurs depressives, 
d'anxiete sociale, de troubles anxieux ou bien de symptomes anxieux. Done, il est 
possible que ces differentes mesures des troubles expliquent la diversite des resultats 
obtenus. 
Une deuxieme limite concerne 1'heterogeneite des troubles interiorises. Les 
resultats des etudes illustrent qu'il existe des differences dans les caracteristiques 
personnelles, familiales, scolaires et sociales parmi les jeunes qui ont des troubles 
interiorises en fonction des sous-groupes (anxieux et depressifs). Done, il est 
possible que certaines variables soient davantage liees a soit de l'anxiete ou de la 
depression seulement. 
Une troisieme limite concerne les caracteristiques specifiques des filles. Ce 
ne sont pas toutes les etudes qui ont effectue des analyses differenciees selon le sexe 
des participants. Ainsi, on ne sait pas si les resultats sont equivalents pour les 
garcons et pour les filles. Par ailleurs, seulement sept etudes ont compare les filles 
qui ont des troubles interiorises a un groupe de filles qui n'en manifestent pas. 
Une quatrieme limite est que peu d'etudes recensees (N=4) se sont interesses 
a un ensemble de caracteristiques (personnelles, familiales, sociales et scolaires) chez 
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les preadolescentes qui manifestent des troubles interiorises. II semble important au 
niveau de 1'intervention, d'avoir un portrait systemique et done, une vue globale des 
caracteristiques de ces adolescentes. 
Une telle recherche est importante pour connaitre l'ensemble de ces 
caracteristiques associees a des troubles interiorises chez les filles. 
Enfin, dans les ecrits recenses, les resultats divergent souvent notamment en 
fonction de l'age, du sexe des participants, du repondant ou de la problematique 
mesuree. Ces differentes methodologies ne permettent pas d'obtenir une vue 
d'ensemble specifique de la problematique des troubles interiorises chez les filles. 
Par de fait, les interventions ulterieures menees aupres des filles peuvent etre variees. 
7. OBJECTIFS DE LA RECHERCHE ET PERTINENCE SCIENTIFIQUE 
L'objectif principal de cette recherche est de comparer les caracteristiques 
personnelles, familiales, sociales et scolaires d'un groupe de filles preadolescentes 
agees entre 10 et 14 ans qui manifestent des troubles interiorises (anxiete et 
depression) a un groupe de filles qui n'en demontrent pas. Ensuite, le deuxieme 
objectif pour cette meme recherche est de determiner, parmi les variables liees, 
quelles sont celles qui sont etroitement liees avec les troubles interiorises chez les 
filles. 
A notre connaissance, aucune etude a ce jour n'a compare a la fois les 
caracteristiques personnelles, familiales, sociales et scolaires chez une population 
composee de filles preadolescentes qui manifestent des troubles interiorises a un 
groupe qui n'en presentent pas. 
En contraste avec la majorite des etudes, celle-ci utilisera une methode multi 
repondants; les troubles interiorises et les caracteristiques associees seront mesures 
par divers repondants adultes qui observent les preadolescentes dans differents 
milieux de vie (parents et enseignants) et aussi par les preadolescentes elles-memes. 
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TROISIEME CHAPITRE 
METHODOLOGIE DE RECHERCHE 
1. LEDEVIS 
L'echantillon provient de la banque de donnees d'une etude de Verlaan, Dery, 
Toupin et Pauze (2002-2007) portant sur le depistage des filles a risque de developper 
des troubles du comportement au secondaire. Cette banque de donnees est composee 
uniquement de filles et comporte quatre temps de mesure : le premier en 2002, alors 
que les filles etaient en 5*me et 6i6me annee du primaire; le 2i6me un an plus tard (6i<bme 
annee primaire et lere secondaire) et les deux suivantes a deux ans d'intervalle. Dans 
la presente etude, seul le premier temps de mesure sera utilise pour evaluer les 
facteurs associes a des troubles interiorises. 
2. LA STRATEGIE D'ECHANTILLONNAGE ET LES PARTICIPANTS 
L'echantillon de la banque de donnees de Verlaan et al. (2002-2007) a ete 
recrute sur la base d'une designation par les pairs. Les chercheurs ont d'abord 
contacte les ecoles primaires ayant des classes de 5l6me et 6l6me annee de la Monteregie 
et de PEstrie ayant un indice de defavorisation de 7 et plus. Cet indice consiste en le 
decile de la proportion de families vivant sous le seuil de la pauvrete. II est calcule a 
chaque annee par le MELS. Un total de 33 ecoles ont accepte de participer (11 en 
Monteregie et 22 en Estrie), pour un total de 109 classes de 5l6me et 6l6me annee (48 en 
Monteregie et 61 en Estrie). Les chercheurs ont fait parvenir un formulaire de 
consentement a tous les parents des 2897 eleves des groupes-classes. II y a 72,7% 
des enfants qui ont accepte de participer a 1'etude (n=2106). Les enfants des parents 
ayant refuse de participer ont ete exclus des choix de designation par les pairs et n'ont 
pas repondu au questionnaire. 
La designation par les pairs s'est faite dans tous les groupes-classes recrutes a 
l'aide d'une adaptation du Revised Olweus Bully/Victim Questionnaire de Olweus 
(1993), adapte par Smith et al. (1997) et Ortega et al. (2000) et traduit en francais par 
les auteurs (dans Verlaan, Dery, Toupin et Pauze, 2005). Cet outil permet de classer 
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les eleves en cinq categories : les agressifs indirects (n=32), les agressifs directs (51), 
les agresseurs mixtes (directs et indirects, n=35), les victimes d'agression directes 
(59) et indirectes et les non agresseurs-victimes (68). Pour qu'un eleve se situe dans 
une des quatre premieres categories, il doit avoir un score au-dela d'un ecart-type de 
la moyenne sur les echelles d'agression specifiques a sa categoric Les garcons ont 
participe a la designation par les pairs, mais seules les filles furent classees et invitees 
a poursuivre l'etude longitudinale avec leur famille. 
Par la suite, toutes les filles s'etant classees dans les quatre premieres 
categories, ainsi que le tiers des filles classees dans la derniere categorie ont ete 
approchees pour participer a la recherche (n=402). De ces filles, 250 parents ont 
donne leur accord. 
Dans le cadre de la presente etude, sur Pensemble des filles de Pechantillon 
(n=250), 38 preadolescentes (15,2%) ont ete identifiers comme manifestant des 
troubles interiorises en fonction de l'Achenbach (1991) et elles forment le groupe 
experimental. Les 211 autres filles forment le groupe temoin. Ainsi, les filles ayant 
des troubles interiorises sont repertoriees comme suit: agressives indirectes (n=4), 
agressives-directs (n=10), agressives mixtes (n=7), les victimes (n=13) ainsi que les 
non agressives-mixtes (n=4). 
L'age des filles au temps 1 varie entre 10 et 14 ans, la moyenne etant de 12, 
09 ans (e.t.= 0,85). Entre les deux groupes, il n'y a pas de difference significative 
pour ce qui est de l'age des preadolescentes (0,11, p = n.s.) ainsi que pour ce qui est 
de l'annee scolaire frequentee (0,96, p = n.s.). 
3. PROCEDURES ET INSTRUMENTS DE MESURE 
A chacun des temps de mesure, chacune des filles, ainsi qu'un de ses parents, 
ont ete rencontres par un intervieweur a domicile pour une rencontre d'une duree 
maximale de 120 minutes afin de repondre a un protocole de questionnaires 
concernant les caracteristiques personnelles, familiales et sociales de la jeune. 
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L'intervieweur fut un etudiant a la maitrise en psychoeducation ayant recu une 
formation de deux jours sur les instruments de mesure. Un dedommagement 
symbolique de 10$ pour la jeune et 20$ pour le parent fut remis. Les enseignants de 
ces filles ont egalement ete contactes pour faire une entrevue telephonique de 30 
minutes sur leurs comportements en classe. 
3.1. Variable independante 
Les troubles interiorises agissent a titre de variable independante. 
L'inventaire des comportements de 1'enfant (Achenbach, 1991,) evalue les problemes 
de comportement et les competences sociales de Padolescente d'apres les perceptions 
des parents (CBCL, Child Behavior Checklist), de Penseignant (TRF, Teacher Report 
Form) et de la fille elle-meme (YSR, Youth Self-report Form). D'utilisation 
courante, cet inventaire comporte 115 items avec des echelles de type Likert en trois 
points (ne s'applique pas, plutot vrai, tres vrai) reparties en huit sous-echelles : trois 
sur des difficultes interiorisees (retrait, somatisation, anxiete/depression), deux sur 
des difficultes exteriorisees (comportements delinquants, comportements agressifs) et 
trois sur d'autres problemes frequemment observes chez les jeunes (problemes 
sociaux, problemes de la pensee et problemes d'attention). 
Dans le cadre de cette etude, seulement les enonces sur les difficultes 
interiorisees (items se rapportant a l'anxiete et la depression) ont ete retenus pour 
composer les deux sous-groupes de filles a l'etude. Des exemples de questions sont 
les suivantes : le jeune pleure beaucoup, le jeune est nerveux. Le seuil clinique 
prevu pour identifier le groupe de filles ayant des troubles interiorises est situe au 
90ieme percentile. Les autres filles constitueront le groupe temoin sans les troubles 
interiorises. Les proprietes psychometriques rapportees pour 1'instrument sont 
excellentes (Achenbach, 1991). Des analyses de frequences ont ete effectuees afin 
d'identifier le nombre de filles atteignant un seuil clinique (90'eme percentile) de 
problemes sur l'echelle anxiete/depression des mesures d'Achenbach (1991), soit 
selon le CBCL, le YSR ou le TRF. Sur l'ensemble des filles de l'echantillon (n= 
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250), 15,6% filles (n = 39) ont ete identifiees comme manifestant des troubles 
interiorises. Parmi celles-ci, 23,1 % (n=9) ont ete identifiees par leurs parents, 
10,2% (n=4) par les filles elles-.meme et 66,7 % (n=26) par leurs enseignant. 
Des correlations de Pearson ont ete effectuees et demontrent qu'il y a un 
faible accord entre les resultats des parents et du jeune ainsi que du jeune avec 
l'enseignant. Les resultats sont les suivants : entre le parent et Penseignant (r=0,ll; p 
= n.s.) entre le parent et le jeune (r=0,12; p - 0,00) et entre le jeune et l'enseignant 
(r=0,21;/>=0,00). 
En plus, les moyennes (score t) pour chacun des repondants de notre etude et 
celle d'Achenbach (1991) sont presentees au tableau 5 ci-dessous. Cela demontre 
que les repondants ne percoivent pas la meme severite dans les comportements 
interiorises chez les filles. Les enseignantes les percevant comme etant davantage 
anxieuses et depressives que les autres repondants. 
3.2. Variables dependantes 
Nous avons regroupe les grandes categories de variables, a savoir une 
premiere categorie qui permet de decrire les caracteristiques personnelles des 
preadolescentes et une seconde categorie qui permet de decrire les caracteristiques 
familiales dans lesquelles vivent ces filles. La troisieme et la quatrieme categorie 
permettront de decrire les caracteristiques sociales et scolaires des preadolescentes. 
Nous presenterons done les instruments de mesure utilises en suivant cette 
classification. 
3.2.1 Caracteristiques personnelles de la preadolescente 
La sante a ete evaluee a partir du questionnaire utilise dans TEnquete 
quebecoise de la sante mentale des jeunes (EQSMJ) pour les 6 a 14 ans (Breton, J-J, 
Valla, J-P et Bergeron L., 1992). Une question a ete choisie et permet de connaitre la 
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perception de la jeune face a sa sante et est la suivante : « En general, est-ce que ta 
sante est... » et les choix de reponses sont: excellente (0), plutot bonne (1) et pas tres 
bonne (2). II est a noter que cette echelle est renversee. Cette question permet de 
connaitre la perception de la jeune face a sa sante. 
Le statut pubertaire a ete mesure avec l'Enquete de Sante-Quebec d'apres 
I'echelle de developpement pubertaire de Verlaan, Cantin, Boivin (2001) qui est 
1'equivalence en langue francaise du Pubertal Development Scale de Peterson and 
Crockett (1985). C'est une mesure auto-revelee du niveau de maturation pubertaire a 
l'adolescence. A l'origine, l'echelle est composee de cinq items pour lesquels la 
preadolescente indique le niveau de developpement d'une de ses caracteristiques 
sexuelles sur une echelle a quatre niveaux allant de un (pas encore debute) a quatre 
(semble acheve). Dans cette enquete, les deux questions posees sont: « as-tu debute 
tes menstruations? » (oui ou non) et est-ce que tes seins ont commence a grossir? » 
(ils n'ont pas encore commence a grossir, ils commencent tout juste a grossir, ils ont 
deja pas mal grossi et je pense qu'ils ont fini de grossir). Brooks-Gunn et ses 
collegues (1987) rapportent des coefficients alpha moyen des sous-echelles variant de 
.62 a .76 pour des preadolescents ages entre 11 et 13 ans. La validite de convergence 
a aussi ete demontree avec des correlations significatives se situant entre .61 et .67. 
Le stress est mesure avec l'inventaire de stress, version francaise du Social 
Stress Measure (Tolan, Millet et Thomas, 1988). Les preadolescentes evaluent leur 
niveau de stress d'apres quatre dimensions : evenements positifs, changements 
negatifs vecus par les membres de la famille, evenements ponctuels negatifs et les 
tracas quotidiens, disputes et les querelles. Le questionnaire comporte un total de 73 
items sur des echelles de type Likert: un (aucunement stressant) a cinq (extremement 
stressant). Finalement, la preadolescente indique si le stress est positif (1) negatif (2) 
ou absent (0) pour chacun des items. Un exemple de question est le suivant: « un 
membre de la famille consomme trop d'alcool». De plus, deux questions du 
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questionnaire composition stabilite maisonnee (parents 0-17 ans) seront mesurees : le 
nombre de changement d'ecole et de demenagement. 
Les comportements exteriorises sont evalues avec le CBCL (Achenbach, 
1991). Les difficultes exteriorisees (comportements delinquants, comportements 
agressifs) seront mesurees par le jeune, l'enseignant et le parent d'apres les scores T 
obtenus pour chacune des echelles. Elles comportent 35 enonces et les choix de 
reponses varient entre 0 (ne s'applique pas) a 2 (vrai ou souvent vrai). Un exemple 
de question est le suivant: le jeune se bagarre souvent. Achenbach (1991) rapporte 
une consistance interne elevee pour cette echelle (.87). 
Pour ce qui est de l'estime de soi, The Self-Perception Profile for Children 
(SPPC; Harter, 1985) est un questionnaire auto-administre par la preadolescente sur 
l'estime de soi en 36 items de type Likert. L'echelle de l'estime globale comprend 
differentes spheres de vie : ecole, social, athletique, apparence, travail, romantisme, 
comportement, amitie. Le format des reponses permet d'inhiber la desirabilite sociale 
et offre 4 choix (tout a fait comme moi, (positif), un peu comme moi, (positif), un peu 
comme moi (negatif) et tout a fait comme moi (negatif). En effet, il y a deux enonces 
par questions comme par exemple, « certains jeunes aiment vraiment leur apparence, 
mais d'autres jeunes aimeraient avoir une apparence differente ». Plus le score obtenu 
est haut, plus le jeune a une vision negative de lui-meme. La consistance interne est 
moderee a elevee dans cette etude (.64 a .84). La validite et la stabilite temporelle 
sont documentees (Vitaro et al. 1995). 
3.2.2 Caracteristiques familiales de la preadolescente 
La sante mentale des parents a ete mesuree avec le Composite International 
Diagnostic Interview Simplified (CIDIS). Cet outil tient compte des criteres 
diagnostiques du DSM-III-R et de la version la plus recente du DISSA (Kovess et 
Fournier, 1999), lui-meme une version abregee du Diagnostic Interview Schedule 
(DIS) de Robins et al. (1982). L'instrument evalue la consommation d'alcool et de 
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drogues ainsi que la sante mentale des parents. C'est seulement cette derniere qui sera 
mesuree aupres du parent d'apres deux echelles: l'anxiete generalisee et la 
depression. Par exemple, pour l'anxiete generalisee, une question est « vous sentiez-
vous particulierement irritable? ». Le parent repond a 41 enonces et le type de 
reponse est 0 (absent), 1 (present) ou 9 (manquant). La comparaison des 
diagnostiques poses a l'aide du CIDIS avec ceux poses par des psychiatres du Quebec 
est considered comme satisfaisante dans l'ensemble (Fournier, Lesage, Toupin et Cyr, 
1997). 
Le statut socio-economique de la famille est mesure a partir du questionnaire 
utilise dans l'EQSMJ qui permet de recueillir diverses donnees sociodemographiques 
et sert notamment a identifier le revenu familial. 
Les evenements de vie stressants de la famille : le questionnaire est la 
traduction, fake par Theriault, Cyr et Wright (1996), de 1'Impact of Event Scale 
(Horowitz, Wilner et Alvarez, 1979). II vise a mesurer la detresse subjective 
occasionnee par un traumatisme survenu a un moment quelconque dans la vie de la 
personne en evaluant la gravite des symptomes d'evitement et d'intrusion; 
caracteristiques de l'etat post-traumatique qui se sont manifestos au cours des sept 
derniers jours. II s'agit d'une echelle de type Likert en quatre points : « Jamais = 0, 
« Rarement» = 1, « Quelquefois » = 3 et « Souvent» = 4. Le parent repond « oui » 
ou « non » a une serie de 56 indicateurs de stress familiaux (divorce, chomage, mort 
d'un proche). Horowitz et coll. (1979) evaluent la coherence interne a 0.78 et 0.82 et 
la fidelite test-retest (observees a un intervalle d'une semaine) a 0.89 a 0.79 pour 
chacune des deux echelles, tandis que Watson (1990) obtient des coefficients de 
coherence interne de 0.84 et 0.96 ainsi que des coefficients de fidelite test-retest de 
0.71 et 0.97. 
Les conflits conjugaux sont mesures avec un questionnaire qui comprend 13 
des 49 items du CPCI {Children Perception of Interparental Conflict Scale) elabore 
par Grych, Seid et Fincham (1992) et vise a evaluer la perception qu'a la 
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preadolescente de la frequence et de l'intensite des conflits qui surviennent entre ses 
parents. Elles doivent indiquer pour chacun des enonces s'il est « Vrai », « Parfois 
vrai » ou « Faux ». Un exemple de question est le suivant: « mes parents deviennent 
vraiment enrages quand ils se disputent». Harold et coll. (1997) considerent que le 
CPIC est un instrument fidele et valide. 
Les pratiques parentales sont evaluees avec un questionnaire sur les pratiques 
educatives : le Alabama Parenting Questionnaire, (Trick, 1991). Cet instrument est 
une echelle de Likert en cinq points (de jamais a toujours) de 42 items permettant 
d'evaluer six dimensions d'apres la vision du parent: l'engagement, les pratiques 
positives, la capacite de supervision, la Constance des pratiques disciplinaires, 
Putilisation de la punition corporelle et Putilisation d'autres pratiques punitives. En 
lien avec la recension des ecrits, seulement les echelles sur la supervision et 
l'engagement seront evaluees. Par exemple, «j'ai des conversations amicales avec 
mon enfant». Shelton et ses collegues (1996) dans Verlaan et al. 2007 demontrent que 
1'instrument possede d'excellentes proprietes psychometriques. 
Le fonctionnement familial: tire du questionnaire Family Assessment Device 
(FAD) traduit par Bolduc (1993) selon la methode de traduction renversee preconisee 
par Brislin (1970). C'est un instrument de depistage multidimensionnel qui permet au 
repondant d'evaluer sa perception du fonctionnement de sa famille selon trois 
echelles : l'expression affective, la communication et le controle. II y a seulement les 
deux dernieres echelles qui seront mesurees et ce, par le jeune uniquement. 
L'instrument presente 24 questions avec un choix de quatre reponses (fortement en 
accord a fortement en disaccord) et une consistance interne elevee allant de 0.57 a 
0.83. Des questions telles que parler ouvertement en famille, exprimer de la 
tendresse sont posees. 
La relation avec l'enfant est evalue a partir d'un questionnaire tire du : Index 
of Parental Attitudes (Hudson, 1992) qui evalue les attitudes qu'a le parent envers 
son jeune. Le parent repond a 25 questions sur une echelle de 1 (rarement/jamais) a 5 
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(plupart du temps/toujours) comme par exemple : « mon enfant me tape sur les 
nerfs », « j'apprecie vraiment mon enfant ». Le score de la relation avec Penfant qui 
consiste en la somme des 25 questions (score allant de 0 a 100-25) sera utilise pour 
evaluer cette variable. 
3.2.3 Caracteristiques sociales de la preadolescente 
Les habiletes sociales sont mesurees avec le Questionnaire sur les habiletes 
sociales; une version francaise du Social Rating System (Gresham et Elliot, 1990). 
Ce questionnaire comporte 51 items et est repondu par Penseignant. II fournit une 
evaluation des habiletes sociales : cooperation, controle de soi et affirmation de soi 
selon la frequence et P importance. La frequence des comportements sera evaluee 
selon trois niveaux (jamais, parfois, tres souvent) de la cooperation et de Paffirmation 
de soi seulement. Par exemple, « le jeune demontre de Pempathie pour ses pairs. Les 
coefficients de consistance interne varient entre 0.79 et 0.92., la fidelite test-retest est 
de 0.9 et la validite de convergence est etablit a 0.68. 
Les problemes sociaux sont mesures avec YInventaire des comportements de 
I'enfant (TRF, Achenbach, 1991) qui evalue les problemes de comportement et les 
competences sociales de la preadolescente d'apres Penseignant. II complete les 
questions de Pechelle des problemes sociaux, comme par exemple : le jeune detruit 
les affaires des autres, est mechant envers autrui. 
Les competences sociales sont mesurees avec un questionnaire adapte de 
PEnquete de Sante-Quebec (Gouvernement du Quebec, 1987) et est compose de cinq 
questions repondues par le parent. II permet d'evaluer les relations sociales de 
Penfant cible, c'est-a-dire les organisations, groupes ou equipes independantes de 
Pecole desquels le jeune fait partie et la frequence de ses activites avec cette 
organisation dans les six derniers mois. Le parent identifie aussi le nombre d'amis 
proches que son jeune a (0=aucun, un=l, 2 ou 3 =2 et 4 ou plus =3) et la frequence, 
au cours de la derniere semaine, a laquelle il a fait des activites avec eux : tous les 
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jours=l, 4 ou 5 fois =2, 2 ou 3 fois=3 et une fois=4. Le score de competence sociale 
est additionne et oscille entre 0 et 19. 
3.2.4 Caracteristiques scolaires de la preadolescente 
La jeune identifie sa moyenne academique en francais et en mathematique en 
pourcentage pour le dernier trimestre. 
L'estime de soi face au rendement scolaire est mesuree avec le SPPC (Harter, 
1985) qui est un questionnaire auto-administre par Padolescente sur l'estime de soi en 
36 items de type Likert. C'est seulement l'echelle « estime ecole » qui sera utilise 
pour evaluer la perception qu'entretient la preadolescente face a ses competences et 
aptitudes academiques. 
3.3 Analyse des donnees 
Pour evaluer le premier objectif, (comparer les caracteristiques personnelles, 
familiales, sociales et scolaires des preadolescentes qui ont des troubles interiorises a 
celles qui n'en n'ont pas), des tests i de Student sur echantillons independants seront 
effectues. lis permettront de verifier si ces variables discriminent le groupe temoin 
du groupe de preadolescentes qui ont des troubles interiorises. De plus, des analyses 
de proportions de Khi-carre seront aussi faites pour comparer les deux groupes sur 
quelques variables nominales. 
Enfin, pour le deuxieme objectif, une regression binaire logistique permettra 
de determiner quelles sont les caracteristiques qui sont etroitement liees avec les 
troubles interiorises chez les preadolescentes d'apres les variables significatives 
retrouvees dans le premier objectif. 
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QUATRIEME CHAPITRE 
ANALYSE DES RESULT ATS 
Le premier objectif de cette recherche est de comparer les caracteristiques 
personnelles, familiales, sociales et scolaires des preadolescentes qui manifestent des 
troubles interiorises (anxiete et depression) a un groupe de filles qui n'en manifestent 
pas. 
1. CARACTERISTIQUES PERSONNELLES DES PREADOLESCENTES 
Les caracteristiques personnelles evaluees sont la sante, le statut pubertaire 
(les menstruations et le stade de croissance des seins), les evenements stressants 
(changements d'ecole et demenagements, evenements positifs, negatifs, les 
changements negatifs et les tracas), les comportements exteriorises et l'estime de soi 
des preadolescentes. Le tableau 6 rapporte les resultats des analyses comparatives 
(test-t) et de proportions (khi-carre) sur les caracteristiques personnelles des deux 
differents groupes, soit entre le groupe des preadolescentes qui ont des troubles 
interiorises et le groupe temoin (sans troubles). 
1.1 Caracteristiques physiques 
1.1.1 La sante 
La sante est une variable qui a ete etudiee aupres des preadolescentes selon 
leur propre perception (excellente, plutot bonne ou pas bonne). Les resultats 
demontrent que les filles qui ont des troubles interiorises ont des scores 
significativement differents au niveau de la perception de leur sante comparativement 
a celles qui n'ont pas ces troubles (f=-2,80; /?=0,01). En consequence, les filles qui 
ont des troubles interiorises percoivent leur sante comme etant moins bonne que les 
autres filles (M=l,35 vs M=l,63). 
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1.1.2. Le developpement pubertaire 
Le statut pubertaire a ete mesure chez les filles a l'aide de deux indices : le 
commencement des menstruations (oui/non) ainsi que le stade de croissance des seins 
(debute ou non). 
1.1.3 Stade de croissance des seins 
Selon 1'analyse des resultats, il n'y a pas de difference significative entre les 
deux groupes (f=-0,92; p = n.s.); les filles qui ont des troubles interiorises ne se 
distinguent pas quant a la precocite de la croissance des seins (M=2,29 vs M= 2,19). 
1.1.4 Menstruations 
Les resultats demontrent qu'il n'y a pas de difference significative entre les 
deux groupes (x2=0,28; p = n.s.) Le pourcentage de filles ayant debute leurs 
menstruations n'est pas superieur dans le groupe des preadolescentes qui ont des 
troubles interiorises (34,2%), comparativement aux filles sans les troubles (31,5%). 
En definitive, le developpement pubertaire chez les filles qui on des troubles 
interiorises n'est pas different des filles qui ne presentent pas ces troubles. 
1.2 Evenements stressants 
1.2.1 Changements d'ecole 
Le nombre de changements d'ecole a ete evalue d'apres les parents chez les 
deux groupes. Les resultats demontrent qu'il n'y a pas de difference significative 
entre les deux groupes (f=0,48; p = n.s.). En effet, les filles qui ont des troubles 
interiorises ont vecu en moyenne 1,30 changement d'ecole au cours de leur vie et les 
filles sans les troubles, 1,44 changement. 
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Tableau 6 
Comparaison des moyennes et ecarts-types sur les caracteristiques personnelles selon 
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Le nombre de demenagements a aussi ete evalue par les parents des filles des 
deux groupes. Les resultats demontrent qu'il n'y a pas de difference significative 
entre les deux groupes (>=-0,28; p = n.s.). Les filles qui ont des troubles interiorises 
ont vecu en moyenne 2,65 demenagements au cours de leur vie, comparativement a 
2,52 pour les filles sans les troubles. 
1.2.3 Evenements positifs 
Pour ce qui est des evenements positifs generateurs de stress, les resultats 
demontrent (/=2,52; p ~ 0,01) que les filles qui ont des troubles interiorises vivent 
davantage d'evenements positifs qui sont stressants que les autre filles (M=0,62 vs 
M=0,48). 
1.2.4 Evenements negatifs 
Les evenements negatifs ponctuels possiblement vecus par la famille ont ete 
evalues par les filles et celles qui ont des troubles interiorises (t=-\,2%\p = n.s.) n'ont 
pas vecu davantage d'evenements negatifs que les filles de Pautre groupe qui n'ont 
pas ces troubles (M=0,32 vs M=0,23). 
1.2.5 Changements negatifs 
Toujours selon la perception des filles, les changements negatifs vecus au sein 
de la famille ou induit par l'environnement ont ete mesures et il n'y pas de difference 
significative entre les deux groupes (/=-l,52; p = n.s). La famille des filles qui ont 
des troubles interiorises (M=0,28) n'ont pas vecu davantage de changements negatifs 
que la famille des filles qui n'ont pas les troubles (M=0,22). 
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1.2.6 Tracas et disputes 
Pour ce qui est des tracas quotidiens, disputes et querelles vecus a l'interieur 
de la famille, les resultats demontrent qu'il n'y a pas de difference significative entre 
les deux groupes (7=-l,28; p = n.s.). Les filles qui ont des troubles interiorises ne 
vivent pas dans une famille ou il y a davantage de tracas, disputes et querelles 
familiaux que les autres filles de lew age (M=0,52 vs M=0,33). 
1.3 Comportements exteriorises 
Les comportements exteriorises (scores t) ont ete evalues chez les filles 
d'apres trois repondants : la fille elle-meme, le parent et l'enseignant. 
1.3.1 Comportements exteriorises auto-reveles 
Les filles qui ont des troubles interiorises ne se percoivent pas comme ayant 
davantage de comportements exteriorises que les filles sans les troubles (M=49,63 vs 
M=47,41). II n'y a pas une difference significative entre les deux groupes en qui a 
trait aux comportements exteriorises auto-reveles par les filles (/=--!,33;/? = n.s). 
1.3.2 Comportements exteriorises selon le parent 
Pour ce qui est des comportements exteriorises percus par le parent, on note 
une difference significative entre les deux groupes (Y=-4,30; p = 0,00). De fait, les 
filles qui ont des troubles interiorises sont percues par leur parent comme ayant 
davantage de comportements exteriorises (M=57,05) que celles sans les troubles 
(M=49,48). 
1.3.3 Comportements exteriorises selon l'enseignant 
Enfin, les resultats demontrent egalement qu'il y a une difference significative 
entre les deux groupes (/=-3,60; p = 0,00) pour ce qui est des comportements 
exteriorises mesures par les enseignants. Les filles qui ont des troubles interiorises 
sont vues par les enseignants comme manifestant plus de comportements exteriorises 
que les filles qui n'ont pas les troubles (M=62,82 vs M=55,43). 
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Bref, les filles qui ont des troubles interiorises sont percues par leurs parents et 
les enseignants comme ayant davantage de comportements exteriorises que les filles 
sans ces troubles, contrairement a leur propre evaluation. 
1.4 Estime de soi 
L'estime de soi globale auto-revelee par les filles est une variable qui a ete 
analysee afin de verifier si les filles ayant des troubles interiorises se percevaient plus 
negativement que les autres filles. Les resultats demontrent que l'estime de soi 
differe entre les deux groupes (Y=-2,07; p = 0,04). Plus specifiquement, les filles qui 
ont des troubles interiorises se percoivent plus negativement que les filles qui n'ont 
pas ces troubles (M=8,39 vs M-7,82). 
Finalement, a la lecture des resultats presentes, trois caracteristiques 
personnelles distinguent les preadolescentes ayant des troubles interiorises: la 
perception de leur sante, les comportements exteriorises (selon le parent et 
l'enseignant) et l'estime de soi globale. De fait, l'etat de sante des filles qui ont des 
troubles interiorises est percu plus negativement que chez les autres filles qui n'ont 
pas ces troubles. En outre, ces memes filles manifestent davantage de comportements 
exteriorises selon le parent et l'enseignant. Aussi, on note que les preadolescentes qui 
ont des troubles interiorises ont une estime de soi globale plus negative que les filles 
de l'autre groupe. 
2. CARACTERISTIQUES FAMILLALES DES PREADOLESCENTES 
En lien avec le premier objectif de recherche, les caracteristiques familiales 
des preadolescentes qui ont des troubles interiorises ont aussi ete evaluees. Au 
niveau des caracteristiques plus distales a la fille, nous avons evalue la sante mentale 
des parents, le statut socio-economique de la famille, les evenements de vie stressants 
presents dans la famille ainsi que la frequence et l'intensite des conflits conjugaux. 
Au plan des caracteristiques parentales plus proximales a la jeune, nous avons evalue 
les pratiques parentales, le fonctionnement familial et la qualite de la relation parent-
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enfant. Le tableau 7 rapporte les resultats des analyses comparatives (test-t) et de 
proportions (khi-carre), sur les caracteristiques familiales distales (la sante mentale 
des parents, le statut socio-economique familial, le stress et les conflits conjugaux) 
des deux differents groupes, soit entre le groupe de filles qui ont des troubles 
interiorises et le groupe temoin (sans troubles). Quant au tableau 8, celui-ci rapporte 
les resultats des caracteristiques familiales plus proximales aux filles (les pratiques 
parentales, le fonctionnement familial et les attitudes parentales). 
Tableau 7 
Comparaison des moyennes et ecarts-types sur les caracteristiques familiales 






































































2.1 Sante mentale des parents 
2.1.1 Depression majeure 
La presence d'une depression majeure a vie a ete evaluee chez les parents des 
filles des deux groupes. Selon leur perception, il n'y a pas de difference significative 
entre les deux groupes sur cette echelle (x2 = 0,95 ; p = n.s.). Done, les parents des 
filles qui ont des troubles interiorises n'ont pas vecu davantage de depression majeure 
a vie que les parents des filles qui n'ont pas de troubles (24,3% vs 32,4%). 
2.1.2 Anxiete generalisee a vie 
L'anxiete generalisee a aussi ete une variable qui a ete etudiee chez les parents 
des deux groupes. Les resultats demontrent qu'il n'y a pas de difference significative 
entre les deux groupes pour ce qui est de l'anxiete rapportee par les parents a vie (x2 = 
1,29; p = n.s.). Bref, le pourcentage de parents qui ont vecu de l'anxiete n'est pas 
superieur dans le groupe de filles qui ont des troubles interiorises (5,8% vs 10,8%). 
Enfin, la depression et l'anxiete chez les parents n'est pas en lien avec les 
troubles interiorises chez les filles. 
2.2 Statut socio-economique de la famille 
2.2.1 Revenu familial 
Le revenu familial des parents a ete etudie et les resultats demontrent qu'il y a 
une difference significative (7=2,09 p = 0,04) puisque le revenu familial des 
preadolescentes qui ont des troubles interiorises est moins eleve que celles des filles 
qui n'ont pas de troubles (M=7,78 vs M=8,65). Plus specifiquement, le revenu 
familial moyen des filles manifestant des troubles interiorises oscille entre 30 000 et 
40 000 et celui des autres filles entre 40 000 et 50 000. 
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2.3. Evenements stressants 
2.3.1 Nombre de stresseurs 
Le nombre de stresseurs vecus par le parent ont ete evalues d'apres sa 
perception. Les resultats demontrent qu'il y a une tendance a ce qu'il y ait une 
difference significative entre les deux groupes (f=-l,84;/? = 0,07). Cela signifie que 
les parents des filles qui ont des troubles interiorises auraient vecu en moyenne 
davantage d'evenements de vie stressants que les parents des autres filles qui n'ont 
pas ces troubles (M=7,38 vs M=5,68). Done, le stress vecu des parents pourrait etre 
en lien avec les troubles interiorises chez les preadolescentes. 
Tableau 8 
Comparaison des moyennes et ecarts-types sur les caracteristiques familiales 
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2.4 Conflits conjugaux 
2.4.1. Intensite des conflits 
L'intensite des conflits conjugaux des parents a ete mesuree d'apres la 
perception de la jeune. Les resultats demontrent qu'il y a une difference significative 
entre les deux groupes (f=-2,l 1; p =0,04.). En particulier, les parents des filles qui 
ont des troubles interiorises manifestent des conflits d'une plus grande intensite 
(crier, pousser, briser des choses) que les parents des filles qui n'ont pas ce troubles 
(M-2,68vsM=l,60), 
2.4.2 Frequence des conflits 
Les resultats sur la frequence des conflits conjugaux demontrent qu'il y a une 
difference significative entre les deux groupes (/=-l,93;/> = 0,05.) selon la perception 
des adolescentes. En effet, les parents des filles qui ont des troubles interiorises 
manifestent plus frequemment des conflits conjugaux (M=2,87) que les parents des 
filles qui n'ont pas de troubles (M=l,90). 
En somme, les preadolescentes ayant des troubles interiorises percoivent la 
relation maritale de leurs parents comme etant plus conflictuelle en frequence et en 
intensite que les filles sans les troubles. 
2.5 Pratiques parentales 
2.5.1 Engagement des parents 
Tel qu'illustre dans le tableau 8,1'engagement de la mere et du pere sont deux 
variables qui ont ete mesurees d'apres la perception du parent et les resultats 
demontrent qu'il n'y a aucune difference significative entre les deux groupes (mere : 
t=\,63; p = n.s., pere : ^=0,51; p = n.s.). Les filles qui ont des troubles interiorises 
ont des parents qui sont engages (aide, implication) aupres d'elles et ce, similairement 
aux filles sans les troubles (mere : M=3,36 vs M=3,55, pere : M=2,97 vs M=3,03). 
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2.5.2 Supervision des parents 
La qualite de supervision de la mere et du pere a ete evalue d'apres le parent 
et les resultats demontrent (mere : t=-0,77; p = n.s., pere : t= -1,33; p = n.s) que les 
filles qui ont des troubles interiorises ne sont pas moins supervisees par leurs parents 
que ceux du groupe temoin (mere : M=l,70 vs M=l,64, pere : M=l,85 vs M=l,72). 
2.6 Fonctionnement familial 
2.6.1 Communication 
La communication entre les parents et les filles a ete evaluee d'apres la 
perception du parent et les resultats demontrent qu'il n'y a pas de difference 
significative (f=0,51; p = n.s.) entre la communication des parents des filles qui ont 
des troubles interiorises et celles des parents des filles qui n'ont pas ces troubles 
(M=2,01vsM=2,05). 
2.6.2 Controle /regies 
Encore une fois, les resultats demontrent (t=-0,\3;p = n.s.) que les filles qui 
ont des troubles interiorises percoivent autant de controle de la part des parents 
(M=l,68) que les filles qui n'ont pas ces troubles (M=l,67). 
2.7 Attitudes a l'egard de 1'enfant 
La qualite de la relation entre le parent et la fille a ete mesuree selon cette 
derniere et les resultats demontrent (r=-l,97; p=0,05.) que les filles qui ont des 
troubles interiorises (M= 12,63) percoivent leur parent comme ayant des attitudes plus 
negatives a leur egard que les parents des filles de l'autre groupe (M=9,61). 
Tout compte fait, selon l'analyse des resultats, quatre caracteristiques 
familiales distales sont en lien avec les troubles interiorises chez les filles : le revenu 
familial, la frequence et l'intensite des conflits conjugaux ainsi que le nombre de 
stresseurs presents dans la famille. De fait, les parents des filles qui ont des troubles 
interiorises ont un revenu familial moindre que les parents de l'autre groupe. lis ont 
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davantage de conflits conjugaux et ceux-ci sont plus intenses et plus frequents que les 
parents des filles qui n'ont pas de troubles interiorises. De plus, ces parents vivent 
plus d'evenements stressants. Au niveau des caracteristiques plus proximales, on 
note peu de differences dans les pratiques parentales des deux groupes sauf que les 
parents ont des attitudes plus negatives envers leur fille, ce qui peut diminuer la 
qualite de la relation parentale. 
3. CARACTERISTIQUES SOCIALES DES PREADOLESCENTES 
Les caracteristiques sociales ont aussi ete mesurees dans cette etude et il s'agit 
des habiletes sociales (cooperation et affirmation) et des problemes sociaux (detruire 
les choses d'autrui, etre mechant) mesures par Penseignant. 
Le tableau 9 rapporte les resultats des analyses comparatives (test-t), sur les 
caracteristiques sociales des deux differents groupes, soit entre le groupe de filles qui 
ont des troubles interiorises et le groupe temoin (sans troubles). 
3.1 Habiletes sociales 
3.1.1 La cooperation 
Pour ce qui est de la cooperation evaluee par les enseignants, les resultats 
demontrent qu'il y a une difference significative entre les deux cohortes de filles 
(7=3,77; /?=0,00). A vrai dire, les filles qui ont des troubles interiorises sont percues 
par leurs enseignants comme etant moins cooperatives (M=12,63) que les filles qui 
n'ont pas ces troubles (M=16,78). 
3.1.2 L 'affirmation de soi 
Pour ce qui est de Paffirmation de soi, toujours evaluee par l'enseignant de la 
fille, les resultats demontrent qu'il y a une difference significative entre les deux 
groupes (7=3,48; p = 0,00). Les filles qui ont des troubles interiorises s'affirment 
moins que les filles qui ne presentent pas ces troubles (M=10,94 vs M=13,95). 
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Tableau 9 
Comparaison des moyennes et ecarts-types sur les caracteristiques sociales des filles 


















































3.2 Les problemes sociaux 
Les problemes sociaux ont aussi ete mesures par les enseignants et les 
resultats demontrent (/=-7,93; p = 0,00) que les enseignants percoivent les filles qui 
ont des troubles interiorises comme ayant davantage de problemes avec leurs pairs 
(plus mechantes envers les autres, detruisent les affaires d'autrui) que les filles qui 
n'ont pas ces troubles. 
3.3 Les competences sociales 
Les parents ont mesure les competences sociales de leurs filles et les resultats 
demontrent (/=l,87;p=0,06) que les preadolescentes qui ont des troubles interiorises 
ont tendance a etre percues par leur parents comme etant moins competentes au 
niveau de leurs habiletes sociales (M=7,20 vs M=6,00). Les competences sociales 
font reference au nombre d'amis, a la frequence des relations et des activites sociales. 
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En conclusion, toutes les caracteristiques sociales dans cette etude sont 
significativement en lien avec la presence de troubles interiorises chez les filles. 
Entre autres, ces filles cooperent et s'affirment moins que les filles qui n'ont pas de 
troubles interiorises. En outre, elles ont davantage de problemes sociaux et sont 
percues selon le parent comme etant moins competentes socialement que les autres 
filles. 
4. CARACTERISTIQUES SCOLAIRES DES PREADOLESCENTES 
Les caracteristiques scolaires sont aussi des variables qui ont ete recensees 
dans la litterature comme pouvant influencer la presence des troubles interiorises dont 
le rendement scolaire (notes moyennes en francais et en mathematiques) ainsi que 
l'estime de soi des filles face a leur competence academique. Le tableau 10 rapporte 
les resultats des analyses comparatives (test-t), sur les caracteristiques scolaires des 
deux differents groupes, soit entre le groupe de preadolescentes qui ont des troubles 
interiorises et le groupe temoin (sans troubles). 
Tableau 10 
Comparaison des moyennes et ecarts-types sur les caracteristiques scolaires des filles 











































4.1 Le rendement scolaire 
4.1.1 Moyennes academiques 
Les moyennes en francais et en mathematiques ont ete rapportees par les fllles 
elles-memes et les resultats demontrent qu'il n'y a pas de difference significative 
pour ce qui est de la moyenne en francais uniquement (francais : f=0,64; p = n.s.), 
mais bien en mathematique : (f=l,94; p - 0,05.). Cela signifie que les filles qui ont 
des troubles interiorises rapportent des notes moyennes semblables en fran9ais et 
inferieures en mathematiques comparativement aux filles qui n'ont pas de troubles 
interiorises (francais: M=77,63 vs M=79,55, mathematiques: M=73,37 vs 
M=79,28). 
4.2 Estime de soi (ecole) 
La perception qu'ont les filles d'elles-memes par rapport a l'ecole a ete 
mesuree et les resultats demontrent qu'il n'y a pas de difference significative entre les 
deux groupes (t=-0,92; p = n.s.). De ce fait, meme si elles se decrivent comme ayant 
une note en mathematique plus faible, les filles qui ont des troubles interiorises ont 
une estime de soi face a l'ecole semblable aux filles qui n'ont pas les troubles 
(M=10,21vsM=9,98). 
Pour terminer, seulement le rendement scolaire en mathematiques distingue 
les preadolescentes qui ont des troubles interiorises. En effet, elles rapportent des 
notes plus basses que celles qui n'ont pas ces troubles. 
2. CARACTERISTIQUES LES PLUS ASSOCIEES AUX TROUBLES 
INTERIORISES CHEZ LES FILLES (2*ME OBJECTIF) 
Le deuxieme objectif a pour but d'identifier, parmi les variables qui 
distinguent les filles manifestant des troubles interiorises des filles sans les troubles, 
celles qui sont les plus associees avec ces troubles. 
71 
Rappelons succinctement, les resultats du premier objectif rapportes ci-dessus. 
Les caracteristiques personnelles suivantes etaient attribuees aux filles qui ont des 
troubles interiorises : une perception plus negative de leur sante, la presence de 
comportements exteriorises (selon le parent et l'enseignant) et une estime de soi 
negative. Quant aux caracteristiques familiales, elles sont de l'ordre d'un revenu 
familial plus faible, davantage d'evenements stressants percus par la famille, de la 
presence de conflits conjugaux plus intenses et frequents et d'une relation parent-
enfant moins satisfaisante. En outre, un manque de cooperation, d'affirmation de soi 
et des problemes sociaux sont en lien avec les caracteristiques sociales de ces filles. 
Finalement, un rendement scolaire plus faible en mathematique est lie a des troubles 
interiorises chez les filles. 
Le tableau 11 rapporte les resultats de Panalyse de regression logistique pour 
toutes les variables decrites ci-dessus. Les resultats indiquent que seule la perception 
de la sante selon la fille ainsi que les problemes sociaux rapportes par l'enseignant 
permettent de predire des troubles interiorises chez les preadolescentes. En effet, une 
preadolescente qui percoit son etat de sante negativement aurait pres de cinq fois plus 
de probabilites de manifester des troubles interiorises (exp = 4,68) et deux fois plus 
de probabilites d'avoir des problemes sociaux (exp = 1,48) selon les enseignants. 
Sur la base de ce modele, tel que presente au tableau 12, on peut classer 
correctement 66,7% des filles qui ont des troubles et 95,5% celles qui ne presentent 
pas de troubles interiorises. En plus, ce modele est statistiquement significatif (X2 = 
81,31; dl = 12; p = 0,00) et permet de predire correctement (89,8%) les troubles 
interiorises chez les filles. Seul 16,35% des cas seraient attribues au hasard. 
On peut conclure de cette analyse que les preadolescentes qui ont une 
perception negative de leur sante sont cinq fois plus a risque que les autres filles de 
souffrir de troubles interiorises. Elles sont egalement a risque de vivre des problemes 
sociaux a l'ecole. 
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Tableau 11 : les resultats de Panalyse de regression logistique 
Variables retenues B (e.s.) Wald (d.l.=13) 
Perception de la sante 
Evenements stressants 
Compt. exteriorises (prof) 
Compt. exteriorises (parent) 
Estime de soi 
Revenu familial 
Frequence des conflits 
Intensity des conflits 
Attitudes parentales 
Problemes sociaux 
Affirmation de soi 
Cooperation 












































* 77 est a noter que seules 167 filles avaient des donnees completes sur I'ensemble 




Ce dernier chapitre comporte trois sections : la premiere discute des resultats de 
recherche pour chacun des objectifs. Les differentes caracteristiques seront reprises 
ici, a savoir les variables personnelles, familiales, sociales et scolaires associees aux 
filles preadolescentes qui ont des troubles interiorises. La deuxieme section signale 
les limites de 1'etude et la derniere fournie les recommandations pour les recherches 
futures. 
1. DISCUSSION POUR LE PREMIER OBJECTIF 
1.1. Caracteristiques personnelles 
A partir d'une recension des ecrits systematique, certaines variables au plan 
personnel ont ete identifiees comme pouvant etre associees a la presence de troubles 
interiorises chez les filles. Les variables a l'etude etaient la presence de problemes de 
sante, les changements effectues au niveau pubertaire, la presence de comportements 
exteriorises et les evenements de vie stressants ainsi qu'une estime de soi faible. 
Les resultats de notre etude pour ce qui est de la sante auto-rapportee 
indiquent que les preadolescentes qui ont des troubles interiorises ont une perception 
plus negative de leur sante. Ces resultats convergent avec ceux de l'etude de Nilzon 
et al (1997) et Reinherz et al. (1993) qui rapportent que les preadolescents depressifs 
et anxieux souffrent plus de blessures, de maladies et de traumatismes que les 
adolescents sans ces problemes. De plus, l'etude menee par Oldehinkel et al. (2007) 
rapportait que les filles depressives avaient moins d'energie que les filles non-
depressives. 
Le manque d'energie peut etre en lien avec le stress vecu par les filles. Nos 
resultats demontrent que les preadolescentes qui ont des troubles interiorises vivent 
plus d'evenements stressants que les filles sans les troubles. lis sont de l'ordre des 
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relations interpersonnelles positives, le mariage et les sorties. L'etude d'Oldenhinkel 
et al. (2007) demontrait aussi que les filles depressives vivent plus de stress 
interpersonnels. La perception de vivre des evenements stressants est aussi bien en 
lien avec les etudes de Marcotte et al. (2005) que Nilzon et al. (1997) qui soulignaient 
que les preadolescents depressifs et anxieux vivaient plus d'evenements stressants 
que leurs pairs du meme age. Par contre, dans notre etude, le stress est davantage lie 
a des evenements positifs. Les preadolescentes ayant des troubles ne rapportent pas 
avoir vecu plus de stress negatifs ou de changements en ce qui a trait a l'ecole et la 
maison que les autres filles. Aussi, elles ne vivent pas davantage de tracas, 
d'evenements ponctuels negatifs que les filles qui n'ont pas ces troubles. 
II est possible que l'image de soi plus negative des filles qui ont des troubles 
interiorises soit en lien avec leur perception negative de leur sante. Les conclusions 
des recherches de Ginsburg et al. (1998), Reinherz et al. (1993), Altmaan et (1988) et 
Marcotte et al. (2005) arrivent aux memes resultats : les preadolescentes anxieuses et 
depressives ont une image de soi plus negative que les autres filles. Malgre ces 
resultats similaires d'une etude a l'autre, 1'estime de soi n'est pas une variable qui est 
systematiquement liee aux troubles interiorises dans notre etude. Pour expliquer cette 
divergence dans les resultats, Vitaro et al. (1995) ont constate qu'a l'age de 11 ans, 
les filles qui ont des symptomes depressifs ont une image de soi qui est similaire aux 
autres preadolescentes de leur age. Cependant, en vieillissant, c'est-a-dire, entre l'age 
de 12 et 13 ans, les preadolescentes depressives percoivent leur apparence physique, 
leurs comportements et leur estime de soi plus negativement que les autres 
preadolescentes. Selon ces derniers, il se peut que la transition de l'ecole primaire a 
l'ecole secondaire et les changements pubertaires amenent les preadolescentes 
depressives a avoir des perceptions negatives envers elles-memes. 
Le statut pubertaire implique differents changements au niveau du 
developpement pubien, de la poitrine et des menstruations impliquant des 
changements physiques importants qui peuvent etre en lien avec une estime de soi 
plus faible (Vitaro et al.1995). Or, dans cette etude, le statut pubertaire des filles 
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ayant des troubles interiorises n'etait pas significativement different des filles sans les 
troubles. Ces resultats convergent avec ceux de Vitaro et al. (1995) qui rapportaient 
que les filles depressives n'avaient pas une puberte plus precoce ou tardive que les 
filles non-depressives. D'autres recherches portant sur les analyses multi variees 
seront necessaires pour comprendre les liens entre la perception de la sante, le 
developpement pubertaire, l'estime de soi et les troubles interiorises chez les 
preadolescentes. 
Quant aux comportements exteriorises, les resultats demontrent que les filles 
qui ont des troubles interiorises presentent des comportements exteriorises 
concomitants et ce, superieurs aux filles qui n'ont pas ces troubles. Ces observations 
dans cette etude sont rapportees par le parent et Penseignant. Les problemes 
exteriorises rapportes sont de l'ordre des delits et des comportements agressifs. La 
comorbidite avec d'autres troubles du comportement est un aspect important a 
considerer chez les preadolescents. Selon Dery et Lapalme (2006), il existe une forte 
cooccurrence entre les troubles interiorises et exteriorise et elle est encore plus 
importante chez les filles que chez les garcons. Nos resultats divergent par contre de 
ceux de l'etude de Fortin et al. (2000) qui rapportaient que les filles qui ont des 
troubles interiorises ne commettent pas plus de delits et ne sont pas plus agressives 
que les preadolescents sans les troubles. Cette difference peut s'expliquer par la 
diversite des instruments de mesure utilises pour evaluer les troubles interiorises 
(Beck vs CBCL). Le Beck mesure davantage des symptomes de depression (Fortin 
et al. 2000) tandis que le CBCL utilise dans la presente etude mesure a la fois les 
symptomes d'anxiete et de depression (Achenbach, 1991). 
Une autre explication concerne les differences entre les profils de sous-
groupes de jeunes ayant des troubles interiorises. Chez les jeunes diagnostiques 
comme ayant des troubles anxieux, la probabilite qu'ils aient aussi un trouble 
depressif peut atteindre jusqu'a 69%. Marcotte et al. (2005) avancent que les 
preadolescents anxieux n'ont pas necessairement le merae profil que les 
preadolescents depressifs. Les resultats de leur etude demontrent que les 
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preadolescents depressifs commettent davantage de delits et sont vus par les 
enseignants comme ayant plus de troubles exteriorises que les autres preadolescents. 
Par contre, les preadolescents anxieux ne commettent pas plus de delits que les 
preadolescents non-anxieux et les enseignants ne les qualifient pas comme ayant 
davantage de troubles exteriorises. Cette difference peut s'expliquer par la possibility 
que la problematique manifested par le preadolescent influence son comportement 
envers les autres; la depression amenerait davantage de comportements exteriorises 
que Panxiete. 
Par contre, les resultats de certaines etudes (Vitaro et al., 1995; Altmaan et 
Gotlib, 1995) arrivaient aux memes resultats que les notres: les adolescents 
depressifs ont davantage de conduites delinquantes que les adolescents du groupe 
temoin. II est interessant de constater que la presence de comportements exteriorises 
n'a ete notee que par des adultes (parent, enseignant) qui cotoient le jeune et non par 
les preadolescentes elles-memes. Puisque les filles de notre etude ne rapportent pas de 
comportements exteriorises, il est possible qu'elles banalisent ce genre de conduites 
ou bien que la desirabilite sociale soit tres importante pour eiies. 
1.2 Caracteristiques familiales 
Une serie de caracteristiques parentales ont ete recensees dans la litterature 
comme etant liees a la presence de troubles interiorises. Elles referent a la sante 
mentale des parents, au statut socio-economique, aux evenements stressants vecus par 
la famille, aux conflits conjugaux et aux pratiques parentales. 
Les resultats de notre etude demontrent que les parents des filles qui ont des 
troubles interiorises n'ont pas vecu davantage de depression ou d'anxiete que les 
parents de filles sans les troubles. Ces resultats divergent de ceux de toutes les etudes 
de la recension des ecrits. En effet, Cortes et al. (2006) rapportaient que les meres 
des preadolescents depressifs montraient egalement plus de symptomes depressifs. 
L'etude Nilzon et al. (1997) soulignaient que les preadolescents anxieux et depressifs 
ont eu plus souvent des meres qui ont ete soignees pour de la depression. Et 
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finalement, Fortin et al. (2000) arrivaient aux memes conclusions : les preadolescents 
qui ont des troubles interiorises per9oivent leurs parents comme etant plus preoccupes 
par lew propre detresse. II est possible que cette difference quant aux resultats soit 
attribuable a la facon d'evaluer la sante mentale du parent. Dans notre etude, cela a 
ete mesure a partir des criteres diagnostiques de la depression (CIDIS) selon le 
parent, tandis que dans les autres etudes, des questions tirees sur FACES ont ete 
posees (humeurs depressives) ainsi que des questions sur les traitements recus pour 
une depression. Done, dans cette etude, la sante mentale des parents n'est pas une 
caracteristique des filles qui ont des troubles interiorises. 
Pour ce qui est du statut socio-economique, les filles de notre etude qui ont 
des troubles interiorises ont des parents qui ont un revenu familial moins eleve que 
les parents des autres filles sans les troubles. Ces resultats divergent d'avec l'etude de 
Reinherz et al. (1993) puisque ceux-ci rapportaient que les parents des adolescents 
depressifs n'avaient pas un revenu moins eleve que les autres families. La 
problematique etudiee (depression versus troubles interiorises) ainsi qu'un 
echantillon compose de garcons et de filles versus de filles pourraient expliquer cet 
ecart. 
Les resultats demontrent aussi que les parents des filles qui ont des troubles 
interiorises vivent davantage d'evenements stressants que les families de filles sans 
les troubles. lis sont surtout de l'ordre des conflits vecus, du statut socio-
economique, de la maladie et autres. Les families des filles ayant des troubles vivent 
done dans un environnement ou on retrouve davantage de stress que les autres 
families. Des problemes lies a un manque de ressources financieres, a la presence de 
conflits entre les membres de la famille ainsi que la maladie semblent avoir une 
influence sur les preadolescentes. Ces resultats divergent toutefois avec ceux de 
Nilzon et al. (1997) qui notaient que les parents des preadolescents anxieux-
depressifs ont de bonnes capacites d'adaptation face aux changements familiaux que 
les parents des preadolescents sans cette problematique. II est possible que cette 
difference s'explique entre ici par la maniere de mesurer les evenements stressants 
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ainsi que par la mesure de la variable independante (troubles interiorises vs anxiete-
depression). 
Pour ce qui est des conflits conjugaux, les lilies qui ont des troubles 
interiorises rapportent que leurs parents manifestent plus de conflits conjugaux et ce, 
de facon plus intense et frequente que les parents des filles qui n'ont pas ces troubles. 
L'etude de Nilzon et al. (1997) rapporte des resultats similaires puisque dans leur 
etude, les parents des adolescents depressifs et anxieux ont plus de disputes que les 
parents du groupe temoin. Par contre, l'etude de Cole et al. (1994) rapporte le 
contraire : les parents des adolescents depressifs ne rapportent pas plus de conflits 
conjugaux. II est possible qu'un revenu moins eleve ajoute aux stresseurs familiaux 
amenent ces parents a vivre davantage de disaccords et ainsi, a avoir plus de conflits 
conjugaux. 
Pour ce qui est des pratiques parentales, et plus precisement de l'engagement, 
nos resultats montrent que les parents (mere et pere) des filles qui ont des troubles 
interiorises sont autant engages que les parents du groupe temoin. L'engagement se 
traduit par exemple par l'implication du parent au niveau scolaire (devoirs, 
rencontres). Les etudes de Fortin et al. (2000) et Vitaro et al. (1995) rapportaient le 
contraire : les preadolescentes qui ont des troubles interiorises percoivent leur parent 
comme etant moins engages au point de vue scolaire. Nilzon et al. (1997) suggerent 
que les parents des preadolescents depressifs se sentent moins confiants dans leurs 
habiletes a resoudre leurs problemes et aussi moins competents, ce qui diminueraient 
leur engagement envers leur fille. Vitaro et al. (1995) nuancent ces resultats en 
fonction de l'age des jeunes. Ainsi a l l ans, les filles percoivent leurs parents comme 
etant engages tandis qu'a 13 ans, ils passeraient moins de temps avec eux. II est 
possible que la transition a l'ecole secondaire ainsi que les changements pubertaires 
amenent les parents a laisser plus d'autonomic a leurs filles et ainsi, elles les voient 
moins engages. 
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La supervision parentale a ete evaluee chez les deux parents et nos resultats 
demontrent que les filles qui ont des troubles interiorises sont autant supervisees par 
leurs parents que le groupe temoin. C'est-a-dire que les parents communiquent a leurs 
filles leur heure de rentree, verifie l'entree dans la maison, etc. Les etudes de Vitaro 
et al. (1995) et Nilzon et al. (1997) demontraient le contraire : les preadolescentes 
ayant des symptomes depressifs et anxieux sont plus supervisees par leurs parents que 
les filles sans les symptomes. II est a noter que les instruments de mesure de ces 
etudes sont differents du notre, l'un mesurant uniquement la depression et l'autre la 
concomitance de la depression avec l'anxiete. Comme nous en discuterons plus loin 
dans les limites de 1'etude, il est possible que differents sous-groupes de jeunes 
presentant des troubles interiorises differencient les caracteristiques associees. 
Pour ce qui est de la communication, les resultats de la presente etude 
demontrent que les filles qui ont des troubles interiorises ne percoivent pas un 
manque quant a la communication dans la famille (parler avec franchise, pleurer 
ouvertement) que les autres filles. Les etudes de Vitaro et al. (1997) et Fortin et al. 
(2000) n'arrivaient pas aux meme resultats: ies parents des preadoiescentes 
depressives ou avec des troubles interiorises communiquent moins avec celles-ci. Par 
contre, les resultats des etudes de Marcotte et al. (2005) et Cole et al. (1993) 
concluaient que les preadolescents depressifs ou anxieux s'expriment aussi bien avec 
leurs parents que le groupe temoin, ce qui va dans le meme sens que notre etude. 
Maintenant, pour le controle parental, les filles qui ont des troubles 
interiorises percoivent un bon fonctionnement au niveau de la coherence et 
Papplication des regies de la part des parents. Ceci converge avec les etudes de 
Marcotte et al. (2005) et Nilzon et al. (1997) qui rapportaient que les preadolescents 
depressifs et anxieux percoivent autant de controle de la part des parents que les 
preadolescents qui ne sont pas depressifs. Done, le controle parental (autant un 
manque, qu'un surplus) n'est pas en lien avec les troubles interiorises chez les filles. 
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Et finalement, il est important de noter que les attitudes des meres a l'egard 
des filles qui ont des troubles interiorises sont plus negatives que les meres des filles 
de l'autre groupe. Elles sont de l'ordre de la fierte, la patience et de l'amour envers 
leur fille. Done, la relation mere-enfant est moins favorable lorsque cette derniere 
presente des troubles interiorises. Les conflits conjugaux, les problemes 
economiques et la presence de differents stress familiaux peuvent influencer la 
relation parentale (Patterson, Reid et Dishion, 1992; Weiss, Dodge, Bates et Pettit, 
1992). En effet, la theorie de la coercition de Patterson (Patterson, 1982) s'avere 
interessante dans le milieu de 1'intervention. Elle repose sur l'idee qu'en ameliorant 
la qualite de la relation parent-enfant et en apprenant aux parents a gerer plus 
efficacement les comportements de leur enfant, les problemes de comportement 
devraient cesser. 
1.3. Caracteristiques sociales 
La cooperation, la communication (affirmation), les problemes sociaux et les 
competences sociales font parties des variables sociales mesurees. Elles sont 
identifiees dans la litterature comme des vulnerabilites associees aux filles 
manifestant des troubles interiorises. 
Dans notre etude, un deficit au niveau de la cooperation avec les pairs (preter 
ses choses, aider les autres) est en lien avec les troubles interiorises chez les filles, ce 
qui n'est pas demontre dans l'etude de Ginsburg et al. (1998) qui a utilise un 
echantillon anxieux seulement. Marcotte et al. (2005) sont arrives a la meme 
conclusion: les jeunes depressifs ont plus de difficultes dans leurs relations 
interpersonnelles que les anxieux, ce qui se traduit en un manque au niveau des 
habiletes sociales. Rockhill et al. (2007) concluaient: les preadolescents depressifs 
ont plus de difficultes a vivre des relations amicales optimales malgre des conditions 
favorables comparativement aux autres preadolescents. 
A 1'oppose, 1'etude de Fortin et al. (2000) demontre que les depressifs ont 
autant de bonnes habiletes sociales que les non-depressifs. En effet, la complexity des 
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troubles interiorises et les differentes facons de le mesurer peuvent expliquer les 
differences dans les resultats. 
Pour faire suite avec le manque de cooperation, les resultats de notre etude ont 
aussi demontre qu'un manque de communication et d'affirmation de soi est en lien 
avec les troubles interiorises chez les filles. Ces resultats convergent avec ceux de 
l'etude de Ginsburg et al. (1998) qui rapportait que les filles anxieuses sont moins 
affirmatives dans leurs relations sociales. Pourtant, l'etude d'Erath et al. (2007) 
demontrait le contraire : les adolescentes anxieuses communiquent bien avec leurs 
pairs et utilisent l'amitie afin de discuter et d'echanger sur leur vecu. Aussi, Altmaan 
et Gotlib, (1998) vont dans le meme sens, mais cette fois avec la depression : les 
preadolescents depressifs ont des interactions positives avec leurs pairs. II est 
possible que ces jeunes passent plus de temps seuls et ont plus de chance de recevoir 
un code d'initiation que les non-depressifs, qui sont deja en interaction. 
Aussi, les filles ayant des troubles interiorises dans notre echantillon ont un deficit au 
niveau des competences sociales: elles ont moins d'amis et font moins d'activites 
sociales que les filles qui n'ont pas de troubles interiorises. Ces resultats convergent 
d'avec les etudes d'Oldehinkel et al. (2007) et Reinherz et al. (1993) qui demontraient 
que les adolescentes et preadolescentes depressives se percoivent moins populaires et 
ont moins d'amis que leurs pairs non-depressifs. A l'oppose, l'etude de Vitaro et al. 
(1995) disait que les filles depressives avaient le meme nombre d'amis, mais qu'entre 
12 et 13 ans, elles percoivent moins de support de leurs pairs. Puisque l'estime de soi 
de ces filles est plus negative que les autres filles, il est possible qu'elles aient plus de 
difficultes a interagir avec les pairs et qu'elles soient plus retirees socialement. 
Sinon, il se peut qu'elles percoivent moins d'interactions positives avec leurs pairs. 
Ceci n'est probablement pas le cas, puisque les enseignantes de ces filles les voient 
comme ayant davantage de problemes sociaux. Par exemple, elles brisent plus 
souvent les choses des autres et disent des mechancetes. 
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Enfin, d'apres nos resultats et la recension des ecrits, un manque au 
niveau des habiletes sociales est tres correle avec des troubles interiorises chez les 
preadolescentes. Done, les enseignants et les professionnels scolaires devraient 
apporter une observation plus systematique pour cibler ces filles qui ont des 
difficultes sociales et les amener a une meilleure integration avec leurs pairs. 
1.4 Caracteristiques scolaires 
Pour ce qui est du rendement academique, nos resultats demontrent que les 
filles qui ont des troubles interiorises ont une moyenne en mathematique legerement 
plus faible que les filles sans les troubles. Du moins, e'est ce qu'elles rapportent. Par 
contre, les notes en francais sont similaires et elles ont une bonne estime d'elle-meme 
face a leur rendement academique. Les resultats de la recension des ecrits sont 
disparates. De fait, Marcotte et al. (2000) ainsi que Vitaro et al. (1995) concluaient 
que les preadolescents depressifs ont un rendement academique similaire aux autres 
adolescents dans toutes les matieres. Par contre, l'etude de Fortin et al. (2000) disait 
que les preadolescents qui ont des troubles interiorises ont des notes egales en 
mathematiques, mais inferieures en francais comparativement aux autres adolescents. 
De plus, les etudes de Vitaro et al. (1995) et Altmaan et Gotlib et al. (1998) 
demontraient que les preadolescents depressifs percoivent leur rendement scolaire 
comme etant plus faible que les adolescents non-depressifs. Par contre, dans toutes 
les etudes, aucune distinction selon le sexe n'a ete realisee et ce n'est que la 
depression qui a ete mesuree. De plus, des mesures officielles seraient un meilleur 
indicatif du rendement scolaire qu'une mesure auto-rapportee. II est possible que ces 
differences viennent fortement influencer les resultats de notre etude. 
2. DISCUSSION POUR LE DEUXIEME OBJECTIF 
Les resultats du deuxieme objectif ont demontre que la perception de la sante 
selon la fille ainsi que les problemes sociaux rapportes par Penseignant permettent de 
predire des troubles interiorises chez les filles. En effet, une preadolescente qui 
percoit son etat de sante negativement aurait pres de cinq fois plus de probabilites de 
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manifester des troubles interiorises. Ces resultats demontrent que les perceptions 
negatives que les filles entretiennent influencent fortement 1'apparition de troubles 
interiorises. Tel que demontre dans le modele de Hankin et Abramson (2001), les 
vulnerabilites cognitives comme les pensees erronees (mauvaise estime) sont 
fortement liees a l'apparition et au maintien de la depression. De plus, les filles qui 
ont des problemes sociaux ont deux fois plus de probabilites d'avoir des troubles 
interiorises. II n'est pas possible de decrire ici le developpement des troubles. En 
fait, on ne sait pas si les problemes sociaux sont des precurseurs ou des consequences 
des troubles interiorises. Par ailleurs, on ne peut savoir si les problemes de sante sont 
d'ordre biologique ou de somatisation. Des recherches longitudinales sont 
necessaires pour bien comprendre les liens observes dans cette etude. 
Force est de constater que les preadolescentes semblent etre particulierement 
sensibles a une serie de vulnerabilites vu les divers defis engendres par la transition 
de Penfance a l'adolescence (Cortes et al. 2006). Bien que la majorite des jeunes 
experimentent des defis (la separation d'avec les parents, le besoin d'autonomie et 
retablissement de leur propre identite), cette periode de maturation amene chez 
certains a vivre plus de desespoir qui peut meme mener jusqu'a des troubles 
interiorises (Hankin et Abramson, 2001). Comme nous l'avons vu, certains auteurs 
ont cible des caracteristiques personnelles des jeunes tandis que d'autres ont souligne 
que les jeunes ayant des parents anxieux courraient un risque important de souffrir de 
tels troubles. Done, il est possible que ce soit plutot la combinaison de facteurs 
familiaux et personnels qui soit reliees aux troubles interiorises chez les 
preadolescentes. 
3. LIMITES 
Voici les limites inherentes a notre etude quant aux preadolescentes qui ont 
des troubles interiorises : 
1. La strategic de depistage des filles qui ont des troubles interiorises: cette 
etude est secondaire et il est possible que certaines filles soient seulement a 
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risque d'avoir des troubles interiorises. Ceci amene un biais au niveau de 
l'echantillon experimental. De plus, celui-ci possede des caracteristiques 
particulieres. Premierement, pres de 55% des filles qui ont des troubles 
interiorises sont soit agressives directes ou indirectes ou bien mixtes. II est 
possible que ces filles aient des comportements exteriorises et il est alors 
difficile de conclure que ce ne sont que les troubles interiorises qui sont 
associees aux differentes variables etudiees. Deuxiemement, le nombre de 
filles qui ont des troubles interiorises (N=38) est relativement petit: il 
possiblement difficile de generaliser les resultats a une plus grande echelle. 
2. II est important de noter que les resultats ont ete rapportes par plusieurs 
repondants, ce qui peut augmenter les differences dans les resultats. N'avoir 
utilisee que la perception des filles aurait pu etre plus representatif. 
3. Meme si la perception de la sante est fortement associee a des troubles 
interiorises, il faut noter que cette variable auto-rapportee consiste en une 
question seulement. Un questionnaire avec differentes echelles concernant la 
sante (ex: hospitalisation et blessure, problemes de sante physique) aurait 
permis de preciser a quel niveau la perception est plus negative. 
4. Puisque les troubles interiorises incluent la depression et l'anxiete et que ce 
sont deux troubles distincts, nous avons tente de discriminer les sous-groupes 
a partir de la variable dependante, mais aucune variable n'a ete significative. 
II a ete difficile de separer les items de l'echelle selon le sous-groupe 
respectif. 
5. RECOMMENDATIONS ET CONCLUSIONS 
Pour une future recherche, il serait interessant de ne retenir que les etudes 
realisees avec des filles (meilleure coherence). Puisque les auteurs s'entendent sur le 
fait qu'elles sont plus vulnerables aux defis engendres par l'adolescence (transition 
scolaire, puberte), elles se differencient des gar?ons. De fait, les troubles interiorises 
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tend a augmenter pendant Padolescence, tandis que pour les garcons, cela reste stable 
(Leve et al. 2005). Si ces derniers sont inclus dans une etude, il est possible que les 
resultats destines aux filles soient biaises. Aussi, il serait interessant d'utiliser un 
echantillon de filles qui n'ont pas de comportements exteriorises pour ne pas biaiser 
les resultats. De plus, puisque les comportements exteriorises et un deficit au niveau 
des habiletes sociales soient fortement lies aux troubles interiorises, il serait important 
de determiner quel probleme apparait dans un premier temps. Les professionnels 
scolaires doivent aussi intervenir aupres des preadolescentes ayant un deficit au 
niveau social et ce, des Pecole primaire afin de diminuer le risque qu'elles aient des 
troubles interiorises. Aussi, puisque les filles qui ont des troubles interiorises ont des 
perceptions negatives de leur estime de soi ainsi que de leur sante, les intervenants 
scolaires et sociaux doivent ternir compte de ce probleme. La perception de la sante 
etant une variable cle, d'autres etudes s'imposent pour preciser quels elements au 
niveau de la sante sont le plus lies aux troubles interiorises. Et finalement, une autre 
facon de prolonger cette etude serait de faire deux temps de mesure pour observer 
1'evolution ou l'arret des troubles interiorises (une fois l'adaptation a l'ecole 
secondaire et la puberte bien amorcee) vers l'age de 16 ans. Cette etude permettrait 
d'ajuster les interventions selon l'age de la fille et de determiner quels sont les 
facteurs qui permettent de maintenir ou d'augmenter les troubles interiorises ou au 
contraire, qui permettent de le cesser. 
86 
REFERENCES BIBLIOGRAPHIQUES 
Achenbach, T. (1991). Manual for child behaviour checklist/4-18 and 1991 profile. 
Burlington, VT : University of Vermont, Department of Psychiatry. 
Alles-Jardel, M, Monneraud, C. et Prosperi, R. (2001). Interactions entre une auto-
evaluation de la sante mentale, le controle interne/externe et Padaptation 
scolaire chez des enfants de 6 a 8 ans. La Psychiatrie de VEnfant, 44(2), 557-
591. 
Altmaan et Gotlib, E.O. et Gotlib, I.H. (1988). The social behavior of depressed 
children: An observational study. Journal of Abnormal Child Psychology, 
16(1), 29-44. 
American Psychiatric Association (2000). Diagnostic and Statistical Manual of 
Mental Disorders; 4eme editon avec texte revise (DSM-IV-TR). Auteur. 
Washington D. C. 886 p. 
Anderson, J.C., Williams, S., McGee, R. et Silva,P.A. (1987). DSM-III disorders in 
preadolescent children: Prevalence in a large sample from the general 
population. Archives of general psychiatry, 44(1), 69-76. 
Barrett, P.M., Rapee, R.M. et Dadds, M.R. (1996). Family treatment of childhood 
anxiety : A controlled trial. Journal of Consulting and Clinical Psychology, 
64(2), 333-342. 
Bolduc, N. et St-Louis D. (1993). Initial validation of french version of Family 
Assessment Device (FAD III). Clinic care of the child and family. Montreal: 
University Mc Gill. 
Breton, JJ., Bergeron, L., Valla, J-P., Berthiaume, C , Gaudet, N., Lambert, J., St-
Georges, M., Houde, L. et Lepine S. (1999). Quebec child mental health 
survey: Prevalence of DSM-III-R mental health disorders. Journal of Child 
Psychology Psychiatry, 40: 375-384. 
Broderick, P.C. et Korteland,C. (2002). Coping style and depression in early 
adolescence: Relationships to gender, gender Role and implicit beliefs. Sexe 
Roles, 46(7), 201-213. 
Cole, D.A et McPherson, A.E. (1993). Relation of family subsystems to adolescent 
depression implementing a new family assessment strategy. Journal of Family 
Psychology, 1'(1), 119-133. 
87 
Conseil Superieur de l'Education (2001). Les eleves en difficulte de comportement a 
l'ecole primaire : comprendre, prevenir, intervenir. Quebec : CSE. 
Cortes, R.C., Fleming, C.B., Catalano, R.F. et Brown, E.C. (2006). Gender 
differences in the association between maternal depressed mood and child 
depressive phenomena from grade 3 through grade 10. Journal of Youth 
Adolescence, 35(5), 815-826. 
Curry, J.F. et Bennett Murphy, L. (1995). Comorbidity of anxiety disorders. In F. 
Vitaro, et C. Gagnon (dir). Prevention des problemes d'adaptation chez les 
enfants et les adolescents (Tome 1, p.301-320). Sainte-Foy : Presses de 
1'Universite du Quebec. 
Dery, M. et Lapalme, M. (2006), Les filles qui recoivent des services de l'ecole 
primaire pour trouble de comportement. In P. Verlaan et M. Dery (dir). Les 
conduites antisociales des filles: comprendre pour mieux agir. (p.257-273). 
Quebec : Presses de 1'Universite du Quebec. 
Erath, S.A., Flanagan, K.S. et Bierman., K.L. (2007). Social anxiety and peer 
relations in early adolescence : Behavioral and Cognitive Factors. Journal of 
Abnormal Child Psychology, 35(3), 405-416. 
Fortin, L., Marcotte, D., Potvin, P. et Royer E. (2000). Les facteurs discriminants 
sur les plans personnel, familial et scolaire entre les troubles interiorise, 
exteriorises et concomitants chez des eleves de premiere secondaire. Revue des 
sciences de I'education, 18(2), 197-218. 
Frick, P. (1991). The Alabama Parenting Questionnaire (APQ). University of 
Alabama: Unpublished rating scales. 
Ginsburg, G.S. et La Greca, A.A. et Silverman., W.K. (1998). Social anxiety in 
children with anxiety disorders : relation with social and emotional functioning. 
Journal of Abnormal Child Psychology, 26(3), 175-185. 
Gouvernement du Quebec (1999). Une ecole adaptee a tous ses eleves: Plan 
d'action en matiere d'adaptation scolaire. Quebec : Ministere de l'Education 
du Quebec. 
Gresham, F.M.et Elliott, S.N. (1990). Social Skills Rating System Manual. Circle 
Pines, MNrAmerican Guidance Service. 
Grych, J.H., Seid, M. et Fincham, D. (1992). Assessing marital conflict the child's 
perspective : the Children's Perception of Interparental Conflict Scale. Child 
development, 63(3), 558-572. 
88 
Hankin, B.L., Abramson, L.Y., Moffit, T.E., Silva, P.A., McGee, R. et Angell, K. 
(1998). Development of depression from preadolescence to young adulthood : 
Emerging gender differences in a 10-year longitudinal study. Journal of 
Abnormal Psychology, 107(1), 128-140. 
Hankin, B.L. et Abramson, L.Y. (2001). Development of gender differences in 
depression : An elaborated cognitive vulnerability-transactional stress theory. 
Psychological Bulletin, 127(6), 773-796. 
Harter, S. (1985). Manual for the Self-Perception Profile for Children. Denver, CO : 
University of Denver. 
Horowitz, M., Wilner, N., et Alvarez, W. (1979). The impact of event scale: A 
measure of subjective stress. Psychosomatic Medicine, 41(3), 209-218. 
Hudson, W.W. (1992). The WALMYR assessment scales scoring manual. Tempe: 
AZ: WALMYR. 
Kendall, P.C., Kortlander, E., Chansky, T.E. et Brady, E.U. (1992). Comorbidity of 
anxiety and depression in youth : Treatment implications. Journal of Consulting 
and Clinical Psychology, 60(6), 869-880. 
Leadbeater, B.J., Kupermic, G.P., Blatt, S. et Hertzog, C. (1999). A Multivariate 
model of gender differences in adolescents' internalizing and externalizing 
problems. Developmental Psychology, 35(5) 1268-1282. 
Leve, L.D., Kim, H.K et Pears, K.C. (2005). Childhood temperament and family 
environment as predictors of internalizing and externalizing trajectories from 
ages 5 to 17. Journal of Abnormal Child Psychology, 33(5), 505-520. 
Lewinsohn, P.M., Hops, H., Roberts, R.E., Seeley, J.R. et Andrews, J.A. (1993). 
Adolescent psychopathology: Prevalence and incidence of depression and other 
DSM-III-R disorders in high school students. Journal of Abnormal Psychology, 
102(1), 133-144. 
Marcotte, D., Cournoyer M., Gagne, M-E. et Belanger M. (2005). Comparaison 
des facteurs personnels, scolaires et familiaux associes aux troubles interiorises 
a la fin du primaire et au debut du secondaire. Nouveaux Cahiers de la 
Recherche en Education, 8(2), 57-67. 
Nelson, J. R., Babyak, A., Gonzalez, J., et Benner, G. J. (2003). An investigation of 
the types of problem behaviors exhibited by K-12 students with emotional and 
behavioral disorders in public school settings. Behavioral Disorders, 28(4), 
348-359. 
89 
Newcomb, A.F., Bukowski, W.M., et Pattee, L. (1993). Children's peer relations : 
a meta-analytical review of popular, rejected, neglected, controversial, and 
average sociometric status. Psychological Bulletin, 113(1), 99-128. 
Nilzon, K.R., et Palmerus, K. (1997). The influence of familial factors on anxiety and 
depression in childhood and early adolescence. Adolescence, 32(128), 935-943. 
Oldehinkel, J.A., Rosmalen, J. G-M, Veensta, R., Dijkstra, J.K. et Ormel, J. (2007). 
Being admired of being liked: Classroom social statuts and depressive problems 
in early adolescent girls and boys. Journal of Abnormal Child Psychology, 
35(3), 417-427. 
Patterson, G.R., Reid et J.B., Dishion, (1992). Antisocial boys. In T. Besnard, J. Joly, 
P. Verlaan et F. Capuano (dir.). Liens differencies entre les pratiques educatives 
des peres et des meres et la presence de difficulte de comportement chez les 
garcons et les filles d'age prescolaire. Enfances, Families, Generations. 
Patterson, G. R. (1982), A social learning approach : Coercive family processes. In T. 
Besnard, J. Joly, P. Verlaan et F. Capuano (dir.). Liens differencies entre les 
pratiques educatives des peres et des meres et la presence de difficulte de 
comportement chez les garcons et les filles d'age prescolaire. Enfances, 
Families, Generations. 
Petersen, A.C. et Crockett, L.J (1985). Pubertal timing and grade effects on 
adjustment. Journal of Youth and Adolescence, 14(3), 191-206. 
Reinherz, H.Z., Giaconia, R.M., Pakiz, B., Silverman, A.B., Frost, A.K. et Lefkowitz, 
E.S. (1993). Psychosocial risks for major depression in late adolescence: A 
longitudinal community study. Journal of the American Academy of Child and 
Adolescent Psychiatry, 32(6), 1155-1163. 
Rinaldi, CM., et Heath, N.L. (2006). An examination of the conflict resolution 
strategies and goals of children with depressive symptoms. Emotional and 
Behavioural Difficulties, 11(3), 187-204. 
Robins, L.N., Helzer, J.E., Ratcliff, K.S. et Seyfried, W. (1982). Validity of the 
diagnostic interview schedule, version II: DSM-III diagnoses. Psychological 
Medicine, 12(4), 855-870 
Rockhill, CM., Fan, M-Y., Katon, WJ., McCauley, E., Crick, N.R. et Pleck, J.H. 
(2007). Friendship interactions in children with and without depressive 
symptoms: Observation of emotion during game-playing interactions and post-
game evaluations. Journal of Abnormal Child Psychology, 35(3), 429-441. 
Tolan, P.H., Millet, L. et Thomas, P.J. (1988). Perceptions and experience of type of 
social stress and self-image among adolescents. Journal of youth and 
adolescents, 17, 147-163. 
90 
Turgeon, L., Brousseau, L., Marcotte, D. (2000). Prevention des problemes 
d'anxiete et de depression. In F. Vitaro et C. Gagnon (dir), Prevention des 
problemes d'adaptation chez les enfants et les adolescents, (p.221-270). Tome 
1 : Les problemes internalises. Quebec : Presses de l'Universite du Quebec. 
Valla, J.-P., Breton, J.-J., Bergeron, L., Gaudet, N., Berthiaume, C, Saint-
Georges, M., Daveluy, C , Tremblay, V., Lambert, J., Houde, L. et Lepine, S. 
(1994). Enquete quebecoise sur la sante mentale desjeunes de 6 a 14 ans 1992. 
Rapport de synthese, Hopital Riviere-des-Prairies. 
Valla J.-P., Bergeron L. et St Georges M. (1998). Dominique interactif, 
documentation electronique. In M. Alles-Jardel, C.Monneraud et R. Prosperi. 
(2001). Interactions entre une auto-evaluation de la sante mentale, le controle 
interne/externe et l'adaptation scolaire chez des enfants de 6 a 8 ans. La 
Psychiatrie de VEnfant, 44(2), 557-591. 
Verlaan, P., Dery., Toupin, J. et Pauze, R. (2005). L'agression indirecte : un 
indicateur d'inadaptation psychosociale chez les filles? Criminologies, 38(1), 
9-37. 
Vitaro, F., Pelletier, D., Gagnon, C. et Baron, P. (1995). Correlates of depressive 
symptoms in early adolescence. Journal of Emotional and Behavioral 
Disorders, 3(4), 241-251. 
Vitaro, F., Gagnon, C. (2000). Prevention des problemes d'adaptation chez les 
enfants et les adolescents. Tome I - Les problemes internalises. Sainte-Foy : 
Presses de l'Universite du Quebec. 
Vitaro, F., Gagnon, C. (2000). Prevention des problemes d'adaptation chez les 
enfants et les adolescents. Tome II - Les problemes externalises. Sainte-Foy : 
Presses de l'Universite du Quebec. 
Watson, D. et Tellegen, A. (1985). Toward a consensual structure of mood. 
Psychological Bulletin, 98(2), 219-235. 
91 
ANNEXE A 
GRILLES RESUMES DES ETUDES RECENSEES 
fa
ct
eu
rs
 d
is
cr
im
in
an
ts
 s
ur
 le
s 
pl
an
s 
pe
rs
on
ne
l, 
fa
m
ili
al
 e
t s
co
la
ir
e 
ei
 
le
vu
e 
de
s 
sc
ie
nc
es
 d
e 
I'e
du
ca
tio
n,
 1
8 
(2
),
 1
97
-2
18
. 
1.
 F
or
ti
n,
L
., 
M
ar
co
tte
, D
., 
P
ot
vi
n,
P
., 
R
oy
er
E
. 
(2
00
0)
. 
L
es
 
co
nc
om
ita
nt
s 
ch
ez
 d
es
 e
le
ve
s 
de
 p
re
m
ie
re
 s
ec
on
da
ir
e.
 R
 
O
bj
ec
ti
fs
 d
e 
I'
et
ud
e 
1-
Id
en
tif
ie
r 
le
s 
fa
ct
eu
rs
 d
e 
ri
sq
ue
 p
er
so
nn
el
s,
 f
am
ili
au
x 
et
 
sc
ol
ai
re
s 
as
so
ci
es
 a
 l'
ec
ol
e 
ch
ez
 d
es
 e
le
ve
s 
en
 tr
ou
bl
e 
du
 
co
m
po
rt
em
en
t 
in
te
ri
or
is
es
, e
xt
er
io
ri
se
s 
et
 e
n 
co
nc
om
ita
nc
e 
de
s 
tr
ou
bl
es
 in
te
ri
or
is
es
 e
t e
xt
er
io
ri
se
s.
 
2-
V
er
ifi
er
 s
i c
es
 f
ac
te
ur
s 
va
ri
en
t s
ui
va
nt
 le
 g
en
re
 d
es
 e
le
ve
s.
 
H
yp
ot
hc
se
 
N
on
 m
en
tio
nn
ee
 
M
it
ho
do
lo
gi
e 
V
ar
ia
bl
es
 d
ep
en
da
nt
es
 
L
es
 tr
ou
bl
es
 d
e 
co
m
po
rt
em
en
ts
 i
nt
er
io
ri
se
s,
 e
xt
er
io
ri
se
s 
ou
 le
s 
2 V
ar
ia
bl
es
 i
nd
ep
en
da
nt
es
 
L
es
 f
ac
te
ur
s 
pe
rs
on
ne
ls
, f
am
ili
au
x 
et
 s
co
la
ir
es
 
*L
a 
va
ri
ab
le
 g
en
re
 a
 e
te
 c
on
tr
oi
ee
 
D
ev
is
 :
 T
ra
ns
ve
rs
al
; u
ne
 s
eu
le
 m
es
ur
e 
po
ur
 le
s 
de
ux
 v
ar
ia
bl
es
 
E
ch
an
ti
llo
n 
Pr
ov
ie
nt
 d
e 
qu
at
re
 e
co
le
s 
se
co
nd
ai
re
s 
de
 tr
oi
s 
re
gi
on
s 
du
 
Q
ue
be
c 
: 
E
st
ri
e,
 M
au
ri
ci
e,
 Q
ue
be
c 
N
=2
42
 s
uj
et
s 
(1
30
 g
ar
co
ns
 e
t 
11
2 
fi
lle
s)
 s
ei
ec
tio
nn
es
 a
 p
ar
tir
 d
e 
76
4j
eu
ne
s 
(4
11
 g
ar
fo
ns
 e
t 3
53
 fi
lle
s)
 
In
sc
ri
ts
 e
n 
V
iK
 s
ec
on
da
ir
e 
en
 s
ep
te
m
br
e 
19
96
 
In
st
ru
m
en
ts
 d
e 
m
es
ur
e 
C
om
po
rt
em
en
ts
 i
nt
er
io
ri
se
s:
 
Q
ue
st
io
nn
ai
re
 s
ur
 la
 d
ep
re
ss
io
n 
(B
ec
k,
 1
97
8,
 tr
ad
ui
t e
n 
fr
an
^a
is
 
pa
r 
B
ou
rq
ue
 e
t B
ea
ud
et
te
, 
19
92
) M
es
ur
e 
au
to
 c
om
pi
et
ee
 p
ar
 
l'e
nf
an
t 
co
m
pr
en
an
t 2
1 
ite
m
s 
su
r 
l'i
nt
en
si
te
 d
es
 s
ym
pt
6m
es
 
af
fe
ct
ifs
, 
co
m
po
rt
em
en
ta
ux
, c
og
ni
tif
s 
et
 s
om
at
iq
ue
s 
de
 la
 
de
pr
es
si
on
. R
ep
on
se
s 
gr
ad
ue
es
 d
e 
0 
a 
3.
 U
n 
sc
or
e 
de
 1
6 
et
 p
lu
s 
=d
ep
re
ss
io
n 
cl
in
iq
ue
. 
L
'in
st
ru
m
en
t 
es
t v
al
id
e 
et
 f
id
el
e 
(c
on
si
st
an
ce
 in
te
rn
e 
de
 0
.8
6 
a 
0.
88
).
 
C
om
po
rt
em
en
ts
 e
xt
er
io
ri
se
s:
 
D
el
in
qu
an
ce
 a
ut
o-
re
ve
ie
e 
(L
eb
la
nc
, 
19
94
).
 M
es
ur
e 
au
to
re
ve
ie
e 
de
 la
 fr
eq
ue
nc
e 
de
s 
co
m
po
rt
em
en
ts
 v
io
le
nt
s 
et
 a
nt
is
oc
ia
ux
 d
u 
je
un
e 
: 2
9 
qu
es
tio
ns
 s
ur
 le
s 
di
ve
rs
es
 a
ct
iv
ite
s 
de
iin
qu
an
te
s 
(v
an
da
lis
m
e,
 v
ol
s 
m
in
eu
rs
, v
ol
s 
gr
av
es
, a
gr
es
si
on
, 
co
ns
om
m
at
io
n 
de
 d
ro
gu
e 
et
 d
'a
lc
oo
l 
et
 a
ut
re
s 
co
m
po
rt
em
en
ts
).
 
E
ch
el
le
 L
ik
er
t e
n 
4 
po
in
ts
. V
al
id
e 
au
pr
es
 d
e 
66
04
 je
un
es
 S
ge
s 
en
tr
e 
10
 e
t 
18
 a
ns
. 
T
ro
ub
le
s 
co
n
co
m
it
an
ts
: 
Q
ue
st
io
nn
ai
re
 s
ur
 le
s 
ha
bi
le
te
s 
so
ci
al
es
, t
ra
du
it 
du
 S
oc
ia
l 
Sk
ill
s 
R
at
in
g 
Sy
st
em
 (
G
re
sh
am
 e
t E
lli
ot
, 
19
90
) 
E
va
lu
at
io
n 
m
ul
tiv
ar
ie
e 
(5
1 
qu
es
tio
ns
 a
uq
ue
l 
l'e
ns
ei
gn
an
t 
re
po
nd
),
 d
es
 
co
m
po
rt
em
en
ts
 s
oc
ia
ux
 d
es
 je
un
es
 a
 l'
ec
ol
e 
: 
ha
bi
le
te
s 
so
ci
al
es
 
et
 tr
ou
bl
es
 d
u 
co
m
po
rt
em
en
t 
(i
nt
er
io
ri
se
s 
et
 e
xt
er
io
ri
se
s)
. F
ai
bl
e 
va
lid
ite
 d
e 
co
nv
er
ge
nc
e 
de
 -0
,6
8 
po
ur
 le
s 
ha
bi
le
te
s 
so
ci
al
es
 e
t 
de
 0
,5
5 
po
ur
 le
s 
tr
ou
bl
es
 d
u 
co
m
po
rt
em
en
t. 
B
on
ne
 f
id
ei
ite
 
(t
es
t-
re
te
st
 0
.9
0,
 c
on
si
st
an
ce
 in
te
rn
e 
de
 0
.7
2 
a 
0.
92
).
 
Q
ue
st
io
nn
ai
re
 s
ur
 le
s 
st
ra
te
gi
es
 d
'a
da
pt
at
io
n 
(L
az
ar
us
 e
t 
Fo
lk
m
an
, 
19
84
) 
co
ns
is
te
 e
n 
21
 it
em
s 
au
qu
el
 l
'e
ie
ve
 r
ep
on
d.
 
E
va
lu
e 
la
 re
ch
er
ch
e 
de
 s
ou
tie
n 
so
ci
al
, l
a 
re
va
lu
at
io
n 
po
si
tiv
e/
re
so
lu
tio
n 
de
 p
ro
bl
em
es
 e
t l
a 
di
st
an
ci
at
io
n/
de
se
ng
ag
em
en
t. 
L
'in
st
ru
m
en
t 
es
t q
ue
lq
ue
 p
eu
 
fi
ab
le
 (c
on
si
st
an
ce
 in
te
rn
e 
de
 0
.6
1 
a 
0.
81
).
 
F
ac
te
ur
s 
p
er
so
n
n
el
s:
 
A
na
ly
se
 d
es
 d
os
si
er
s 
sc
ol
ai
re
s 
a 
la
 fi
n 
de
 l'
an
n6
e 
: a
bs
en
te
is
m
e,
 
le
s 
tr
ou
bl
es
 d
e 
co
m
po
rt
em
en
t 
in
te
ri
or
is
es
, e
xt
er
io
ri
se
s 
et
 
R
es
ul
ta
ts
/d
is
cu
ss
io
n 
1-
Le
s 
di
ff
er
en
ce
s 
en
tr
e 
le
s 
va
ri
ab
le
s 
pe
rs
on
ne
lle
s 
C
om
pa
ra
tiv
em
en
t 
au
x 
ei
fe
ve
s 
te
m
oi
ns
, l
es
 ty
pe
s 
d'
ei
dv
es
 
in
te
ri
or
is
es
 o
nt
: 
-d
es
 n
ot
es
 e
ga
le
s 
en
 m
at
he
m
at
iq
ue
s 
et
 in
fe
ri
eu
re
s 
en
 f
ra
nc
ai
s.
 
-u
n 
pl
us
 g
ra
nd
 ta
ux
 d
e 
de
pr
es
si
on
. 
-m
oi
ns
 d
'h
ab
ile
te
s 
d'
af
fi
rm
at
io
n 
de
 s
oi
. 
-m
oi
ns
 d
e 
st
ra
te
gi
es
 d
'a
da
pt
at
io
n 
su
r 
le
 p
la
n 
de
 r
ee
va
lu
at
io
n 
po
si
tiv
e.
 
-u
n 
au
ss
i b
on
 n
iv
ea
u 
d'
ad
ap
ta
tio
n 
so
ci
al
e,
 d
'h
ab
ile
te
s 
so
ci
al
es
 
et
 d
e 
co
nt
ro
le
 d
e 
so
i:
 tr
es
 p
eu
 d
e 
de
iit
s 
et
 d
'a
gr
es
si
on
. 
L
es
 d
iff
er
en
ce
s 
en
tr
e 
le
s 
va
ri
ab
le
s 
fa
m
ili
al
es
 
C
om
pa
ra
tiv
em
en
t 
au
x 
el
ev
es
 te
m
oi
ns
, l
es
 ty
pe
s 
d'
ei
ev
es
 
in
te
ri
or
is
es
: 
-b
en
ef
ic
ie
nt
 m
oi
ns
 d
'u
n 
gr
an
d 
en
ga
ge
m
en
t 
de
s 
pa
re
nt
s.
 
- 
on
t u
ne
 fa
ib
le
 c
om
m
un
ic
at
io
n 
av
ec
 le
ur
s 
pa
re
nt
s 
et
 s
on
t m
oi
ns
 
en
ca
dr
es
. 
-L
es
 p
ar
en
ts
 s
on
t s
ur
to
ut
 p
re
oc
cu
pe
s 
pa
r 
le
ur
 p
ro
pr
e 
de
tr
es
se
 e
t 
so
nt
 p
eu
 s
en
si
bl
es
 a
ux
 b
es
oi
ns
 d
e 
le
ur
 je
un
e.
 
2-
 II
 n
'y
 a
 p
as
 d
'e
ff
et
 d
'in
te
ra
ct
io
n 
en
tr
e 
le
 ty
pe
 d
'e
ie
ve
 e
t l
e 
ge
nr
e 
su
r 
le
s 
va
ri
ab
le
s 
pe
rs
on
ne
lle
s 
et
 f
am
ili
al
es
 s
eu
le
m
en
t, 
do
ne
 le
s 
re
su
lta
ts
 s
on
t l
es
 m
em
es
 p
ou
r 
le
s 
ga
rc
on
s 
et
 le
s 
fi
lle
s.
 
73
 e
ie
ve
s 
on
t d
es
 c
om
po
rt
em
en
ts
 e
xt
er
io
ri
se
s 
77
 A
le
ve
s 
on
t d
es
 c
om
po
rt
em
en
ts
 
in
t&
io
ri
s6
s 
78
 A
le
ve
s 
so
nt
 te
m
oi
ns
 (
au
cu
n 
tr
ou
bl
e 
du
 c
om
po
rt
em
en
t)
 
14
 e
ie
ve
s 
on
t d
es
 tr
ou
bl
es
 c
on
co
m
ita
nt
s 
: e
xt
er
io
ri
se
s 
et
 i
nt
er
io
ri
se
s 
A
uc
un
e 
au
tr
e 
in
fo
rm
at
io
n 
su
r 
le
s 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
de
 
l'e
ch
an
til
lo
n 
r^
su
lta
ts
 s
co
la
ir
es
. 
F
ac
te
ur
s 
fa
m
il
ia
u
x:
 
St
yl
e 
pa
re
nt
al
, t
ra
du
it 
du
 P
ar
en
ta
l 
St
yl
e 
St
ei
nb
er
g,
 L
am
bo
rn
, 
D
or
nb
us
ch
 e
t D
ar
lin
g,
 (
19
92
).
 L
'o
ut
il
 e
va
lu
e 
le
s 
ec
he
lle
s 
de
 
l'e
ng
ag
em
en
t 
pa
re
nt
al
, l
'e
nc
ad
re
m
en
t 
pa
re
nt
al
 e
t 
1'
en
co
ur
ag
em
en
t a
 l'
au
to
no
m
ie
 p
ar
en
ta
le
 d
'a
pr
es
 l
'e
nf
an
t 
(d
e 
ty
pe
 L
ik
er
t)
. 
In
di
ce
s 
de
 c
on
si
st
an
ce
s 
in
te
rn
es
 s
on
t t
re
s 
sa
tis
fa
is
an
te
s,
 v
al
id
ity
 d
e 
co
ns
tr
ui
t e
t d
e 
co
nt
en
u 
d6
m
on
tr
6e
. 
Pa
rt
ic
ip
at
io
n 
pa
re
nt
al
e 
au
 s
ui
vi
 s
oc
ia
l (
E
ps
te
in
, C
on
ne
rs
 e
t 
Sa
lin
as
, 
19
93
 e
t t
ra
du
it 
et
 v
al
id
e 
au
 Q
ue
be
c 
pa
r 
D
es
la
nd
es
, 
B
er
tr
an
d,
 R
oy
er
 e
t T
ur
co
tte
 1
99
5)
. 
E
va
lu
e 
la
 p
ar
tic
ip
at
io
n 
de
s 
pa
re
nt
s 
a 
pa
rt
ir
 d
e 
20
 a
ct
iv
ite
s 
de
 la
 m
ai
so
n 
ou
 d
e 
Pe
co
le
 (2
0 
en
on
ce
s 
de
 ty
pe
 L
ik
er
t a
uq
ue
l 
l'e
ie
ve
 r
ep
on
d)
. 
L
a 
co
ns
is
ta
nc
e 
in
te
rn
e 
se
 c
om
pa
re
 a
 la
 v
er
si
on
 a
m
er
ic
ai
ne
 (
in
di
ce
s 
de
 0
.6
5 
a 
0.
76
).
 
F
ac
te
ur
s 
sc
ol
ai
re
s:
 
E
ch
el
le
 d
e 
l'e
nv
ir
on
ne
m
en
t 
de
 la
 c
la
ss
e,
 tr
ad
uc
tio
n 
du
 
C
la
ss
ro
om
 E
nv
ir
on
ne
m
en
t 
Sc
al
e 
de
 M
oo
s 
et
 T
ri
ck
et
t 
(1
98
7)
 
ev
al
ue
 le
 n
iv
ea
u 
du
 c
lim
at
 s
oc
ia
l d
e 
la
 c
la
ss
e 
(4
5 
en
on
ce
s 
au
qu
el
 l
'e
ie
ve
 r
ep
on
d 
pa
r 
vr
ai
 o
u 
fa
ux
).
 F
id
ei
ite
 a
de
qu
at
e 
(a
lp
ha
 d
e 
0.
52
 a
 0
.7
5)
 e
t 
va
lid
ite
 c
on
ve
rg
en
te
 (
r=
0.
16
 a
 0
.4
).
 
E
ch
el
le
 d
'a
tti
tu
de
s 
de
 P
en
se
ig
na
nt
 e
nv
er
s 
le
 je
un
e 
(P
ot
vi
n 
et
 
R
ou
ss
ea
u,
 1
99
1)
 E
va
lu
e 
le
s 
at
tit
ud
es
 d
e 
Pe
ns
ei
gn
an
t 
en
ve
rs
 le
 
je
un
e,
 c
e 
de
rn
ie
r 
et
an
t l
e 
re
po
nd
an
t 
(1
8 
ad
je
ct
ifs
 b
ip
ol
ai
re
s,
 
do
nt
 c
ha
qu
e 
pa
ir
e 
pe
ut
 p
re
nd
re
 u
ne
 v
al
eu
r 
en
tr
e 
-3
 a
 +
 3
, a
ve
c 
un
 m
in
im
um
 d
e 
-5
4 
et
 u
n 
m
ax
im
um
 d
e 
+5
4)
. 
Fi
de
iit
e 
de
 
Pi
ns
tr
um
en
t 
ad
eq
ua
te
 :
 a
lp
ha
 d
e 
.0
50
 a
 0
.8
6 
et
 v
al
id
e 
(d
eg
re
 d
e 
co
rr
el
at
io
n 
de
s 
ite
m
s 
et
an
t e
nt
re
 0
.5
1 
et
 0
.9
4)
. 
F
or
m
at
io
n 
de
s 
gr
ou
p
es
: 
Pr
oc
ed
ur
e 
a 
P 
am
er
ic
ai
ne
 p
ou
r 
id
en
tif
ie
r 
le
s 
di
ff
er
en
ts
 t
yp
es
 
d'
ei
ev
es
 :
 c
ou
pu
re
 d
'u
n 
ec
ar
t-
ty
pe
 a
u-
de
ss
us
 d
e 
la
 m
oy
en
ne
 d
e 
l'e
ch
an
til
lo
n.
 P
ou
r 
le
 g
ro
up
e 
te
m
oi
n 
: s
el
ec
tio
n 
ai
ea
to
ir
e 
av
ec
 
SP
SS
 a
 p
ar
tir
 d
e 
l'e
ch
an
til
lo
n 
de
 5
22
 e
ie
ve
s 
sa
ns
 tr
ou
bl
e 
du
 
co
m
po
rt
em
en
t. 
R
ec
om
m
an
da
ti
on
s 
et
 li
m
it
es
 
A
vo
ir
 e
va
lu
e 
le
s 
pe
rc
ep
tio
ns
 d
es
 e
ie
ve
s 
et
 d
es
 e
ns
ei
gn
an
ts
 a
 
pa
rt
ir
 d
e 
m
es
ur
es
 a
ut
or
ap
po
rt
ee
s.
 
D
es
 e
nt
re
vu
es
 a
up
re
s 
de
s 
pa
re
nt
s 
au
ra
ie
nt
 e
te
 a
id
an
te
s 
po
ur
 
m
ie
ux
 s
ai
si
r 
le
s 
va
ri
ab
le
s 
fa
m
ili
al
es
 s
el
on
 le
 ty
pe
 d
'e
ie
ve
s.
 
U
ne
 e
va
lu
at
io
n 
m
ul
tis
ite
, d
e 
Po
bs
er
va
tio
n 
di
re
ct
e,
 d
es
 
en
tr
ev
ue
s 
se
ra
ie
nt
 d
es
 c
on
na
is
sa
nc
es
 s
up
pi
em
en
ta
ir
es
 
in
te
re
ss
an
te
s.
 
D
'a
ut
re
s 
et
ud
es
 d
oi
ve
nt
 id
en
tif
ie
r 
le
s 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
sp
ec
if
iq
ue
s 
de
s 
di
ff
er
en
ts
 t
yp
es
 s
el
on
 le
s 
co
nt
ex
te
s 
so
ci
au
x,
 
fa
m
ili
au
x 
et
 s
co
la
ir
es
, d
an
s 
un
 c
ad
re
 d
e 
re
ch
er
ch
e 
ex
pe
ri
m
en
ta
l 
ca
us
al
. 
II
 n
'y
 a
 p
as
 e
u 
un
 e
xa
m
en
 s
pe
ci
fi
qu
e 
au
pr
es
 d
es
 fi
lle
s.
 
30
5)
. 
C
om
pa
ra
is
on
 d
es
 f
ac
te
ur
s 
pe
rs
on
ne
ls
, s
co
la
ir
es
 e
t 
fa
m
ili
au
x 
, 8
 (2
),
 5
7-
67
. 
2.
 M
ar
co
tte
, D
., 
C
ou
rn
oy
er
 M
., 
G
ag
ne
, M
-E
., 
B
ei
an
ge
r 
M
. 
(2
( 
du
 s
ec
on
da
ir
e.
 N
ou
ve
au
x 
C
ah
ie
rs
 d
e 
la
 R
ec
he
rc
he
 e
n 
E
du
ca
tio
n 
O
b
je
ct
if
d
el
'f
tu
d
e 
1-
Id
en
tif
ie
r 
le
s 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
pe
rs
on
ne
lle
s,
 f
am
ili
al
es
 e
t 
sc
ol
ai
re
s 
as
so
ci
es
 a
ux
 tr
ou
bl
es
 i
nt
er
io
ri
se
s 
(s
ym
pt
om
es
 
de
pr
es
si
fs
 e
t a
nx
ie
ux
) 
a 
la
 fi
n 
du
 p
ri
m
ai
re
 (
lle
re
 e
tu
de
).
 
H
yp
ot
he
se
 
N
on
 m
en
tio
nn
ee
 
M
et
ho
do
lo
gi
e 
V
ar
ia
bl
e 
dl
pe
nd
an
te
 
T
ro
ub
le
s 
in
te
ri
or
is
es
 
V
ar
ia
bl
es
 i
nd
ep
en
da
nt
es
 
C
ar
ac
te
ri
st
iq
ue
s 
pe
rs
on
ne
lle
s,
 f
am
ili
al
es
 e
t 
sc
ol
ai
re
s 
D
ev
is
 :
 T
ra
ns
ve
rs
al
; u
ne
 s
eu
le
 m
es
ur
e 
po
ur
 le
s 
de
ux
 v
ar
ia
bl
es
 
E
ch
an
ti
llo
n 
li
ir
e  
et
u
d
e:
 
N
=4
99
 e
le
ve
s 
de
 6
ik
ne
 a
nn
ee
 (
23
5 
fi
lle
s 
et
 2
64
 g
ar
co
ns
) 
de
 1
2 
ec
ol
es
 p
ri
m
ai
re
s 
de
 la
 M
au
ri
ci
e 
et
 d
e 
la
 ri
ve
 s
ud
 d
e 
M
on
tr
ea
l 
A
ge
 m
oy
en
 =
1
1
,2
 a
ns
 
A
uc
un
e 
au
tr
e 
in
fo
rm
at
io
n 
su
r 
le
s 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
de
 
l'e
ch
an
til
lo
n 
In
st
ru
m
en
ts
 d
e 
m
es
u
re
: 
T
ro
ub
le
s 
in
te
ri
or
is
es
 :
 
Sy
m
pt
om
es
 d
ep
re
ss
if
s 
ev
al
ue
s 
av
ec
 le
 B
ec
k 
pa
r 
le
 je
un
e 
ve
rs
io
n 
r6
\is
6e
 (
B
D
I-
II
) 
(B
ec
k,
 S
te
er
 e
t B
ro
w
n,
 1
99
6)
. 
Sy
m
pt
dm
es
 a
nx
ie
ux
 id
en
tif
ie
s 
pa
r 
le
 je
un
e 
av
ec
 le
 D
om
in
iq
ue
 
A
do
le
sc
en
t 
in
te
ra
ct
if
. 
C
ar
ac
te
ri
st
iq
ue
s 
pe
rs
on
ne
lle
s 
: 
L
'im
ag
e 
co
rp
or
el
le
 (
Se
lf
-P
er
ce
pt
io
n 
Pr
of
ile
 f
or
 A
do
le
sc
en
ts
, 
H
ar
te
r,
 1
98
8)
 e
V
al
ue
e 
pa
r 
le
 je
un
e.
 
L
es
 d
is
to
rs
io
ns
 c
og
ni
tiv
es
 li
eg
es
 a
 la
 d
ep
en
da
nc
e,
 la
 re
us
si
te
 e
t 
l'a
ut
oc
on
tr
ol
e 
ev
al
ue
es
 p
ar
 le
 je
un
e 
(D
ys
fu
nc
tio
na
l 
A
tti
tu
de
s 
Sc
al
e,
 W
ei
ss
m
an
 e
t B
ec
k,
 1
97
8)
. 
L
e 
so
ut
ie
n 
de
s 
am
is
 m
es
ur
e 
pa
r 
le
 je
un
e 
(P
er
ce
iv
ed
 S
oc
ia
l 
Su
pp
or
t-
Fr
ie
nd
s,
 P
ro
ci
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no
 e
t H
el
le
r,
 1
98
3)
. 
M
an
if
es
ta
tio
n 
de
s 
de
lit
s 
(Q
ue
st
io
nn
ai
re
 d
e 
la
 d
eT
in
qu
an
ce
 a
ut
o-
re
\e
Ti
§e
, L
eb
la
nc
, 1
99
4)
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C
ar
ac
te
ri
st
iq
ue
s 
fa
m
il
ia
le
s:
 
L
e 
Fa
m
ily
 E
nv
ir
on
ne
m
en
t 
Sc
al
e 
(M
oo
s 
et
 M
oo
s,
 1
98
1)
 e
va
lu
e 
la
 c
oh
es
io
n,
 l
'e
xp
re
ss
io
n,
 l
es
 c
on
fl
its
, l
'o
rg
an
is
at
io
n 
et
 le
 
co
nt
ro
le
 d
es
 s
ph
er
es
 f
am
ili
al
es
 
se
lo
n 
le
 je
un
e.
 
C
ar
ac
te
ri
st
iq
ue
s 
sc
ol
ai
re
s:
 
C
la
ss
ro
om
 E
nv
ir
on
m
en
t 
Sc
al
e 
(M
oo
s 
et
 T
ri
ck
et
t, 
19
87
) 
es
t 
re
po
nd
u 
pa
r 
1'
el
ev
e 
et
 e
va
lu
e 
le
s 
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ff
tr
en
te
s 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
du
 
cl
im
at
 d
e 
cl
as
se
 d
on
t l
'e
ng
ag
em
en
t, 
l'a
ff
ili
at
io
n,
 l
e 
so
ut
ie
n 
de
 
l'e
ns
ei
gn
an
t, 
l'o
ri
en
ta
tio
n 
ve
rs
 la
 ta
ch
e,
 la
 c
om
pe
tit
io
n,
 l
'o
rd
re
 
et
 l'
or
ga
ni
sa
tio
n,
 l
a 
cl
ar
te
 d
es
 re
gl
em
en
ts
, l
e 
co
nt
ro
le
 d
e 
as
so
ci
es
 a
ux
 tr
ou
bl
es
 in
te
ri
or
is
es
 a
 la
 f
in
 d
u 
pr
im
ai
re
 e
t a
u 
de
bu
t 
R
es
ul
ta
ts
/d
is
cu
ss
io
n 
1-
C
om
pa
ra
tiv
em
en
t a
ux
 e
le
ve
s 
a 
la
 fi
n 
du
 p
ri
m
ai
re
 q
ui
 n
'o
nt
 
pa
s 
de
 s
ym
pt
om
es
 d
ep
re
ss
if
s,
 l
es
 e
le
ve
s 
a 
la
 f
in
 d
u 
pr
im
ai
re
 
qu
i o
nt
 d
es
 s
ym
pt
om
es
 d
ep
re
ss
if
s 
: 
-o
nt
 p
lu
s 
de
 d
is
to
rs
io
ns
 c
og
ni
tiv
es
 r
el
ie
es
 a
 la
 re
us
si
te
 e
t a
 la
 
de
pe
nd
an
ce
 (
vu
ln
er
ab
ili
te
s 
a 
ce
rt
ai
ns
 s
tr
es
s 
en
 m
ili
eu
 s
co
la
ir
e,
 
at
tit
ud
es
 ir
re
al
is
te
s 
fa
ce
 a
 la
 re
us
si
te
).
 
-o
nt
 u
ne
 im
ag
e 
co
rp
or
el
le
 p
lu
s 
ne
ga
tiv
e 
et
 c
om
m
et
te
nt
 
da
va
nt
ag
e 
de
 d
el
its
. 
-r
ap
po
rt
en
t u
ne
 p
lu
s 
fa
ib
le
 c
oh
es
io
n 
de
 la
 fa
m
ill
e,
 d
av
an
ta
ge
 d
e 
co
nf
lit
s 
fa
m
ili
au
x,
 u
ne
 o
rg
an
is
at
io
n 
fa
m
ili
al
e 
de
so
rg
an
is
ee
 e
t i
l 
n'
y 
a 
pa
s 
di
ff
er
en
ce
 q
ua
nt
 a
 l'
ex
pr
es
si
on
 d
es
 s
en
tim
en
ts
 e
t d
u 
co
nt
ro
le
 p
ar
en
ta
l 
en
tr
e 
le
s 
de
ux
 g
ro
up
es
. 
-p
er
co
iv
en
t m
oi
ns
 d
'o
rd
re
, d
'o
rg
an
is
at
io
n 
et
 d
e 
cl
ar
te
 d
es
 
re
gl
em
en
ts
 d
an
s 
la
 c
la
ss
e.
 
-o
nt
 p
lu
s 
de
 d
if
fi
cu
lte
s 
d'
ap
pr
en
tis
sa
ge
, 
d'
at
te
nt
io
n,
 d
an
s 
le
s 
ha
bi
le
te
s 
so
ci
al
es
, d
'e
tu
de
s,
 d
e 
le
ad
er
sh
ip
, d
e 
co
m
po
rt
em
en
t 
d'
ap
re
s 
re
va
lu
at
io
n 
de
 l
'e
ns
ei
gn
an
t.
 
-o
nt
 u
n 
re
nd
em
en
t 
sc
ol
ai
re
 e
n 
fr
an
9a
is
 p
lu
s 
fa
ib
le
 e
t a
uc
un
e 
di
ff
er
en
ce
 e
n 
m
at
he
m
at
iq
ue
. 
-o
nt
 a
ut
an
t d
e 
so
ut
ie
n 
de
s 
am
is
. 
2-
C
om
pa
ra
tiv
em
en
t 
au
x 
el
ev
es
 a
 la
 fi
n 
du
 p
ri
m
ai
re
 q
ui
 n
'o
nt
 
pa
s 
de
 s
ym
pt
om
es
 a
nx
ie
ux
, l
es
 e
le
ve
s 
a 
la
 f
in
 d
u 
pr
im
ai
re
 q
ui
 
on
t d
es
 s
ym
pt
6m
es
 a
nx
ie
ux
 : 
- 
on
t p
lu
s 
de
 d
is
to
rs
io
ns
 c
og
ni
tiv
es
 r
el
ie
es
 a
 la
 re
us
si
te
 e
t 
a 
la
 
de
pe
nd
an
ce
. 
-o
nt
 u
ne
 im
ag
e 
co
rp
or
el
le
 p
lu
s 
ne
ga
tiv
e.
 
-o
nt
 u
n 
so
ut
ie
n 
pl
us
 f
ai
bl
e 
de
s 
am
is
. 
l'e
ns
ei
gn
an
t 
el;
 1
'in
no
va
tio
n.
 
B
eh
av
io
r 
A
ss
es
sm
en
t 
Sy
st
em
 f
or
 C
hi
ld
re
n 
(R
ey
no
ld
s 
et
 
K
am
ph
au
s,
 1
99
2,
19
98
) 
es
t r
ep
on
du
 p
ar
 le
s 
en
se
ig
na
nt
s 
et
 
lv
al
ue
 l
es
 d
iff
ic
ul
fe
s 
d'
ad
ap
ta
tio
n 
et
 le
s 
pr
ob
le
m
es
 d
e 
co
m
po
rt
em
en
t 
de
s 
el
ev
es
. 
L
es
 rS
su
lta
ts
 e
n 
fr
an
9a
is
 e
t e
n 
m
at
h&
na
tiq
ue
s 
et
 le
 ta
ux
 
d'
ab
se
nt
&
sm
e 
on
t 6
t6
 r
ec
ue
ill
is
 a
 p
ar
tir
 d
es
 d
os
si
er
s 
de
s 
pa
rt
ic
ip
an
ts
. 
A
uc
un
e 
in
fo
rm
at
io
n 
su
r 
le
s 
pr
op
ri
et
es
 p
sv
ch
om
et
ri
qu
es
 d
es
 
in
st
ru
m
en
ts
 n
'a
 e
te
 d
on
nS
e 
F
or
m
at
io
n 
de
s 
gr
ou
p
es
: 
L
es
 s
ou
s-
gr
ou
pe
s 
on
t 6
t6
 f
or
m
es
 a
 p
ar
tir
 d
es
 p
oi
nt
s 
de
 c
ou
pu
re
 
su
gg
e>
6s
 p
ou
r 
le
 B
ec
k 
et
 
le
 D
om
in
iq
ue
 A
do
le
sc
en
t 
in
te
ra
ct
if
. 
- 
ne
 c
om
m
et
te
nt
 p
as
 p
lu
s 
de
 d
eb
its
. 
-p
er
9o
iv
en
t 
la
 c
oh
es
io
n 
fa
m
ili
al
e 
pl
us
 f
ai
bl
e,
 u
n 
co
nt
ro
le
 
pa
re
nt
al
 e
t l
a 
pr
es
en
ce
 d
e 
co
nf
lit
s 
pl
us
 e
le
ve
n,
 a
uc
un
e 
di
ff
er
en
ce
 
qu
an
t a
 l'
or
ga
ni
sa
tio
n 
fa
m
ili
al
e 
et
 a
 l'
ex
pr
es
si
on
 d
es
 s
en
tim
en
ts
 
en
tr
e 
le
s 
de
ux
 g
ro
up
es
. 
-s
e 
se
nt
en
t e
n 
co
m
pe
tit
io
n 
da
ns
 la
 c
la
ss
e,
 p
er
co
iv
en
t 
un
 m
an
qu
e 
d'
or
dr
e 
et
 d
'o
rg
an
is
at
io
n 
da
ns
 la
 c
la
ss
e 
ai
ns
i q
u'
un
 f
ai
bl
e 
en
ga
ge
m
en
t 
(m
an
qu
e 
d'
in
te
ie
t 
de
 p
ar
tic
ip
at
io
n 
da
ns
 la
 c
la
ss
e)
 
et
 s
'a
ff
ili
en
t 
m
oi
ns
 a
ve
c 
le
s 
pa
ir
s 
(l
ie
ns
 d
'a
m
it
te
 p
lu
s 
fa
ib
le
s)
. 
- 
A
uc
un
e 
di
ff
er
en
ce
 q
ua
nt
 a
u 
re
nd
em
en
t 
sc
ol
ai
re
, a
 
l'a
bs
en
te
is
m
e 
-A
uc
un
e 
di
ff
er
en
ce
 q
ua
nt
 a
ux
 v
ar
ia
bl
es
 e
va
lu
^e
s 
pa
r 
l'e
ns
ei
gn
an
t 
R
ec
om
m
an
da
ti
on
s 
et
 li
m
it
es
 
T
ro
ub
le
s 
ex
te
ri
or
is
es
 n
'o
nt
 p
as
 &
e 
£v
al
u£
s 
: p
os
si
bi
lit
y 
qu
e 
le
s 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
pe
rc
ue
s 
pa
r 
le
s 
en
se
ig
na
nt
s 
ne
 s
oi
en
t p
as
 li
ee
s 
au
x 
tr
ou
bl
es
 in
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ri
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is
£s
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Id
en
tif
ic
at
io
n 
de
s 
di
m
en
si
on
s 
du
 f
on
ct
io
nn
em
en
t 
sc
ol
ai
re
 s
p£
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fiq
ue
 a
ux
 tr
ou
bl
es
 in
te
ri
or
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es
 d
em
eu
re
 n
^c
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sa
ir
e 
af
in
 d
'e
la
bo
re
r 
de
s 
m
od
el
es
 d
'in
te
rv
en
tio
n 
pr
op
re
 a
 c
es
 
pr
ob
le
m
at
iq
ue
s.
 
A
uc
un
e 
an
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e 
se
lo
n 
le
s 
di
ff
er
en
ce
s 
de
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en
re
 n
'a
 6
t6
 f
ai
te
. 
U
ne
 6
tu
de
 lo
ng
itu
di
na
le
 c
ou
vr
an
t 
la
 tr
an
si
tio
n 
de
 l
'e
co
le
 
pr
im
ai
re
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 l'
6c
ol
e 
se
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nd
ai
re
 s
er
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t p
ro
m
et
te
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e.
 
Pl
us
ie
ur
s 
m
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ur
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 s
on
t a
ut
o-
ra
pp
or
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 e
n 
ce
 q
ui
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 tr
ai
t 
au
x 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
pe
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ne
lle
s 
et
 f
am
ili
al
es
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So
ci
al
 a
nx
ie
ty
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 c
hi
ld
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n 
w
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nx
ie
ty
 d
is
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de
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 r
el
at
io
n 
w
ith
 s
oc
ia
l 
an
d 
em
ot
io
na
l 
fu
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tio
ni
ng
. 
Jo
ur
na
l o
f A
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m
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 C
hi
ld
 
3.
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in
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.S
., 
L
a 
G
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.A
., 
Si
lv
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m
an
., 
W
.K
. (
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b
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 l
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l d
es
 e
nf
an
ts
 e
t p
r£
-a
do
le
sc
en
ts
 q
ui
 o
nt
 
d'
au
tr
es
 t
ro
ub
le
s 
an
xi
eu
x.
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 d
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 d
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lle
s,
 9
3 
ga
rc
on
s 
et
 le
ur
s 
pa
re
nt
s 
(m
aj
or
ity
 m
er
es
) 
Fa
m
ili
es
 :
 5
7%
 c
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 d
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D
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le
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 p
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le
s 
15
4 
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: p
ho
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e 
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&
if
iq
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de
 s
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ar
at
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6)
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nx
ie
te
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ne
ra
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 p
ho
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al
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, t
ro
ub
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 d
e 
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e/
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=
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en
er
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ed
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=5
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 s
tr
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In
st
ru
m
en
ts
 d
e 
m
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u
re
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C
om
po
rt
em
en
t 
Im
ot
io
nn
el
 e
t 
so
ci
al
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T
he
 S
el
f-
Pe
rc
ep
tio
n 
Pr
of
ile
 f
or
 C
hi
ld
re
n 
(S
PP
C
; H
at
te
r,
 1
98
5)
 
es
t u
n 
qu
es
tio
nn
ai
re
 a
ut
o-
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m
in
is
tr
e 
en
 3
6 
ite
m
s.
 I
I l
va
lu
e 
: 
Pa
cc
ep
ta
tio
n 
so
ci
al
e,
 le
s 
co
nd
ui
te
s 
co
m
po
rt
em
en
ta
le
s,
 le
s 
co
m
pe
te
nc
es
 s
co
la
ir
es
, a
th
ie
tiq
ue
s,
 l'
ap
pa
re
nc
e 
ph
ys
iq
ue
 e
t l
e 
1'
im
ag
e 
de
 s
oi
 g
lo
ba
le
. 
L
e 
fo
rm
at
 d
es
 re
po
ns
es
 p
er
m
et
 
d'
in
hi
be
r 
la
 d
es
ir
ab
ili
te
 s
oc
ia
le
 e
t o
ff
re
 4
 c
ho
ix
 d
e 
re
po
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es
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 d
e 
1 
a 
4.
 U
n 
sc
or
e 
m
oy
en
 e
st
 o
bt
en
u 
po
ur
 e
s 
6 
ec
he
lle
s 
et
 u
n 
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e 
to
ta
l e
le
ve
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ag
e 
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 s
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 p
lu
s 
61
ev
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P
ro
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ie
ty
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m
et
ri
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es
 p
ou
r 
le
s 
en
fa
nt
s 
de
 n
iv
ea
u 
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a 
8 
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nt
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ce
pt
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le
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un
e 
do
nn
ee
 c
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T
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 F
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ip
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ue
st
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FQ
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an
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di
e 
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ua
lit
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ua
nt
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 d
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te
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ct
io
ns
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ve
c 
le
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ir
s.
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 e
ch
el
le
s 
re
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et
en
t 
de
s 
in
te
ra
ct
io
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 p
os
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s 
et
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tiv
es
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L
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an
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ue
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e 
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m
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 d
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m
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ou
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 d
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 S
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en
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 c
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L
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eg
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nt
 d
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cr
im
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en
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je
te
s 
ve
rs
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at
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sh
am
 &
 E
lli
ot
, 
19
90
) 
eV
al
ue
 la
 p
er
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 d
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en
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m
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d'
ap
pr
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) 
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e 
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u'
en
 
6,
em
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an
ne
e.
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po
in
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re
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en
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ad
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 o
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un
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1e
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te
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 d
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er
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t l
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op
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at
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 d
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et
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en
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nt
 d
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ev
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 d
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ie
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pe
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ve
nt
 l
eu
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at
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et
 le
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 p
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-r
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po
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av
an
ta
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 d
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iv
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ve
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ir
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s 
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en
ne
m
is
 a
 l'
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 c
om
m
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 le
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ct
io
ns
 s
oc
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 c
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t c
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 c
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, l
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 p
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 f
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at
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 p
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 p
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 p
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 b
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at
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ra
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 l'
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 d
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 d
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, d
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t d
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at
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 l'
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 t
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at
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 d
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 D
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t d
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D
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 m
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 l'
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t l
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e 
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 le
s 
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ch
er
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ce
de
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L
e 
sc
or
e 
m
oy
en
 d
e 
de
pr
es
si
on
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e 
l'e
ch
an
til
lo
n 
es
t d
e 
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Sc
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e 
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ev
e 
de
 d
ep
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ss
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=
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3 
et
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lu
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 u
n 
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e 
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 d
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C
e 
sc
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de
 c
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re
 e
st
 
pl
us
 c
on
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at
if
 q
ue
 p
lu
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eu
rs
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tu
de
s 
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ec
ed
en
te
s.
 
F
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m
at
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pe
s 
: 
N
om
in
at
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 m
ei
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m
i:
 p
en
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0 
m
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l'e
nf
an
t 
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no
m
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 m
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lle
ur
s 
am
is
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Si
 d
eu
x 
en
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ue
lle
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t, 
ils
 s
on
t d
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ig
ne
s 
« 
m
ei
lle
ur
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is
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16
 e
nf
an
ts
 n
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 d
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 d
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nt
 e
te
 c
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 d
e 
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pr
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si
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en
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ur
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t d
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am
is
 d
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ro
fe
ss
eu
r.
 u
n 
en
fa
nt
 a
ve
c 
un
 s
co
re
 e
le
ve
 d
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l'e
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 d
iv
er
si
te
 e
th
ni
qu
e 
(m
aj
or
ita
ir
em
en
t 
de
s 
ca
uc
as
ie
ns
).
 
L
es
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 c
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 d
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: d
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m
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 c
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 p
os
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 p
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t d
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 d
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 d
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 le
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 d
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 p
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 d
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 p
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D
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A
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M
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 C
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 o
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 d
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 m
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 d
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 re
la
tio
n 
ex
is
ta
nt
e 
en
tr
e 
le
 g
en
re
 e
t l
a 
tr
aj
ec
to
ir
e 
de
 d
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pr
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 d
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 l
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D
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 m
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 d
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E
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 d
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R
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H
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C
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H
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 d
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co
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ue
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 d
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R
H
C
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 d
e 
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m
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 p
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 p
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at
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m
er
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 d
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D
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n
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n
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 c
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K
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 p
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 d
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b)
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ux
/d
ep
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c)
 d
ep
re
ss
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n 
m
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D
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tic
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M
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l D
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m
e 
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A
m
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sy
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L
es
 o
pt
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 re
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t O
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O
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 d
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 d
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 l'
in
st
ru
m
en
t 
es
t 
va
lid
e.
 
D
ep
re
ss
io
n 
de
 la
 m
er
e 
: 
A
 c
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t p
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E
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 D
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 d
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 d
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t d
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C
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en
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l d
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 d
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 p
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C
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re
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 d
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or
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 d
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 c
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an
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 D
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 d
es
 s
ym
pt
6m
es
 
de
pr
es
si
fs
, l
es
 s
co
re
s 
de
 d
ep
re
ss
io
n 
de
s 
fil
le
s 
di
m
in
ue
nt
 m
oi
ns
 
ra
pi
de
m
en
t 
av
ec
 l'
ag
e.
 L
es
 d
if
fe
re
nc
es
 d
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 d
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 d
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 m
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 d
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: l
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 d
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'a
ge
 c
he
z 
le
s 
ga
r?
on
s 
ta
nd
is
 q
ue
 c
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 c
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 c
au
se
 d
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am
en
en
t 
1'
ad
ol
es
ce
nc
e.
 
R
ec
om
m
an
da
ti
on
s 
et
 li
m
it
es
 
D
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: d
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 c
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 p
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 d
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E
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 d
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e 
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 d
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l'e
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D
ep
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n 
ev
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ue
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 d
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ff
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m
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 d
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 d
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 d
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 le
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 d
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 d
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 d
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 d
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 d
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 d
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 re
ch
er
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 d
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t d
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 l
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 s
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D
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at
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 d
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at
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 d
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 d
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 d
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 f
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 p
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 d
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 m
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m
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 p
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t d
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 d
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ur
op
ee
ns
, 3
%
 a
m
er
ic
ai
ns
 a
fr
ic
ai
ns
, 
1%
 
am
er
ic
ai
ns
 a
si
at
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 d
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 d
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es
 d
if
fe
re
nt
s 
st
yl
es
 m
es
ur
es
 s
on
t:
 S
tre
 
pr
eo
cc
up
e,
 s
e 
di
st
ra
ir
e,
 r
es
ou
dr
e 
un
 p
ro
bi
em
e 
ac
tiv
em
en
t, 
de
m
an
de
r 
le
 s
up
po
rt
 d
'u
n 
ad
ul
te
, a
gr
es
se
r,
 s
'e
xp
ri
m
er
 
em
ot
io
nn
el
le
m
en
t. 
Fi
de
iit
e 
te
st
-r
et
es
t 
au
pr
es
 d
es
 4
'™
e  e
t 
5'
im
e 
an
ne
es
 =
 .4
5 
a 
.7
6 
(n
=4
5)
. 
L
e 
ni
ve
au
 d
e 
de
pr
es
si
on
 :
 
T
he
 C
hi
ld
re
n'
s 
D
ep
re
ss
io
n 
In
ve
nt
or
y 
(K
ov
ac
s,
 1
99
2)
 1
0 
qu
es
tio
ns
 (
ve
rs
io
n 
co
ur
te
) 
au
qu
el
 l'
en
fa
nt
 r
ep
on
d.
 C
ho
ix
 d
e 
tr
oi
s 
re
po
ns
es
 s
el
on
 c
e 
qu
i r
es
se
m
bl
e 
le
 p
lu
s 
a 
re
if
ev
e.
 A
lp
ha
 d
e 
C
ro
nb
ac
h 
=
 .8
0 
(f
id
ei
ite
 a
de
qu
at
e)
. 
A
uc
un
e 
au
tr
e 
in
fo
rm
at
io
n 
su
r 
le
s 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
de
 1
'in
st
ru
m
en
t. 
F
or
m
at
io
n 
de
s 
gr
ou
pe
s 
: u
n 
re
su
lta
t 
de
 m
oi
ns
 d
e 
2=
 f
ai
bl
e 
ri
sq
ue
 d
e 
de
pr
es
si
on
 e
t 2
 e
t+
 =
ha
ut
 r
is
qu
e 
de
 d
ep
re
ss
io
n.
 
R
es
ul
ta
ts
/d
is
cu
ss
io
n 
1-
Le
s 
st
yl
es
 d
'a
da
pt
at
io
n 
so
nt
 d
iff
er
en
ts
 s
el
on
 le
 g
en
re
 e
t l
e 
ni
ve
au
 d
e 
de
pr
es
si
on
. 
II
 y
 a
 d
es
 d
if
fe
re
nc
es
 e
nt
re
 le
s 
ga
rc
on
s 
et
 le
s 
fi
lle
s 
au
 n
iv
ea
u 
de
s 
pr
eo
cc
up
at
io
ns
, d
e 
la
 d
ep
re
ss
io
n 
et
 d
e 
l'e
xp
re
ss
io
n 
de
s 
em
ot
io
ns
. 
C
om
pa
ra
tiv
em
en
t 
au
x 
fi
lle
s 
ay
an
t d
es
 s
co
re
s 
ba
s 
de
 d
ep
re
ss
io
n,
 
le
s 
fi
lle
s 
qu
i o
nt
 u
n 
sc
or
e 
ei
ev
e 
de
 d
ep
re
ss
io
n 
on
t:
 
-d
es
 s
co
re
s 
de
 p
re
oc
cu
pa
tio
ns
 p
lu
s 
el
ev
es
. 
-p
lu
s 
d'
em
ot
io
ns
 n
eg
at
iv
es
. 
-d
em
an
de
nt
 m
oi
ns
 le
 s
up
po
rt
 d
'u
n 
ad
ul
te
. 
-s
e 
di
st
ra
ie
nt
 m
oi
ns
 p
ou
r 
se
 c
ha
ng
er
 l
es
 id
ee
s.
 
-o
nt
 p
lu
s 
de
 d
iff
ic
ul
te
 a
 re
so
ud
re
 a
ct
iv
em
en
t 
de
s 
pr
ob
ie
m
es
. 
L
es
 fi
lle
s 
av
ec
 u
n 
ni
ve
au
 e
le
ve
 d
e 
de
pr
es
si
on
 a
ur
ai
en
t d
es
 
sy
m
pt
dm
es
 e
n 
co
m
m
un
 a
ve
c 
le
s 
ad
ol
es
ce
nt
es
 e
t l
es
 f
em
m
es
 
ad
ul
te
s 
de
pr
es
si
ve
s.
 
2-
 L
es
 fi
lle
s 
so
nt
 p
lu
s 
pr
eo
cc
up
ee
s 
qu
e 
le
s 
ga
r?
on
s 
po
ur
 to
us
 le
s 
ni
ve
au
x,
 m
ai
s 
la
 c
om
bi
na
is
on
 d
ep
re
ss
io
n-
pr
eo
cc
up
at
io
n 
n'
au
gm
en
te
 p
as
 a
ve
c 
l'a
ge
. 
3-
 L
es
 fi
lle
s 
de
 5
ie
m
e  e
t 6
 
an
ne
es
 o
nt
 d
es
 s
co
re
s 
de
 d
ep
re
ss
io
n 
pl
us
 h
au
ts
 q
ue
 le
s 
ga
rc
on
s 
du
 m
Sm
e 
ni
ve
au
. 
R
ec
om
m
an
da
ti
on
s 
et
 li
m
it
es
 
G
ra
nd
 n
om
br
e 
d'
am
&
ic
ai
ns
 e
ur
op
ee
ns
 :
 m
an
qu
e 
d'
h6
te
ro
g6
n6
it6
 d
e 
l'6
ch
an
til
lo
n.
 
D
on
nt
es
 p
ri
se
s 
en
 u
n 
se
ul
 te
m
ps
 :
 d
if
fi
ci
le
 d
e 
vo
ir
 le
 li
en
 d
e 
ca
us
al
ity
 :
 q
u'
es
t-
ce
 q
ui
 v
ie
nt
 a
va
nt
? 
E
tu
de
 lo
ng
itu
di
na
le
 :
 p
er
m
et
tr
ai
t 
de
 v
oi
r 
le
 d
eV
el
op
pe
m
en
t 
de
s 
di
ft
er
en
ts
 s
ty
le
s 
d'
ad
ap
ta
tio
n 
et
 le
ur
s 
re
la
tio
ns
 a
ve
c 
la
 
de
pr
es
si
on
. 
C
ou
pu
re
 a
 5
0%
 d
e 
l'6
ch
an
til
lo
n 
: g
ro
up
e 
el
ev
6 
a 
ri
sq
ue
, 
po
ss
ib
ili
ty
 d
'a
bs
en
ce
 d
e 
ri
sq
ue
 d
e 
de
pr
es
si
on
 a
 u
n 
sc
or
e 
de
 3
. 
8.
 
O
ld
eh
in
ke
l, 
J.
A
., 
R
os
m
al
en
, 
J.
 G
-M
, 
V
ee
ns
ta
, 
R
., 
D
ijk
st
ra
, 
J.
K
., 
O
rm
el
, 
J.
 (
20
07
).
 B
ei
ng
 A
dm
ir
ed
 o
f 
B
ei
ng
 L
ik
ed
 :
 C
la
ss
ro
om
 S
oc
ia
l 
St
at
ut
s 
an
d 
D
ep
re
ss
iv
e 
Pr
ob
le
m
s 
in
 E
ar
ly
 
A
do
le
sc
en
t 
G
ir
ls
 a
nd
 B
oy
s.
 
Jo
ur
na
l o
f A
bn
or
m
al
 C
hi
ld
 P
sy
ch
ol
og
y,
 3
5,
 
A
ll-
A
ll 
O
b
je
ct
if
d
el
, *
tu
d
e(
3'
"
n
e )
 
E
tu
di
er
 le
s 
re
la
tio
ns
 e
nt
re
 le
s 
pr
ob
le
m
es
 d
ep
re
ss
if
s 
de
s 
pr
6-
ad
ol
es
ce
nt
s 
et
 le
s 
re
la
tio
ns
 s
oc
ia
le
s.
 
H
yp
ot
he
se
 1
: 
L
es
 p
ro
bl
em
es
 d
ep
re
ss
if
s 
de
s 
fi
lle
s 
se
ra
ie
nt
 a
ss
oc
ie
s 
av
ec
 u
ne
 
fa
ib
le
 a
ff
ec
tio
n 
de
 la
 p
ar
t d
es
 a
m
is
 (
st
at
ut
 p
ar
 le
s 
pa
ir
s)
. 
H
yp
ot
he
se
 2
: 
U
n 
st
at
ut
 s
oc
ia
l e
ie
ve
 p
ar
 le
s 
pa
ir
s 
da
ns
 u
n 
ce
rt
ai
n 
do
m
ai
ne
 
po
ur
ra
it 
at
t&
iu
er
 l'
as
so
ci
at
io
n 
en
tr
e 
le
s 
pr
ob
le
m
es
 d
ep
re
ss
if
s 
et
 
un
 f
ai
bl
e 
st
at
ut
 p
ar
 le
s 
pa
ir
s 
da
ns
 u
n 
au
tr
e 
do
m
ai
ne
. 
M
et
ho
do
lo
gi
e 
V
ar
ia
bl
e 
de
pe
nd
an
te
 
A
ff
ec
tio
n-
st
at
ut
 p
ar
 le
s 
pa
ir
s 
V
ar
ia
bl
e 
in
de
pe
nd
an
te
 
Pr
ob
le
m
es
 d
ep
re
ss
if
s 
D
ev
is
 :
 t
ra
ns
ve
rs
al
; u
n 
te
m
ps
 d
e 
m
es
ur
e 
po
ur
 le
s 
de
ux
 v
ar
ia
bl
es
 
E
ch
an
ti
llo
n 
N
=
 2
14
9 
ad
ol
es
ce
nt
s,
 5
1%
 d
e 
fi
lle
s,
 m
oy
en
ne
 d
'S
ge
 =
 1
3,
56
 
Pr
ea
do
le
sc
en
ts
 p
ro
vi
en
ne
nt
 d
u 
: T
he
 T
ra
ck
in
g 
A
do
le
sc
en
t's
 
In
di
vi
du
al
 L
iv
e 
Su
rv
ey
 (
T
R
A
IL
S)
 q
ui
 a
 p
ou
r 
et
ud
e 
le
 
de
V
el
op
pe
m
en
t 
de
 la
 s
an
te
 m
en
ta
le
 d
e 
l'a
do
le
sc
en
ce
 a
 l
'a
du
lte
 
de
bu
te
e 
en
 2
00
1 
: 5
 m
un
ic
ip
al
it
y 
da
ns
 le
 N
or
d 
de
s 
Pa
ys
-B
as
. 
A
uc
un
e 
au
tr
e 
in
fo
rm
at
io
n 
su
r 
le
s 
ca
ra
ct
er
is
tiq
ue
s 
de
 
l'e
ch
an
til
lo
n.
 
St
at
ut
 p
ar
 le
s 
pa
ir
s 
: 
L
'a
do
le
sc
en
t 
no
m
m
e 
le
s 
pa
ir
s 
d'
ap
re
s 
un
 q
ue
st
io
nn
ai
re
 e
n 
18
 
qu
es
tio
ns
 q
ui
 p
or
te
 s
ur
 d
iv
er
s 
co
m
po
rt
em
en
ts
 :
 r
ac
on
te
r 
de
s 
po
tin
s,
 a
id
er
 le
s 
au
tr
es
, c
on
so
m
m
er
 d
es
 s
ub
st
an
ce
s.
 E
n 
pl
us
, 
no
m
in
at
io
n 
de
s 
pa
ir
s 
su
r 
6 
qu
es
tio
ns
 p
or
ta
nt
 s
ur
 :
 le
 p
ai
r 
qu
e 
j'a
im
e,
 q
ue
 je
 n
'a
im
e 
pa
s,
 q
ue
ls
 s
on
t t
es
 m
ei
lle
ur
s 
am
is
, q
ui
 e
st
 
bo
n 
da
ns
 le
s 
sp
or
ts
, d
an
s 
la
 le
ct
ur
e,
 q
ui
 p
ar
ai
t b
ie
n?
 P
ou
r 
ch
aq
ue
 q
ue
st
io
n,
 la
 m
es
ur
e 
de
 la
 p
ro
po
rt
io
n 
es
t u
til
is
ed
 p
ou
r 
le
 
qu
es
tio
nn
ai
re
. 
P
ro
bl
em
es
 d
ep
re
ss
if
s:
 
T
ro
ub
le
s 
in
te
ri
or
is
£s
 e
t e
xt
er
io
ri
se
s 
so
nt
 e
V
al
u£
s 
av
ec
 le
 C
hi
ld
 
B
eh
av
io
r 
C
he
ck
lis
t, 
A
ch
en
ba
ch
, 
19
91
a 
(C
B
C
L
).
 I
I y
 e
st
 d
ec
ri
t 
12
0 
pr
ob
le
m
es
 d
e 
co
m
po
rt
em
en
ts
 e
t e
m
ot
io
nn
el
s 
do
nt
 le
s 
pa
re
nt
s 
co
te
nt
 0
=p
as
 v
ra
i, 
l=
qu
el
qu
ef
oi
s 
vr
ai
, 2
-t
re
s 
ou
 
so
uv
en
t v
ra
i d
'a
pr
es
 l
es
 6
 d
er
ni
er
s 
m
oi
s.
 D
e 
pl
us
, l
e 
Y
ou
th
 
Se
lf
-R
ep
or
t, 
ax
e 
su
r 
le
 D
SM
-I
V
 (
Y
SR
, A
ch
en
ba
ch
, 
19
91
b)
 e
st
 
ad
m
in
is
tr
e 
a 
l'a
do
le
sc
en
t 
(C
B
C
L
/Y
SR
)=
 1
3 
ite
m
s 
su
r 
le
s 
pr
ob
le
m
es
 d
ep
re
ss
if
s 
(h
um
eu
rs
 d
ep
re
ss
iv
es
, p
er
te
 d
e 
pl
ai
si
r,
 
m
an
qu
e 
d'
en
er
gi
e,
 p
en
se
es
 s
ui
ci
da
ir
es
, p
ro
bl
em
es
 d
e 
so
m
m
ei
l, 
d'
ap
pe
ti
t)
. 
A
lp
ha
 d
e 
C
ro
nb
ac
h 
au
 C
B
C
L
=0
.7
3 
et
 a
 l
'Y
SR
=
 
0.
77
. 
Fi
de
iit
e 
te
st
-r
et
es
t 
de
s 
ec
he
lle
s 
du
 D
S
M
IV
, 
C
B
C
L
 :
 r=
 
0.
88
; Y
SR
 :
 r
 =
 0
.7
9.
 L
'a
cc
or
d 
en
tr
e 
le
s 
pa
re
nt
s 
et
 le
s 
ad
ol
es
ce
nt
s 
es
t m
od
er
e 
r 
=
 .4
1.
 L
'in
st
ru
m
en
t 
es
t h
au
te
m
en
t 
va
lid
e.
 
L
es
 c
om
po
rt
em
en
ts
 p
er
tu
rb
at
eu
rs
 o
nt
 6
t€
 in
cl
us
 d
an
s 
l'e
tu
de
 a
 
ca
us
e 
de
s 
co
m
or
bi
di
ty
 e
xi
st
an
te
s.
 I
nc
lu
s 
da
ns
 le
 C
B
C
L
 e
t d
an
s 
le
 Y
SR
, i
l y
 a
 c
om
bi
na
is
on
 d
es
 it
em
s 
du
 tr
ou
bl
e 
op
po
si
ti
on
al
 
et
 d
u 
tr
ou
bl
e 
de
s 
co
nd
ui
te
s 
(2
0 
a 
22
 it
em
s)
 C
B
C
L
=
 a
lp
ha
 d
e 
C
ro
nb
ac
h,
 0
.8
6 
et
 le
 Y
SR
, a
lp
ha
 d
e 
C
ro
nb
ac
h,
 0
.7
9)
 
R
ls
ul
ta
ts
/d
is
cu
ss
io
n 
1-
 C
on
tr
ai
re
m
en
t 
au
x 
ga
rc
on
s 
av
ec
 d
es
 p
ro
bl
em
es
 d
ep
re
ss
if
s,
 
ce
ux
 d
es
 f
ill
es
 s
on
t f
or
te
m
en
t 
en
 li
en
 a
ve
c 
le
 fa
it 
de
 n
e 
pa
s 
et
re
 
ai
m
e 
pa
r 
le
s 
au
tr
es
. 
L
es
 f
ill
es
 q
ui
 o
nt
 u
n 
st
at
ut
 s
oc
ia
l 
fa
ib
le
 
se
ul
em
en
t o
nt
 d
av
an
ta
ge
 d
e 
pr
ob
le
m
es
 d
ep
re
ss
if
s.
 L
es
 fi
lle
s 
et
 
le
s 
ga
rc
on
s 
qu
i o
nt
 p
eu
 d
e 
no
m
in
at
io
ns
 d
an
s 
le
s 
do
m
ai
ne
s 
su
iv
an
ts
 (
£t
re
 a
im
e,
 b
on
 d
an
s 
le
s 
sp
or
ts
, l
ec
tu
re
, a
pp
ar
en
ce
) 
so
nt
 
pl
us
 e
nc
lin
 a
 a
vo
ir
 d
es
 p
ro
bl
em
es
 d
ep
re
ss
if
s.
 L
e 
fa
it 
qu
e 
ce
s 
ad
ol
es
ce
nt
s 
m
an
qu
en
t d
'e
ne
rg
ie
 d
an
s 
le
s 
ac
tiv
ite
s 
ph
ys
iq
ue
s 
fa
it 
en
 s
or
te
 q
u'
il
s 
so
nt
 m
oi
ns
 c
ho
is
is
 p
ar
 le
s 
pa
ir
s.
 
-L
es
 f
ill
es
 s
er
ai
en
t 
pl
us
 s
en
si
bl
es
 a
u 
st
at
ut
 s
oc
ia
l q
ue
 le
s 
ga
rc
on
s,
 p
ar
tic
ul
ie
re
m
en
t 
le
 fa
it 
du
 p
eu
 d
'a
m
is
 q
ui
 le
s 
af
fe
ct
io
nn
en
t. 
-L
es
 s
tr
es
s 
in
te
rp
er
so
nn
el
s 
qu
'e
nt
re
tie
nn
en
t 
le
s 
fi
lle
s 
am
en
en
t 
le
s 
fi
lle
s 
k 
de
ve
ni
r 
pl
us
 d
ep
re
ss
iv
es
 q
ue
 le
s 
ga
rc
on
s 
2-
 U
n 
st
at
ut
 e
ie
ve
 d
an
s 
un
 d
om
ai
ne
 v
ie
nd
ra
it 
co
m
pe
ns
er
 p
ou
r 
un
 d
om
ai
ne
 o
u 
le
 s
ta
tu
t s
oc
ia
l s
er
ai
t p
lu
s 
ba
s.
 
L
'a
ss
oc
ia
tio
n 
en
tr
e 
le
s 
pr
ob
le
m
es
 d
ep
re
ss
if
s 
et
 le
 fa
it 
de
 n
e 
pa
s 
et
re
 a
im
e 
es
t u
n 
m
ou
ve
m
en
t 
de
 d
ou
bl
e 
se
ns
: 
le
 fa
it 
de
 n
e 
pa
s 
et
re
 a
im
e 
es
t u
n 
fa
ct
eu
r 
de
 ri
sq
ue
 d
e 
la
 d
ep
re
ss
io
n 
et
 c
el
le
-c
i 
po
ur
ra
it 
am
en
er
 a
 e
tr
e 
m
oi
ns
 a
im
es
, c
he
z 
le
s 
fi
lle
s 
se
ul
em
en
t. 
R
ec
om
m
an
da
ti
on
s 
et
 li
m
it
es
 
C
B
C
L
/Y
SR
, a
 l'
ec
he
ll
e 
de
 d
ep
re
ss
io
n,
 s
er
ai
t c
on
st
ru
it 
pa
r 
de
s 
ex
pe
rt
s 
(p
as
 e
xa
ct
em
en
t 
co
m
m
e 
le
 D
SM
 I
V
).
 
E
tu
de
 tr
an
sv
er
sa
le
 e
t n
on
-e
xp
er
im
en
ta
le
 :
 n
e 
pe
ut
 p
as
 
F
or
m
at
io
n 
de
s 
gr
ou
pe
s 
: 4
 g
ro
up
es
 s
on
t 
fo
rm
es
 
1 
: h
au
t e
t f
ai
bl
e 
st
at
ut
, c
e 
qu
i r
ei
er
e 
au
x 
ad
ol
es
ce
nt
s 
av
ec
 u
n 
fa
ib
le
 s
ta
tu
t (
en
 d
es
so
us
 d
u 
20
 ie
m
e 
pe
rc
en
til
e)
 d
an
s 
au
 m
oi
ns
 
un
 d
om
ai
ne
 e
t c
eu
x 
av
ec
 u
n 
ha
ut
 s
ta
tu
t (
en
 d
es
su
s 
du
 8
0l
4m
e 
pe
rc
en
til
e)
 
2 
: F
ai
bl
e 
st
at
ut
, d
^s
ig
ne
 d
es
 a
do
le
sc
en
ts
 a
ve
c 
un
 fa
ib
le
 s
ta
tu
t 
da
ns
 a
u 
m
oi
ns
 u
n 
do
m
ai
ne
 e
t s
an
s 
un
 h
au
t s
ta
tu
t. 
3 
: H
au
t s
ta
tu
t, 
re
pn
is
en
te
 le
s 
ad
ol
es
ce
nt
s 
av
ec
 u
n 
ha
ut
 s
ta
tu
t 
da
ns
 a
u 
m
oi
ns
 u
n 
do
m
ai
ne
 s
an
s 
un
 b
as
 s
ta
tu
t. 
4 
: I
nt
er
m
&
iia
ir
e,
 a
do
le
sc
en
ts
 a
ve
c 
un
 s
ta
tu
t i
nt
er
m
ed
ia
te
 d
an
; 
to
us
 le
s 
do
m
ai
ne
s.
 
d6
m
on
tre
r 
la
 d
ir
ec
tio
n 
en
tr
e 
le
s 
va
ri
ab
le
s.
 
Fu
tu
re
 re
ch
er
ch
e 
ex
po
sa
nt
 la
 d
ir
ec
tio
n 
en
tr
e 
le
s 
va
ri
ab
le
s 
a 
tr
av
er
s 
le
 te
m
ps
, d
ev
ra
it 
in
cl
ur
e 
d'
au
tr
es
 c
om
po
rt
em
en
ts
 te
ls
 
qu
e 
la
 s
om
at
is
at
io
n 
et
 c
om
m
en
t 
le
s 
pa
ir
s 
pe
uv
en
t e
tr
e 
m
an
ip
ut
es
 a
fin
 d
e 
pr
eV
en
ir
 d
es
 c
om
po
rt
em
en
ts
 a
ve
rs
if
s.
 
L
es
 f
ill
es
 n
'o
nt
 p
as
 e
t&
 c
om
pa
re
es
 e
nt
re
 e
lle
s.
 
•e
la
te
s 
of
 d
ep
re
ss
iv
e 
sy
m
pt
om
s 
in
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